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LE QUOTIDIEN DE LA CAPITALE

Fakir en 
transe

B
oris Bergman a-t-il vécu 
plusieurs vies? A-t-il un 
double quelque part sur 
Terre, avec lequel il 
partage les tâches et les 
connaissances ? Dort-il 
la nuit ? Met-il parfois son corps et son 
cerveau à ofH Auteur, cinéaste, ac­

teur, romancier (une nouvelle voca­
tion), traducteur, 
il parle huit lan­
gues— dont le ja­
ponais— a plu­
sieurs ceintures 
de judo, cite Sar­
tre et connaît de 
mémoire des ex­
traits du roman 
So y lent Green. 
«Je travaille peu, 
mais quand je m’y 
mets, je suis com­
me un fakir en 
transe », dit-il.

Pourquoi, pour 
l’amour du ciel, 
apprendre le ja­

ponais, « la langue de l’impossible »? 
{•arce qu ’il a un jour été fasciné par un 
film japonais,/(«.sTiowo/. Parce qu’il a 
décelé, dans le roman dont il avait été 
tiré, des analogies avec la culture rus­
se. Et parce que si le type un peu quel­
conque croisé dans un cours de japo­
nais a été capable de l’apprendre, il y 
arriverait lui aussi !

Et pourquoi, aujourd’hui, parler de 
Boris Bergman? Parce qu’il préside 
cette année les 10' “ Prix Miroir de la 
chanson francophone, avec Oumou 
Sangaré (Mali), Hubert-Félix Thiéfai- 
ne (PTance), Emmanuel Debiève (Bel­
gique), Mamadou Konté (France) et 
Jean-Robert Bisaillon (Canada).

Esther et Jacob Bergman, ses pa­
rents, ont quitté la Russie en 1924. Ils 
se sont établis en France, puis ils ont

Michèle
LaFerrière

FESTIVAL D’ÉTÉ 
DE QUÉBEC
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Boris Bergman, à rarant-plan, et 
Jean-Robert Bisaillon, membre du jury.

Les libéraux 
rêvent 

d’élection 
sur l’emploi

Jkan-Maf{(’ Sai.vht

Le Soleil

QUÉBEC — Les dernières statistiques 
sur l’emploi donnent des munitions 
aux libéraux, qui se disent de plus en 
plus impatients de croiser le fer avec 
le gouvernement du Parti québécois 
lors d’une élection générale.

«Cet été, au lieu de partir en tournée 
de maquillage, le gouvernement de­
vrait nous donner l’occasion d’aller ex­
pliquer la vraie situation aux citoyens 
en déclenchant des éliH'tions », a ironi­
sé le libéral Claude Béchard, hier.

Le député de Kamouraska-Témis- 
couata, critique de son parti en ma­
tière d’emploi, faisait ailusion à la 
tournée d’information que le PQ mè­
nera le mois prochain à travers le 
Québec pour «mieuxexpliquer» les 
réformes qu’il a engagées, dont celle 
sur la santé.

IViur un second mois d’affilée, l’emploi 
est en baisse au Québec. En juin, 8000 
postes ont été rayés de la carte. En y 
ajoutant les pi'rtes enregistrées en mai, 
c’est un total de 21 700 emplois qui ont 
disparu en peu de temps.

Au jeu des comparaisons avec le res-

Voir EMPLOI en A 2 >
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Des festivaliers inconditionnels et... avertis

_̂______________ lE SOLEIL JOCELYN BERNIER

Lhasa de Sela, la chanteuse existentialiste pop, a coupé les cordes qui tombaient des nuages sur Place d’Youville, hier soir. Malgré la pluie qui 
tombait sans Intermission, Lhasa a attiré un public nombreux et enthousiaste. Détails en page A 3 _______________

SECTEUR DE LA SANTE

Suicides alarmants
Détresse psychologique chez les infirmières

ANNK-MaRIE VoiSARI)
Le Soleil

■ QUÉBEC — Des cas de suicide chez des profession­
nels de la santé, en particulier des infirmières de la ré­
gion de Québec, ont été rapportés récemment. Et en 
nombre suffisant pour semer l’inquiétude. D’autant 
plus qu’ils coïncident avec une période de profonds 
bouleversements du réseau.
« Il ne se passe pas un mois sans que 
j’entende dire : “ Quelqu’un s’est suici­
dé”, rapportait au SOLEIL Colette 
Gendron, professeure titulaire à la Fa­
culté des sciences infirmières de l’uni­
versité Laval. Surcroît de travail, insé­

curité. Tel est le lot de celles qui res­
tent. Les plus vieilles sont parties à la 
retraite. Elles ne sont plus là pour for­
mer la relève. « Les infirmières sont 
vraiment en burn-out », observe M"’*’ 
Gendron.

Une importante recherche sur l’état 
de santé des infirmières, dans ce 
contexte de ehangements, lui donne 

raison : le niveau 
de détresse psy­
chologique des 
infirmières est en 
hausse. De 28% 
qu’il était en 
1994, et de 32 %, 
un an plus tard, il 

était passé, l’automne dernier, à 41 %.
L’étude, dont les premiers résultats 

sont sortis en mai, est dirigée par Renée 
Bourbonnais, du Centre de santé publi­
que de Québec. Plusieurs chercheurs y 
travaillent. Pas moins de 2006 infirmiè­
res, réparties dans 13 établissements 
(hôpitaux généraux, centre de soins

couverts

prolongés, CLSC) ont répondu au 
questionnaire téléphonique. Parmi el­
les, 36% percevaient leur .santé moins 
bonne par rapport à l’année précéden­
te, et 3.')% déclaraient avoir consulté un 
professionnel de la santé (méd(*cin. den­
tiste, psychologue, etc.), au cours des 
deux semaines précédant l’enquête.

Ces informations ne suffisent pas à 
la chercheure pour poser, du moins 
dans l'immédiat, un lien de cause à ef­
fet, entre la réforme du ministre de la 
Santé et des Services sociaux, Jean 
Rochon, et l’état de santé des infirmiè-

Voir SUICIDES en A 2 ►
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Comblés CARTEL DU BETON

La SIQ refuse 
de poursuivre

Kidnappée

MoNiguK GUU'ÈRE

Les Spice Girls ont littéralement comblé de 
bonheur 14 .'>00 de leurs fans gagnés d’avance, hier 
soir, au Centre Molson de Montréal, lors d’un concert 
à guichet fermé haut en couleur mêlant chorégraphies, 
changements de costume et éclalrsqfes flamboyants 
sur fi^d de « hits » Internationaux. ^

Le Soleil

QUÉBEC —L’affaire est classée pour la Société immobiliè­
re du Québec (SIQ). Aucune poursuite ne sera intentée, ni 
contre le cartel du béton, ni contre Unibéton, pour la pré­
sumée surfacturation de 400 000 S lors de la construction 
du Centre des congrès de Québec en 1994-199.'>.

« Nous n’avons aucune preuve. Aucune base légale pour 
poursuiVTe le plus bas soumissionnaire, Unibéton, qui a ob­
tenu le contrat à la suite d’un appel d’offres public. 11 n’y a 
rien qui nous amène à pousser le dossier pius loin », a dé­
claré, hier, sur un ton ferme, Daniel Gilbert, vice-président 
à la construction et président par intérim de la SIQ en l’ab­
sence de Jean P. Vézina.

La réaction de M. Gilbert fait suite à la nouvelle d’hier du 
SOLEIL dans laquelle un citoyen du Québec, M*" F’rançois 
Leduc, mettait en demeure le procureur général du Qué­
bec de prendre les mesures nécessaires pour récupérer 
les 400000$ payés en trop, en 1994, pour la fourniture de 
20000 mètres cubes de béton devant servir à la construc­
tion du Centre des congrès.

M. Gilbert indique qu’à la suite de la parution de la série 
d’articles du SOl.ElL en juillet 1995, mettant au jour l’exis­
tence d’un cartel du béton dans la région de Québin-, la SIQ 
avait ouvert sa propre enquête et conclu que les prix qu’elle 
avait obtenus étaient comparables à ct'ux en vigueur à ce mo­
ment-là dans l’industrie. « Nous avons vérifié les coûts du 
marché et conclu que la soumission d’Unii»éton était à l’inté­
rieur et même inférieure aux prix soumissionnés sur d’au­
tres contrats», a soutenu le président par intérim de la SIQ, 
qui cite les cas du Casino de Montréal et de l’hôtel de v^le de 
la mairesse Boucher. « Nous sommes allés en appel d’offres 
en avril 19ÎI4, vers la même époque que Sainte-Fby fwur son

Voir BÉTON en A 2 ►

Missionnaire 
de Beauport 
enlevée par 
un groupe 
armé dans 
un village 
du Rwanda
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ITobabilité d’a­
verses à 70 %. Dé- 
gagi'nient demain. 
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SUICIDES
Coïncidence préoccupante

FAKIR
« Ljriciste »

Suite de la Une

res. Car les personnes qui furent sondées en 1994 
et 1995 ne sont pas exaetement les mêmes que cel­
les qui l'ont été en 1997. Mais ce n’est que partie 
remise, puisque la rwherehe c*ontinue, cette fois, 
avec les mêmes jfroupes. I,,es résultats définitifs 
sont prévus pour l’an 2(MK).

D’ici là. Renée Bourdonnais ne fera 
pas fîi’ivf à ceu.x que la coïncidence 
des deux choses préwcupe. Et ils 
sont nombreux, telle Colette (Jen- 
dron, à constater que les chambarde­
ments sont cause de stress. À plus forte raison 
lorsqu’on manque d’information et qu’on igno­
re jusqu’où tout ça va nous conduire. Et c’est 
exactement ce qui se passe. Une autre étude,

Stress,
dépression,

bum-out

menée celle-là de juin 1997 à mars 1998 auprès 
de 150 personnes du réseau (pas seulement des 
infirmières), arrive à ces conclusions. C’est l’As­
sociation de santé et sécurité au travail du sec­
teur des affaires swiales qui en est l’auteure.

Stress, associé à détresse psychologique, dé­
pressions, burn-out, voilà donc autant de mots 

qui pèsent lourd, lorsqu’on parle de 
suicide. Et c’est de ça qu’on est rendu 
à parler dans les couloirs des hôpi­
taux. Certains n’en peuvent plus, com­
me cette correspondante du SOLEIL, 
dont la collègue infirmière a mis fin à 

ses jours. « S’il y a un prix à payer pour le chan­
gement, à mon avis c’est payé trop cher. » Ceux- 
là se lèvent et dévoilent ce que la plupart es­
saient de cacher.

BETON
Dossier ouvert

Suite de la Une

hôtel de ville et Sainte-Foy a payé 5 S le mètre cu­
be de plus que nous pour le Centre des congrès. » 

Quand on lui fait remarquer que l’enquête du 
SOLEIL avait révélé que les escomptes de 
65 S le mètre cube (20 S de plus que les 45 S de 
rabais consentis à la SIQ) étaient monnaie cou­
rante à l’été 1994, il répète que les prix obtenus 
pour le Centre des congrès étaient comparables 
à ceux du marché. Revenant sur la présumée 
absence de preuve, Daniel Gilbert prétend que, 
même aujourd’hui, après le jugement de Blois 
condamnant Ciment Québec (Unibéton), Ci­
ment St-Laurent, Lafarge Canada et Béton Or­

léans à 5,8 millions S d’amende pour avoir en­
freint la Loi sur la concurrence, la SIQ n’a pas 
de base légale pour poursuivre. « La preuve (à 
la suite de l’enquête du Bureau de la concurren­
ce) a été faite autour d’un cartel qui existait en 
1993 et, nous, les événements se sont produits 
en 1994», argue-t-il.

Au cabinet du ministre de la Justice, la réac­
tion est moins catégorique. « Le procureur gé­
néral a reçu la mise en demeure de M*' Leduc le 
7 juillet. On va étudier les recours possibles et 
les chances de réussite. Une décision sera pri­
se à la lumière des recommandations qui nous 
seront faites », a déclaré .Michèle Durocher, at­
tachée de presse du ministre Serge .Ménard, en 
vacances.

.M""’ Durocher a insisté sur les chances de suc­
cès d’une telle action en période de restrictions 
budgétaires. «11 faut tenir compte du contexte 
économique. .Mais si les chances de réussir sont 
bonnes, on ne va pas laisser les recours se pres­
crire », a-t-elle assuré, précisant que le dossier 
avait été confié à un sous-ministre.

Suite de la Une

traversé la .Manche. Boris est né en 1944, à Londres, où il a 
passé son enfance « au milieu d’une galerie de personna­
ges ». .\ lu maison, on parlait russe. Sa grand-mère l’a ber­
cé de «contes russes très cruels», avant qu’il ne découvre 
l’auteur britannique Lewis Carroll. Cet amour des mots lui 
vient d’eux, ainsi que cette certitude que son destin est lié 
à leur influence. Sans eux, jamais il n’aurait pu écrire : «.V/ 
tu me quittes/Est-ee que Je peux eeuiruussi Y»

Boris Bergman claudique un peu. La veille de son départ 
pour Québec, il s’est fait une entorse à la cheville. Dans un 
escalier de marbre de .Montmartre, où il habite et où il tra­
vaillait sur une comédie musicale. Le judo lui a sauvé la tê­
te, et la vie peut-être. Grâce à un mouvement de hanche, 
propre au judo et appelé « hanegoshi », Bergman a chu sur 
son poignet et sa jambe, préservant ainsi sa tête et ce qu’el­
le contient.

Ce qu’elle contient '? Cette citation : « Les nouvelles valeurs 
arrivent, fécondent les anciennes et les tuent » (Sartre). Cet­
te idée : «Ce n’est pas le monde qui était meilleur avant, 
rirais l’homme» (inspirée par Harry Harrison, auteur de 
Sopleut dreeu). Cette constatation : «Toutes les langues 
sont du ci’éole. » Cette certitude : « Ce sont les envahisseurs 
qui pi'cnnent la nationalité des envahis, l’as le contraire. »

Boris Bergman maîtri.se le français et le russe (« les deux 
plus belles langues»), l’anglais et l’allemand. 11 se dit « ly- 
riciste » (« auteur, ça fait péteux, parolier c’est péjoratif »), 
11 a écrit pour Juliette Gréco, Richard .\nthony, Barbra 
Streisand, .Anthony Quinn, Dalida, Nicole Croisille, Eddy 
.Mitchell, .Alain Bashung. 11 a joué dans de Montréal,
de Denis Arcand, qui lui a fait dire : « F^is-tu encore de la 
coke ’? » Vous voyez bien, argumente Bergman, que les tour­
nures de phrase québécoises sont parfois anglophones. 
.Mais il n’a rien contre ces « mélanges de langues ». « Avec 
le rap et le hip hop, les gens ont retrouvé le goût de la lan­
gue», estime-t-il.

Si, d’aventure, vous tombez un jour sur son roman Un ta- 
taniipourMona Lisa, sachez qu’il a été écrit en partie à 
Québec, dans scs temps libi-es, entre la cinquantaine de 
spectacles qu’il doit juger pour les Prix Miroir. Fakir en 
transe, a-t-il dit.

EMPLOI
Inquiétant

Suite de la Une

te du Canada, le Québec peut toutefois 
se consoler—du moins pour ce qui est 
du mois de juin. L’emploi a reculé par­
tout au pays au cours de cette période.

.Malgré ces mauvaises nouvelles, le 
taux de chômagi*. donnét* phare des en­
quêtes mensuelles de Statistique Cana­
da, est demeuré inchangé au Canada, à 
8,4%. 11 a légèrement augmenté de ü,l 
point au Québec pour se situer à 10,6%.

Cette situation s’explique par un recul 
marqué du nombre de personnes à la 
recherche d’un emploi. En juin, en mê­
me temps que le Québec perdait 8000 
postes, 5 KM) personnes quittaient les 
rangs de la population active, pi’obablt*- 
ment peu confiantes de pouvoir réinté­
grer rapidement te marché du travail.

Le même phénomène s’est produit 
de l’Atlantique au Pacifique puisque 
41100 personnes à travers le pays ont 
quitté les rangs de la population acti­
ve. Ce sont ces retraits qui ont conte­
nu le taux de chômage.

L’économiste Hélène Bégin, du Mou­
vement Desjardins, souligne que la si­
tuation e.st plus inquiétante au Québec 
que partout ailleurs. La pi-ovince 
compte actuellement 10 300 emplois 
de moins qu’à la fia de 1997.

Le ministre d’État de l’Économie et 
des Finances, Bernard Landry, a pour 
sa part exprimé l’avis à la Presse 
canadienne que ce repli ne devrait 
être que temporaire. 11 a fait remar­
quer que de mai à juin, l’emploi avait 
reculé dans toutes les provinces à 
l’exception de Terre-Neuve, de l’île- 
du-Prince-Ëdouard et de la Colombie- 
Britannique.
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Si tous ceux qui parlent pesaient 
leurs mots, comme l’air serait léger.

Albert Brie
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« L’Accent est amusante à conduire, 
pratique et bien présentée. »

Jacques Bienvenue, Le Journal de Montréal 
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Route 132 
Bonaventure Ouest 
Bonaventure 534 2191

Ste-Foy Hyundai
2650. Oalton 
Ste Foy 654-9292
Riviere-du-Loup Hyundai
289. Témiscouata 
Riviere-du Loup 862-8144
Rimouski Hyundai 
375 tXMjl Ste-Anne 
Pointe au Père 724 2231

M. Lessard Ltée
659. boul St Joseph 
Québec 623-5471
Boulevard Hyundai
40. boul Comeau 
Baie Comeau 294-2886
Vigneau Hyundai
1199, Chemin Pnncipal 
Etang du Nord 986 5006

Centre Hyundai Québec
1605, boul Henri-Bourassa 
Québec 522-3738
Ruby Auto Inc.
2272. rue Noire-Dame Nord 
Thettord Mmes 338-4665
Automobile Hyundai 
Matane
1560, du Priare Ouest 
Matane 562 4444

Garage Jean-Roch Thibeault 
909. Mgr-de Laval 
Baie-Sl-Paul 435-2379
Nadeau Hyundai 
680 Main Street 
Si Basile, New Brunswick 
(506) 263-5505

http://www.lesoleil.com
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FESTIVAL D'ÉTÉ DE QUÉBEC

lE SOLEIL RAYNALD LAVOIE

Thierry Robin

PaTUIC’K Gai drkai i.t
Le Soleil

QUÉBEC — «Ça s’annonco comme un 
beau spectacle intimiste», a lancé un 
jeune spectateur, alors que Thierry 
Robin et ses quatre {gitans enfilaient 
lîuitare, tambour et accordéon sur la 
scène du Pifîeonnier.

« Merci énormément de votre accueil 
chaleureux et surtout, de votre im 
mense courage», a répondu Thierry 
Robin, devant les applaudissements 
soutenus de la centaine de personnes 
qui sautillaient dans les flaques d’eau 
et le gazon mouillé à l’arrière du Par­
lement.
Aux rythmes des musiques populai­

res du Sud, racontant la vie des gens 
de voyages, les nombreux parapluies 
se sont rapidement animés, entraînés 
pendant près de 75 minutes par les 
tangos andalous et les rumbas catala­
nes des gitans français.

Constamment derrière sa guitare, ne 
portant le micro à ses lè\Tes que pour 
de brefs remerciements pendant qu’il 
essuyait ses instruments entre deux 
pièces, Thierry Robin n’aurait certes 
pas pu soulever à lui seul un public dé­
sireux de se dégourdir les jambes.

LE SOLEIL RAYNALD LAVOIE

Mlda Fernandez

En fait, ce sont les percussions du Ma- 
ixK-ain Abdelkrim Sami, l’accordéon du 
lYirisien Francis Varis et surtout, les 
voix puissantes et les paumes crépitan­
tes des autres gitans qui ont séduit la 
foule qui, gênée par les parapluies, ta­
pait tant bien que mal dans ses mains.

Alors que Robin et ses gitans quit­
taient la sc*ène, après avoir consenti un 
rappel au public trempé, la foule s’est 
rapidement dispersée, si bien qu’à pei­
ne une quarantaine de personnes ont 
patienté plus d’une demi-heure pour 
entendre le français Nilda FVrnandez.

Vers 22 h, alors que le présentateur 
officiel du festival résumait la carriè­
re du chanteur au timbre de voix effé­
miné, Fernandez, déjà sur scène, a in­
terrompu la présentation pour enfin 
débuter son spectacle. «11 pleut, il fait 
froid, vous êtes venus entendre de la 
musique, allez, on commence !», a-t-il 
lancé, au grand plaisir du public.

Une Africa Fête 
à la hauteur du coeur

FESTIVAL D’ÉTE DE QUÉIEC

SAMED111 JUILLET
12h30 La Fontaine au bols II 
(Québec), Place des enfants 
Oesiardins, Teisco del Rey (États- 
Unis), Place Métro

Ml CH Kl. K LaFkkkikkk
Le Soleil

QUEBEC — La pluie’? Poui les quel­
que 1000 personnes venues faire la fê­
te— l’Africa Fête — à l’Esplanade du 
Parlement, ce n’était pas un motif va­
lable pour rester à la maison.

Dominique Ouattara est originaire 
du Burkina Faso. Là-bas, il ne pleut 
que quelques jours par année. Pour 
lui, les orages et les averses sont défi­
nitivement associés au plaisir. Aloi s, 
le tapis sur lequel il devait s'asseoir, il 
l’a simplement transformé en para­
pluie, histoire d’avoir la tête au sec à 
défaut du derrière.

Martin Plante travaille dans un bu­
reau. «.J’suls bien, ici ce soir!», dit-il 
avec un sourire heureux. Et quand, 
comme lui, on a planté des arbres pen­
dant trois étés dans l’Ouest c anadien, 
parfois des journées entières sous la 
pluie, ce n’est pas une interminable 
ondée qui va vous saper le moral.

Suzanne Vaillancourt a passé deux 
mois au Burkina Faso. Rien, ni le froid, 
ni la neige et encore moins la pluie, ne 
l’aurait empêchée de se frotter à cette 
musique africaine qui lui rappelle tant 
de souvenirs. Béatrice Lan0ois, 73 ans, 
est allée trois fois en Afrique. « Habillée 
comme en hiver sous les fesses», em­
maillotée dans un immense imper, pro-

4r
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Le Sénégalais Cheikh Lô

tégée par un parapluie et calée sur sa 
chaise de parterre, Béatrice était sans 
doute la spectatrice la plus sèche et la 
plus attentive de l’EIsplanade.

«Và suer pendant deux mois en Flo­
ride, tu vas comprendre pourquoi j’ai 
du fun sous la pluie ce soir», lance Sé­
bastien Bouchard, vendeur de bière de 
son métier. « Vive le Québec et vive le 
Festival », s’exclame-t-il en s’éloignant 
pour répandre la bonne humeur et le 
houblon.

Four eux, pour tous les autres mor­
dus qui ont ri, dansé et manifesté leur 
enthousiasme, pour les artistes de la 
caravane d’.Africa Fête qui ont gardé 
le sourire, le moral et le rythme, en 
cette triste soirée qui en rappelait une 
autre, trois ans auparavant, ce spec­
tacle était à la hauteur du coeur que 
tous y ont mis.

La Somalienne .Maryam .Mursal a 
bravé la pluie la première avec une 
musique aux rvUimes arabes et au 
pouls résolument afro-pop. Le Séné­
galais Cheikh Lô a pris sa relève, vers 
20h, avec ses sept musiciens, leurs 
instruments et leurs styles d’un métis­
sage radieux.

Puis vint le Congolais Papa Wemba, 
chapeauté de rouge, fringant comme 
un adolescent en goguette, stimulant 
comme un soleil de juillet. Secondé 
par six musiciens et deux superbes 
danseuses et choristes, il a soulevé la 
foule avec sa voix haut perchée et ses 
chansons en parfait équilibre entre 
le rock, la pop occidentale et la tradi­
tion africaine. La table était mise 
pour le Malien Salif Keita, dont je n’ai 
rien \ u du spectacle (sacrée heure de 
tombée). Mais aux «kiris» de la fou­
le, ces stridents cris de victoire, qui 
se répercutaient jusqu’à la place 
D’Youville, je jurerais que c’était gé­
nial.

Le Cirque du diable (Québec), 
"UNE"'

13h
Parc de l'UMESCO 
13h à 18h: Clrco-CHé (Québec) 
Place Leclerc
13h30 Nilda Fernindez (France).
Scène Molson Dry,
Joujou Turenne (Québec),
Place des enfants Desjardins
14h Duo Magique (Québec), 
Monument Taschereau;
Derek Scott (Ontario), Statue de 
Champlain; Le Cirque du diable 
(Québec), Parc de l'UNESCO; Bob 
Brozman et Martin Simpson (États- 
Unis et Angleterre), Place Métro
15h Jonathan Park (États-Unis).
Monument Taschereau, Monsieur 
Émile (Québec), Statue de

)lain: Le Cirque du diableChamp!
(Québec) Parc de l'UNESCO

116h: Waldo & Woodhead (Etats-
Unis), N^onument Taschereau; Mark 
Segal (Ecosse). Statue de 
Champlain, Le Cirque du diable 
(Québec), Parc de l’UNESCO, Martin 
Simpson (Angleterre). Place Métro 
17h: Duo Magique (Québec). 
Monument Taschereau. Derek Scott 
(Ontario), Statue de Champlain
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118h: Monsieur Emile (Québec),
Monurpent Taschereau; Jonathan 
Park (Etats-Unis). Statue de 
Champlain; Bob Brqzman and Mis 
Thieves of Sleep (Etats-Unis). 
Place Métro
19h: Mark Segal (Ecosse). 
Monument Taschereau,
Waldo & Woodhead (Etats-Unis), 
Statue de Champlain
20h Teisco del Rey (Etats-Unis), 
Scène du Maurier;
Philippe Lafontaine (Belgique). 
Scène Molson Dry; Thierry Robin & 
Gitans (France). Place Métro;
Derek Scott (Ontario), Monument 
Taschereau; Duo Magique (Québec). 
Statue de Champlain
20h30 Les Violons du Roy
(Québec), Scène de la Commission 
de la Capitale nationale

I 21 h: Jonathan Park (Etats-Unis), 
Monument Taschereau;
Monsieur Émile (Québec), Statue de 
Champlain

121h30: Los Lobos (Etats-Unis), 
Scène du Maurier; Dick Annegarn 
(Pays-Bas), Scène Molson Dry

Une centaine de festiraliers munis de parapluies et d’imperméables asistaient 
au spectacle de Las Perlas del Son, hier soir à place D’Youville.

LE SOLEIL. JOCELYN BERNIER

I 22h; Mark Segal (Ecosse), 
Monument Taschereau; Martin 
Simpson et Bob Brozman Thieves of 
Sleep (Etats-Unis), Place Métro 

I 23h: Jim Zeller (Québec).
Bar le D’Auteuil 
23h30: RudeLuck (Québec),
Le Kashmir

Lhasa, existentialiste pop !
Rkiiis Trk.mbkav

Le Soleil

Temps doux, vent faible. Quel­
le chance! À cause des para­
pluies, qui ne tourneront pas. Car 
il pleut ! Sans intermission. À 20 h, 
il fait déjà noir. Et dire que ce de­
vait être l'un des plus longs jours 
de l’année! À l’eau!

.Mais voilà! Sur la scène de Place 
d’Youville, cinq perles noires et deux 
blanches, comme tombées du ciel à 
travers les gouttes des pluie : ce sont 
Las Perlas Del Son, transportées par 
un courant d’air cubain qui modifie 
singulièrement le climat, l’rova, son et 
boleros cubains coupent les cordes 
qui tombent des nuagi's !

Au point où quelque 200 braves Qué­
bécois, qui n’ont pas eu peur de se 
mouiller, exécutent une belle choré­
graphie avec leurs parapluies, tapant 
du pied dans les flaques, exactement 
■omine Gene Kelly dans Shigiu lu the 

/{(lin !
IYiisà21h.c’est l’éclipse. IVndant une 

heure, on attend Lhasa de Stda. Sur la 
place silencieuse, on n’entend que le

m
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Chanteuse tex-mex cuec un zeste européen, style Paris-Texas, IJiasa de Sela vous 
balance aussi bien un chant révolutionnaire mexicain qu’une taise un brin western!

rythme régulier, infaillible de la pluie. Il 
en faudrait bien davantagi', un déluge 
ou un oragi' élwtrique, pour empêcher 
les gi'ns d’affluer, jusqu’à emplir toute

la place, pour voir et entendre celle qui 
est devenue une attraction spéciale, 
partout où elle passe...

Chanteuse tex-mex avw un zeste eu­

ropéen, style Paris-Texa.s, Lhasa de 
Sela vous balance aussi bien un chant 
révolutionnaire mexicain qu’une val­
se un brin western ! La guitare sèche 
se mariant à l’accordéon, on ne sait 
dans quelle décennie, ni dans quel 
pays on se trouve. C’est que Lhasa, la 
romanichelle américaine montréali- 
sée, est une \Taie citoyenne du monde.

Mieux : elle est la chanteuse pop qui 
se rapproche le plus de la chanteuse à 
texte, avec des relents d’existentialis­
me. Enfin, les jeunes vont entendre 
autre chose que du braillage heavy!

Dès son entrée en scène, elle établit 
un rapport intimiste avec la foule, 
étonnamment dense sous la flotte. 
Pour Lhasa, chaque chanson est une 
sorte de pièce de théâtre qui mérite 
d’être jouée, au sens dramatique du 
terme. « Le sentiment tragique de la 
\ie, c’est ma spécialité », avoue-t-elle.

Sans doute parce que dans ,sa jeu­
nesse. passée à sillonner l’Amérique à 
bord de l’autobus familiale, Lhasa a 
tout MJ... « On a tout vu, mais on rit en­
core ! » chante-t-elle, avec un sens du 
déri.soire éclairé d’un rire léger, invin­
cible. Quelle force !

D’ores et déjà, Lhasa de Sela est, 
pour le grand public, une révélation de 
ce SU Elpstival d’été.

Liquidation d'été 98
L'événement 

«On coupe les prix» FOLJF^rsJIER

Astro I $
Passenger* 98 1

dé financement
t«r l« plupart dtt modèlas.
0$ looiptaM, 0$ dépôt 
sur lu iMutioR.
Trausport tt préparutioa iarlus.

Malibu 
98*

dépôt 687-51701
Aut.jga la Capitale, sortie Pierre-Bertrand -
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Nouveau-né à TAquarium
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Lt SOIEIL JEAN-M«RIE VILLENEUVE

M&ra., la doy6nn© des phoques communs de rAquarlum du 
Québec a donné naissance à un bébé femelle de 9kg. 11 s’agit d’un 
événement exceptionnel, car la mère, âgée de 29 ans, a dépassé la 
longévité maximale en captivité de deux ans, en plus d’avoir donné 
naissance à 15 bébés. Le demier-né est observable dans l’un des bassins 
extérieurs. D’ailleurs, les phoques n’ont pas fini de voler la vedette, car 
ils offriront des performances nocturnes, lors de la « nuit avec les phoques, 
les 16,17 et 18 Juillet prochains. V.M.

SOLDES
Du 9 au12 juillet

PLACE

Quelle famille!
Ado relié aux Hell’s condamné à deux 

ans de mise en garde fermée
ISAHKl.l.K MaTHIKU

Le Soleil

■ QUÉBEC — Un adolest*ent qui croyait avoir trouvé une famille chez 
les Hell’s Angels a été condamné hier à deux ans de mise en garde 
fermée pour avoir participé à un commando visant à griller vif des 
membrt's des Rock Machine.

Lejeune homme de 15 ans, sans anté­
cédent judiciaire, a été reconnu cou- 
pabie notamment de complot pour 
meurtre et incendie criminel. L’adoles­
cent, détenu depuis le 6 février, ira 
purger 24 mois de mise en garde fer­
mée au centre-jeunesse Tilly et sera 
en probation pour un an. Chez les 
adultes, cette peine équivaudrait à en­
viron sept ans de prison.

La juge .Andrée Bergeron, du Tribu­
nal de la jeunesse, a qualifié «d’in­
croyable barbarie » les gestes repro­
chés au jeune homme et à ses acoly­
tes, tous des assidus du 84, Saint-Val- 
lier, principal point de vente de drogue 
des Hell’s Angels.

.Au début de l’année, les Hell’s ont 
constaté une baisse dans leurs ven­
tes, dû au maraudage des Rock sur 
leur territoire, ils avaient aussi eu 
vent d’une attaque prochaine de leur 
local.

C’est pourquoi, dans la nuit du 19 au 
20 janvier dernier, un groupe de qua­
tre individus, mandaté par un proche 
des Hell’s, Jean-Pierre Langlois, ten­
te d’incendier le point de vente de stu­
péfiants des Rock Machine, au 134 rue 
Saint-f’rançois Est, à Québec en y lan­
çant des cocktails molotov.

Le but du quatuor était d’enfermer la 
demi-douzaine de motards dans une 
chambre pour qu’ils meurent brûlés. 
Les malfrats devaient ramener un des 
motard vivant afin que Jean-Pierre 
Langlois l’achève à coups de poing et 
coule son corps dans le béton.

L’adolescent condamné hier a joué à 
l’agent-double durant une .semaine au 
local des Rock de la rue Saint-Fran­
çois et a pu ainsi fournir des informa­
tions à son « gourou » Langlois.

La juge Andrée Bergeron espère que 
la sentence d’hier permettra à tous les 
adolescents de com­
prendre qu’ils ne 
peuvent impuné­
ment Intégrer un 
gang criminel. «Si 
vous voulez vivre 
longtemps et en de­
hors des prisons, vous devriez vous 
constituer une autre famille », a-t-elle 
lancé au jeune homme debout devant 
elle.

« Les Hell’s Angels cherchent à s’as­
socier à des jeunes pour avoir une 
main-d’oeuvre bon marché et parce 
qu’ils pensent qu’ils vont s’en tirer à 
bon compte s’ils sont pris parce qu’ils 
sont mineurs, explique le procureur

Le but était d'enfermer 
les motards pour 

qu’ils meurent brûlés

Festival des poids lourds

LE SOLEIL PATRICE LAROCHL

Plusieurs centaines de véhicules lourds participent au 7"
Festival des transporteurs routiers du Québec du 10 au 12 Juillet. 
L’événement, qui se tient au parc industriel de Saint-Augustin-de- 
Desmaures, a pour objectif de promouvoir la sécurité auprès des 
conducteurs et de la population. Divers concours d’adresse de même que 
des « rallyes sécurité » y sont présentés. V.M.

LA MÊKOPAVdC
MYTHE 2
*J'ai une bouffée de chaleur... 

fout le monde me regarde, 
c'est certain. »

0) NOVARTIS
(i'i

EN REALITE :
Certes, les bouffées de choleut sont embarrassantes, mais il y o 
de fortes cfioiKes que pereonne autour de vous ne les remorque 
Si vous ovez de lo difficulté à composer avec les symptômes 
gênonts de lo ménopause, vous devriez vous renseignei sur la 
ménopouse et les choix de traitement qui vous aideront ô 
moîtriseï ces symptômes
Pour en sovoii dovontoge sur ces différentes options..

Appelez ou (entre d'informotion sur les timbres cutanés 
dons la ménopouse, ou

1 800 854-0406
(24 heures sur 24,7 jours sur 7) HRT.ge os 47068

ISO 9001 CERTIFIÉ - WINDOWS 98

ï
(gj* PENTIUM* 233 MMX D'INTE

peritjuin
MONITEUS INCLUS

REMISE DU 
MANUFACTURIER

1449^

•100*

1349»
GARANTIE 2 ANS 

LIGNE 1-800 
FORMATION A 

L'ACADEMIE DU SAVOIR 
SUPPORT TECHNIQUE 

1 MOIS D'INTERNET GRATUIT 
LIVRAISON ET 
INSTALLATION

• Carte lUIère d'Intel AG 430 HX
• 32 Megs RAM extensible à 128 Mb
• 1 lecteur 31/2 " 1 44 Mb
• Disque dur 2.1 GB FUJITSU
• Moniteur 14 pouces SVGA
• ATI 3D RAGE II 2Mb Sortie TV
• Clavier Win 95 • Souris 
•CD ROM 24X
• Carte de son YAMAHA opl3 
Haut-parleurs 80 watts

■ Fax/Modem 56 K voice
• Windows 95 français INCLUS
• Garantie 2 ans

NEZ DE LA PUISSANCE
A VOTRE ANCIEN

i^ORDINATEUR
pentiumll■ rusciiliiiii ““ 

J • Carte M«rt 440 UC 512 h cache 
! •32MBSORAM

• Carte de Son SB 16 cotnpalMe 
•Carte Vidéo AGP 3D 4 ivi

PII233Mhz"^

V'

PII266Mhz^[!J
PII 300 MHz fi

DOMNACONA NI Notre Dim 854535 
n CttTAINS MAPCHAND'i AfFlutS

de la Cuuronne .M' François Huot, 
mais on voit que ee n’est pas le cas. » 

I^e caporal Kieliard Bourdon, de l’es­
couade Carcajou de lu Sûreté du Qué­
bec à Montreal, explique que pour cer­
tains jeunes, les Hell’s sont de vrais 
héros. « Les jeunes ont l’impression 
que s’ils sont avec les Hell’s, ils de­
viennent quelqu’un et plus personne 
ne pourra les écoeurer, ajoute le capo­
ral Bourdon, malheureusement, ils 
oublie que la durée de vie est très 
courte chez les motards. »

La ministre fédérale de la Justice An­
ne McLellan a proposé au début de mai 
une refonte de la loi sur les jeunes 
contrevenants qui rendra possible le 
renvoi des causes des jeunes de 14 et 
15 ans accusés de crimes violents de­
vant le tribunal pour adultes, l'résen- 
tement, seuls ceux âgés de 16 et 17 ans 
peuvent être transférés aux adultes.

La proeureure de la Couronne au 
tribunal de la jeu­
nesse .M* Fabienne 
Bouchard croit que 
si les changements 
proposés pour­
raient dissuader 
certains jeunes de 

s’associer aux motards, ils ne chan­
geront pas gi'and-ehose sur le fond.
« Les sentences pour les jeunes .sont 
déjà lourdes parce qu’ils ne sont pas 
admissibles à la libération condition­
nelle et de toute façon, ceux qui com­
mettent des crimes violents ne chan­
geront pas parce qu’on change la loi, 
c’est souvent le début d’une longue 
carrière pour eux... »

Le maire 
de Lévis 

blanc 
comme 
neige

IsABKLi.K Mat H 11-: U 
Le Soleil

QUÉBEC — Le maire de Lévis Denis 
Guay a été blanchi hier des accusa­
tions de conflit d’intérêts qui pesaient 
sur lui et songe maintenant à poursui­
vre le chef de l’opposition Denis Roy, à 
l’origine de la cause qui a coûté près 
de 60 000 S aux contribuables lévi- 
siens.

C’est un Denis Guay visiblement 
heureux et soulagé que LE SOLEIL a 
rejoint en soirée. « Même si je m’y at­
tendais, c’est un poids de moins, a-t-il 
constaté, j’ai une carrière sans tache, 
mais la popula­
tion n’aime pas 
voir des procès 
comme ça parce 
qu’ils ne connais­
sent pas mon pas­
sé. »

Au printemps, le 
conseiller et chef 
de l’opposition 
IXmis Roy a inten­
té une poursuite 
contre le maire 
Guay. M. Roy allé­
guait que l’édile
lévisien avait contrevenu à la Loi sur 
les élections et les référendums dans 
les municipalités en se plaçant en 
conflits d’intérêt puisque la Ville avait 
accordé des contrats à l’ex-firme de 
comptable de Denis Guay, KI’MG, ain­
si que la firme Lemieux & Noict. Le 
chef de l’opposition réclamait ni plus 
ni moins que la tête du maire.

Dans son jugement rendu hier, le ju­
ge de lu cour supérieure André Des­
meules affirme que le maire Guay « n’a 
pas directement ou indirectement 
d’intérêt pécuniaire particulier dans 
les mandats confiés par la Ville de Lé­
vis aux firmes eomptuhies KI’.MG et 
liCmieux & Nolet et il n’est pas raison­
nable de croire qu’il était susceptible 

d’acquérir un tel 
intérêt ».

L’édile lévisien 
est convaincu que 
toute cette histoi­
re n’était qu’une 
opération de sa­
lissage de l’aspi- 
rant-maire, en 
VTie des élections 
de l’automne.

I>e maire de liévis décidera au cours 
des prochains jours s’il intentera des 
poursuites pour atteinte à la réputa­
tion contre le conseiller Roy. «Une 
chose est sûre, il doit plus de 54 006$ 
à la Ville pour le procès, martèle De­
nis Guay, à sa place, moi je démis­
sionnerais! »

Le maire de Levis, 
Denis Guay
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ai lu, (iuiiN les qui s'acou- 
/ inuli'iit Nur inoti bureau, un su-J

jet (11* l'hroniqui* trisii*. Celui

qui en est l'objet a tente réeeni- 
inent de me joindre. Je me pro­
posais de le rappeler eette se- 

niuine. J'ai failli eomposer son numéro une cou­
ple de fois. .Mais je n'en ai pas eu le eiiuratfe. 
(- ar je sais que eet entretien va me tirer les lar­
mes. Mais c'est l'été. Ia‘s rues de Québec sont à 
la fête. i,e l’ifreonnier déborde de chansons. 
Jacques Villeneuve s'est fait teindre les che­
veux en mauve. Impossible de ne pas se laisser 
contaminer par la joie. Il devrait y avoir une loi 
qui interdise les catastrophes, les morts, les 
ehaffi'ins, les électrocutions, les séparations. Il 
devrait y avoir un embartîo sur les larmes. 
.Mors ce sujet, je l'uborderui une autre fois. Je 
prends eontfé de tristesse.

LA PEAU SOUS LES VOILES
Dans une boutique de tissus où j'achète une bo­

bine de fil, une femme attend devant moi à la 
caisse. Elle porte le hijab imposé par une inter­
prétation rifforiste du Coran. Son imperméable 
la recouvre presque jusqu'aux pieds. Ses che­
veux sont entièrement cachés sous son foulard. 
Deux enfants s'épivardent autour d'elle. Elle les 
calme de sa voix douce, dans sa lanffue chantan­
te. Alors je lui demande:

—Quelle lantfue parlez-vous‘i*
—Le persan, répond-elle d'une voix presque 

inaudible.
—Et quel est votre pays d'oritfine '?
—L'Iran. (Cette laiiffue est parlée en Iran, 

mais aussi en Afffhanistan et au Tadjikistan, si 
j'en crois le dictionnaire.)
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Congé de tristesse

Ghislaine
(/'W» (/«/«“/(

.Mais elle n'est pas jasan­
te l'Iranienne. Elle a vite 
fait de regarder ailleurs, 
pour échapper à mon re­
gard, à mes questions.
C'est vrai que je suis plut<‘)t 
fatiguante quand je me 
mets à vouloir tout savoir.
■Mais voyez-vous, la curio­
sité fait partie de mon mé­
tier. Et on peut enrichir sa 
culture, même dans un ma­
gasin de couture.

En passant, dans ce genre 
d'établissement, les clients qui inspirent le plus 
de curiosité à mon âme d'anthropologue, ce sont 
les gars. Il y a quelques années, ils y venaient ra­
rement seuls. Et ceux qui se risquaient dans eet­
te antre avaient le même air égaré que les mâles 
qui se faufilent dans les rayons de soutiens-gor­
ge en regardant au plafond, de toute évidence gê­
nés d'être là. Mais les eho.ses changent. Et main­
tenant, on en voit de plus en plus .souvent choisir 
des patrons, palper les tissus... quand ce ne sont 
pas les bonnets. (\'ous pensiez qu'il n'y avait que 
les gais qui s'intéres.saient à la belle gitenille':* 
( irave erreur ! )

.Mais je m'égare. Je reviens â la douce femme 
au foulard. .Avec elle, la conversation s'est ar­
rêtée là. .Mais en attendant mon tour, je n'ai pu 
m'empêcher de jeter un coup d'oeil sur les pa­
trons qu'elle allait acheter. On ne sait jamais. 
Peut-être Hutteriek, Wtgue ou MeCall propo­
sent-ils des modèles de hijabs un peu sophisti­
qués ! Ou de grandes tuniques capables de ca­
moufler la beauté de ees orientales, du toupet 
aux orteils.

Rheault
soleil I r//«

•Mais ce que j'ai vu m'a plu­
tôt etonnee. Elle a\ait choi­
si un patron de robe du soir 
au dos largement (*ehaneré, 
impudiquement dévoilé 
sous un enehevêtrement de 
bretelles Et le patron d'une 
robe de mariée on ne peut 
plus (teeidentale. l'ne autre 
femme \oilée qui raeeom- 
pagnait farfouillait dans le 
cahier pour choisir parmi 
des modi‘les de robes pour 
fillettes toutes garnies de 

frous- frous. (,’a m'a rappelé les descriptions de 
la vie des épouses des richissimes princes ara­
bes qui dans l'intimité de leur palais, se parent 
et se dévoilent, et portent les griffes des grands 
couturiers. Comme quoi, même chez les inté­
gristes, on prend parfois congé de tristesse.

LA JUSTICE POUR UOMARLN
Vous vous souvenez de Komarin qui s'était fait 

poivrer par un excité conduisant une voiture de 
la SQ sur une route de campagne'? Le policier 
avait manqué son virage et fait pleuvoir sur sa 
voiture une volée de cailloux. Romarin (qui s'ap­
pelle peut-être rhym ou Jasmin) avait réclamé 
le remboursement des quelque 1001)$ de sa fran- 
chi.se d'assurance.

La SQ a refilé le ihtssier au ministère de la Jus­
tice qui a refusé net de payer. .Mais l'affaire a eu 
des suites. Imaginez que la direction des affaires 
juridiques du ministère a retracé Romarin après 
la publication de cet article. Et lui a offert le dé­
dommagement auquel il avait droit, en toute 
équité. .Alléluia ! Romarin va cueillir les fruits de

la justice. Il y a quand même un Ism Dieu pour les 
fines herlM's. .

TA POlAKilE « V ÉLOCTPÉDISTE «(SUITE)
.Non. je ne vais pas vous ennuyer tout l'été 

avec le vélo. J'en parle pour la dernière fois... 
ou presque. .Mais un lecteur, dont le nom sur 
courriel est Seapin, croit qu'il faudrait ajouter 
les catégories suivantes à la typologie des « vé- 
hK'ipédistes » que je vous proposais jeudi.

« Il y a le In-cique de course et le Ink-ique de num- 
tagne, i*erit-il. Les propriétaires sont générale­
ment à couteaux tirés et se regardent de haut 
lorsqu'ils St* croi.st*nt...et de très haut lorsque lu bi­
cyclette est griffiH* 1 ! ! La l)éte de niute est italien­
ne et le tout-terrain made in L'S.A. 1a* carbone cra­
che sur l'aluminium qui lui ne regarde même pas 
le ehromoly. Et que dire du titanium ?
l’ouï- revenir au lycra, il y a aussi des sous-eaté- 

gories. Il y a évidemment le fétichiste qui le porte 
si serré qu'il n'y a aucun doute sur ses attributs 
physiques. D'ailleurs s'il est delM)ut près de son vé­
lo de route à 2r)()() piastres c'est la première cho­
se qu'on remarque avant le vélo. Il y a celui qui 
porte son lycra aux couleurs et au nom d'une au­
tre marque de vélo, le vrai de vrai qu'il aurait vou­
lu avoir et dont il rêve la nuit. Il y a le propriétai­
re plutôt fier du magasin qui lui a vendu, ou le vé­
lo ou la culotte, bien identifiés en grosses lettres 
au nom du commerce. 1a* coût est en gi*néral à la 
hauteur du trottoir. Il y a aussi celui qui utilise 
tous les produits identifiés sur son lycra. Dieu 
merci les fabricants de condoms ne portent pas 
encore d'intérêt aux courses de bicyclette !

Voilà. Et comme dit Philippe Patenaude, l'au­
teur de cette lettre, on pourrait continuer en­
core longtemps.

VOULEZ-VOUS ELIMIIVER 
LE CHLORE OE VOTRE PISCIIVE?

Vous pouvez maintenant traiter votre eau en la désinfectant 
avec de l'ozone ou de l'oxygène activé. Vous obtiendrez:

• Une aualité de baignade extraordinaire 
sans les désavantages du chlore.

• Une réduction d'environ 90% de la 
quantité de produits chimiques utilisés.

• Une réduction importante du temps 
d'entretien de votre piscine.

DAGUA INC. QUÉBEC
Tel.: (418) 836-6000 Sans frais: 1-800-387-0006

Volontaires
recherchées 

pour une étude 
clinique portant 

sur la

Ménopause

Le Centre de recherche clinique en 
gynécologie du C'HA F’avillon 
Saint-Sacrement en collaboration 
avec le Dr Céline Bouchard, 
recherche des volontaires pour par­
ticiper à une étude clinique afin dé­
valuer un médicament en investiga­
tion chez les femmes ménopausées.

Si vous êtes intéressées à participer à 
cette étude, vous devez
• être âgées de 50 à 70 ans
• être ménopausées depuis deux ans
• être en bonne santé
• ne pas avoir eu d'hystérectomie
• ne pas avoir pris une 

hormonothérapie depuis 6 mois

l’our plus d'informations, vous appelez 
madame Anne Bastien au CHA Pavillon Samt-Sacrement 

au numéro suivant (418) 682-7605 et vous laissez j 
vos coordonnées de jour et de soir ;

A L’AEROPORT INTERNATIONAL DE QUÉBEC

URGENT - ENCAN PUBLIC
CARGAISON SAISIE À DÉFAUT DE PAIEMENT

Tapis persans et d'Asie neufs noués à la main
Plusieurs dimensions - grandes, moyennes et petites - de pièœs de 
pure lame. soie, œton et poils de chameau nouées à la main en 
provenance de Perse. Russie, Turquie. Inde, etc En plus de 
marchandise supplémentaire

k.-
TAPIS DE SOIE ET DE LAINE 

EXCEPTIONNELLEMENT 
FINS ET RARES

PLUSIEURS MONTRES SUISSES, ROLEX, PIAGET. CARTIER GENEVE 
BIJOUX EN OR ET EN DIAMANTS NEUFS. PERLES RUBIS. ETC

Gros diamant solitaire 5K sur 
monture en or WarK 18K 
avec baguettes de 0 36K 

évaluée à 110 000$

LIMOUSINE ROLLS ROYCE SILVER SPUR 1987, EDITION 
LIMITÉE ■ TÉLÉ. MAGNÉTOSCOPE, LECTEUR CD. MINI-BAR. 
TÉLÉPHONES CELLULAIRES. ÈTC (seulement 13 disponibles 
dans le monde) ÉVALUÉE A 1 200 000$

POUR ÊTRE VENDUE PIÈCE PAR PIÈCE AU PLUS OFFRANT ET CÉDÉE SEULEMENT 
SUR PAIEMENT ET PRISE DE POSSESSION IMMÉDIATS

Lieu; Aéroport international de Québec - Entrepôt douanier de fret aérien 
706, 7e Avenue, Aéroport de Québec

Date; Dimanche 12 juillet 1998, é 14h précises
Inspection publique et enregistrement à compter de 13h

ChaquA pifca sara étiquatéa indrvKkiatlamant Cartificat d'authenticfté Tous drofts d'importation et taxas payés 
sur la marcharvlisa Pièce d'identité valable requis# tors de renregistrement Des trais à l'acheteur de 15% 
seront ajoutés Certaines condrttons peuvent s afouter ou ne pas s appliquer Certificat valable d exemption de 
taxes requis pour être exempté de taxes Pas de TPS applicable sur la vente du roaifeter SLK Les commis­
saires poseurs et évaluateurs Bloomsbury A Butterfield liée 1 600 396-9236

K

AIR CLIMATISE
dans votre Hyundai
POUR L>£T£

Chez Lessard Hyundai, nous installons la fraîcheur 
de l'air climatisé dans votre Hyundai, 1996-1997-1998,
pourVété,etpa.vezdansian,
avec la Carte Privilège Lessard Hyundai.
Sujet à l'approbation du service du crédit

Lauréat du PRIX D'EXCELLENCEpour La 4e année

PièMS at Mivic* Boul. St-j0S6ph,

Québec|iRi|aaZ1h. £-0*9 HYUnoni
023“5471 On évolue à vwe avanüfîe

Doublez votre plaisir... 
appelez-nous!

' flcviV'î- I

418 692*1159
1 800 563 «4643

AILES
LES AILES DE LA MODE

à

50“
(xjir la voGek-GK%cil

Tommy Hilfiger, Esprit, Mexx,
In Wear, Part Two, Point Zéro 

et bien d’autres coliections sont 
en soide. De quoi ajouter 
du piquant aux vacances!

Marchandise sélectionnée.

MAIL CHAMPLAI

\A 
S.AIS()X 

DES

JE SUIS UNIQUE
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Officier de l’Ordre du Canada
T^l

b

'V.
# h

( . ''v

i.i#

Aignatude
^M.MitüCE

Tancw

- -V' V
*•' <rA

<r

, •’ , -v—* P'"■4J* *• . - ■*«'•“- rr
'i^ipr-'v-ÿs

Lies magasins uniques, un choix de meubles, 
d’accessoires décoratifs et d’électroménagers de qualité supérieure, 

présentés dans un décor distinctif.
Aucuns frais sur toute la marchandise. 
Ckimmencez à payer en janvier l W.'

le soleil, archives

Distinctif et signé.

Q » K H h < 
7200, Armand-Viau 
Quebec (Québec) 

G2C 2A7 
(418) 845.5050 
1 800 826,4829

1, f V I s
Complexe Maurice Tanguay 

Voisin d'Ameublements Tanguay 
5790, boul. Étlenne-Dallalre 

Lévis (Québec)
G6V 8V6 

(418) 835.9111

C. H I «; O r T I M 1
1990, boul. Talbot 

Chicoutimi (Québec) 
G7H 7Y3 

(418) 698 4411 
1 800 363 4711
* Détails en magasin

Richard Verreau, précédemment ténor de réputation interna­
tionale, vient d’être nommé Officier de l’Ordre du Canada. Doué d’une belle 
voix naturelle qui lui ouvrit les portes d’une grande carrière, a la scène 
comme sur disque, le chanteur était Intronisé au Panthéon canadien de 
l’art Ivrique en 1996. M. Verreau demeure aujourd’hui à Salnt-Antolne-de- 
Tilly où II possède une galerie d’art. Dans une forme physique étonnante, 
11 chante encore et consacre beaucoup de temps à la pratique du golf, 
a-t-il confié au SOLEIL.

M
.« i

V 499 $/mois
Bail de location de 24 mois. 

5432 $ versement initial ou échange équivalent
PDSF40 620$ 

(transport et préparation à la route inclus)

5*:

CERTAINES VOITURES SONT COMME DES SALONS.
NOUS PRÉFÉRONS VOIR LA SAAB 9-5 COMME UNE SALLE DE JEU.

SAAB a réinventé le plaisir de conduire avec sa nouvelle suspension qui vous 
fait sentir la route Avec plus de 20 années d’expérience dans la fabrication de 

tractions avant puissantes, sûres et stables, elle a su intégrer sa direction à 

crémaillère à la nouvelle suspension de la SAAB 9-5 pour renforcer la tenue de 
route et le contrôle du véhicule. En plus d'être amusante à conduire, la SAAB 9-5 

vous permet d’aborder les obstacles sur votre parcours comme un jeu d’enfant. L A

1 888 888-SAAB
WWW.SAABCANADA.COM

NOUVELLE 95
1999

ne iiSA) -Cet meneuelitèi .ont celculéee tur un bell LocelionPIut de 24 mole tt comprennent le f*" J *' J pVndMiT. duZ‘du bell, le kllométrege qui voue eel elloui eel de

rue::.\zZiTduV::ru\7::~^^^^^^^
40 000 km Ibeeé sur un progremme de bet kdométrege) et cheque lr-»om*tr. ne vous coutere que s. y

peuvent User un pris ou des mensuelltés moindres.

Saturn Saab Isuzu Rive-Sud
4585, boul de la Rive-Sud, Lévis, 835-1888

Saturn Saab Isuzu de Québec 
765. rue Marais, Québec, 681-5777

Saturn Saab Isuzu de Sainte-Foy 
3330, rue Watt, Sainte-Foy, 653-1312

http://WWW.SAABCANADA.COM
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Prudence sur l’axe 277-173
Action-Sécurité organise des barrages routiers

PlKKKK PKl.C H A I 

Lr Soh’i/

LEV'IS—Ik's barrages routiers seront 
mis en place, aujourd'hui, de 13h;i0 à 
15 h 30, sur la route 173 à .Saint-Henri de 
l.évis et sur la route 277 à Saint- 
Anselme de Helleehasse afin d’ineiter 
les usagi'rs de la route à la prudence.

Avec le concours des policiers de IA^‘- 
vis et ceux de la Sûreté du Québec, cet­
te initiative est organisée par le Comi­
té Action-Séc’urité Axe 277-173. On 
veut ainsi sensibiliser les automobilis­
tes à l’importance de resp(‘cter les li­
mites de vitesse et le code de la route. 
I)t* plus, une attention sera portée sur

les dangers de l’alcm)! au volant.
li<irs du passage au barrage routier, le 

conducteur et les passagers d’un véhi­
culé se verront reinettre un carton à 
l’effigie du Comité. A l’endos du carton, 
des messages d’incitation à la pruden­
ce k‘ur seront pioposés s(»us forme de 
questions auxquelles ils seront invités 
à répondii-.

L’activité d’aujourd’hui constitue le 
début d’une campagne plus large d’in- 
citatioti à la prudence. Elle se poursui­
vra durant l’été et l’automne dans les 
écoles, les entreprisi's et auprès des au­
tres usagers des deux roules, l’iusieurs 
organismes ont accepté de participer à 
ci'tte campagne de sensibilisation dont

la DirtH-lion de la santé publique, les 
C1>>C de la region, la .SQ, la Stn-urité pu­
blique de IxA'is, la Stn-iélé de l’assuran­
ce automobile du Quélar.

Le choix du 11 juillet pour ériger les 
bairages routiers n’a pas été fait au ha­
sard. On s’attend à ce qu’ii y ail bi-au- 
coup de circulation automobile au 
cours des pnx'hains jours. .Aujourd’hui, 
c’est le début des vacances de la c«ms- 
truction. C’est aussi durant cette fin de 
semaine qu’aura lieu le H.H.Q. champê­
tre de Sainl-.Anselme qui attire des 
milliei’s de visiteurs.

Le Comité .Action-Sécurité .Axe 17:f- 
277 a été ft>rmé ce printemps à la suite 
du décès tragique des deux s(H*urs Mar­

ceau dans un face-a-face sur le roule 
277 en mars. .Au cimrs des dernièn‘s an- 
nt*es, on a relevé plusieurs accidents 
sur les deux roules ayant causé des 
piTtes de \ie et des blessuri's graves.

Ix* Comité demande ni plus ni moins 
que ies deux routes soient élargies à 
quatre voies entre Pintendre et Saintt*- 
Claire de Hellwhasse sur une distance 
d’une trentaine de kilomètres pour des 
raisons de sécurité, mais aussi à cause 
du nombre élevé de véhicules qui em­

pruntent quotidiennement ces roules.
Dernièrement, le ministre des l’rans- 

ports, .Itu'ques brassard, a donné le feu 
vert tatur réaliser une étude d’impact 
envinmncmenlal afin d’élargir à quatre 
voies la route 173 entre Pintendre et 
Siiinl-Henri. IK* plus, il a opté p<tur une 
étude d’opp<)rtunité afin d’évaluer la 
pertinence d’un qualr(*-voies enln’ 
.Saint-Henri et .Saint-.Anselme. Cette 
première e\ aluation piA*ct*de la ivalisa- 
tion d’une élude d’impact.

Des chauffards 
dans le parc des 

Laurentides

D
eux chauffards aux facultés 
affaiblies ont donné des 
sueurs froides à plusieurs 
automobilistes qui circulaient dans le 

parc des Laurentides, jeudi soir. .Au 
volant d’une Volvo rouge louée, les 
deux hommes avaient poussé leur 
odomètre jusqu’à Hit) km/h lorsque 
les policiers de la Sûreté du Québes 
les ont interceptés. .Sous arrestation, 
un des deux hommes a endommagé 
l’intérieur du vt*hicule des agents de 
la paix. L’escapade des deux indivi­
dus avait d’abord été remarquée vers 
17 h 30, lorsqu’un pas.sant les avait VTi 
forcer une femme à entrer dans la 
voiture au km 102. Dépassement dan­
gereux, abandon du véhicule et com­
portements bizarres ont aussi été 
rapportés. Les témoins de cette bizar­
re randonnée sont priés de communi­
quer avec la police au 623-0501. 
L.-J.P.

^é/fc/tatio/hs

Dr Éric Lessard
La famille et les ami(e)s 
désirent féliciter le Dr Eric 
Lessard pour avoir obtenu 
son «fellowship» de l’Asso­
ciation américaine de den­
tisterie hospitalière. Le 
Dr Lessard a fait ses études à 
la Faculté de chirurgie den­
taire de l’Université Laval de 
Québec. Il est maintenant 
chef du service à l’Hôpital,, 
général de Thetford Mines. |

Doublez votre plaisir... 
appelez-nous !
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RODIER

Place Ste-Foy
656-4350

Propriétaire: Danielle Morall

GRANDE VENTE
DÉMÉNAGEMENT 
Réductions jusqu’à 50%

VÊTEMENTS • CAMPING • RANDONNÉE PÉDESTRE • ESCALADE

Nous serons heureux de vous accueillir dès septembre 
au 1200, AVENUE GERMAIN-DES-PRES

boutique
♦♦

taïga
' 3184, chemin Sainte-Foy ' 

Sainte-Foy 658-2742
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flâner, marcher, fkitiner. pédaler, courir, iisüer les tours .Martello. rencontrer despersonmpes historiques, 
(uimirer le plus l)eau jardin (k la i ille. assister à des spectacles gratuits, pique-niquer, 

obsener les étoiles au tâescope. lisiter l'e^position Roditi. pretuire les plus belles pbtos de m vacances!

Bref, pour décotnpresser cet été, visitez l 'un des plus prestigieux parcs au monde:

^ ^ ‘ ■ i-%taâe

^ 3{oraire des actimiés
• Au jardin Jeanne d'Arç

VISm'GUIDÉE DU JARDIN JEANNE D'ARC* dlmotHlw à 15 h 
THÉÂTRE saiNé el iUmndw i 14 h fl I i h

•A la maison de la découveite 
des plaines d'Abraham
EXPOSITIONS TEMPORAIRES AU 2< HAGE mis In jan le f li b ID 30 
VISIONNEMENT D'UN FIIM AU 3i ÉTAGE l«is les jows de T h i U h 30

• Au kiosque Edwin-Bélanger
SPEUACUS DIVERS EN PUIN AIR imaeit à dinumlK ndiisiveineiil

• Centre d'interprétation ki*sies|oiirsiieiokBi7ii30

• Tour Martello 1 VKis les jowsde lOhi U li SO
(onimglnii les somedis et ddmiiKliesI de 10 ki 12ti el de )4 k 117 II

* Bus d'Abraham Hwslesjowsde tok#l7kM

• Vtûu àpiedàt pm aïKcpersmnu^Insunvpia 
arn son concepteur Fmimck G. TotM ioiisles|«nollk 
m’ecl'iir^üem nnlàmeRitlpliHenryBruprs iwidliu»ei*(diil4k30 sm etd* iil3k

• Panoun commenté du sentier d'interprétation de la natine
du meftredi ou dimoAée i )3h30

• Anhmtion à la tour Martello 2 semedi et dmoedse de nk « \n 3o

INFO-PLAINES : (4181 648-4071 Canad'si J • Soirée d'mihnatioti populaire en astronomie a la tour Martello 2 
metcredl g 20 k. Oékul le I julel

"j^éÊÊà
, en nif^.

418 692*1159
1 800 563-4643

Le rotin chez vous? Un peu... par ci, par là... partout...

Un air de vacancee à Tannée!
Ensembles de salon
Styles variés, incluant sofa, causeuse, 
chaise, table à'café, table de côté

: > . 4 ^

1’ -

■W M'}

26ètJ*^

Ensembles
% de salle à dîner

« Styles variés

à compter de

79995$

Petit fauteuil
naturel

f^RAND Petit fauteuil
ai 0”®^ bourgogne, 

tt/l Au vert ou cognac

59^®* SPÉCIAL

8995$

Toute la collection 
victorienne «-4»
0/1% ^
de rabais

Pes meuble» de qualité à de» prix plu» que compétitif»
740, bout. Charest Est (Place Cartier) Québec

647-1997
Le plus grand spécialiste de meubles de rotôei à Québec
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Pour un temps limité, profitez d’un taux de financement exceptionnel sur un lar^e 
inventaire de modèles 1998 chez tous les concessionnaires Pontiac Buick CMC.

.. ; ■'

•îVi

PONTIAC

2591
Location 36 mois

TRANS SPORT"
La Trans Sport de Pontiac, c’est la plus 
sportive des fourgonnettes.

• Moteur V6 de 3,4 litres développant 
180 chevaux

• Sacs gonflables latéraux
• Boîte automatique 4 rapports avec 

surmultipliée
• Climatiseur

^ - ;î'»

f , V’W. •‘iar-,
^ H ” I i

î J

de pnancement
Aucttfliépôt de sécurité. 

Tranlport et piéparation 
inclus à la location.

179$
mm ml mois' 

Location 24 mois 
20498$ à l’achat***

SIERRA SPÉCIAL®’
(modèle 1500 4x2)

Le Sierra est le pick-up qui combine le mieux 
force, puissance et élégance.

• Caisse de 8 pieds à double paroi
• Boîte automatique 4 rapports avec surmultipliée
• Pont amère autobloquant
• V6 de 4,3 litres développant 200 chevaux

f BUICK
PONTIAC

319,L
Location 36 mois

f
GRAND PRIXgt®’
Plus large, plus stable, plus aérodynamique, 
cette voiture est faite pour les performances.

• Siège avant, rétroviseurs, verrouillage 
des portes et lève-glaces électriques

• Moteur V6 3800 de 195 chevaux
• Climatisation à deux zones
• Roues en aluminium de 16 pouces

/ mois 

Location 36 mois 
À partir de 23 498 $ à l'achat

CENTURY DE BUICK
Pour tous ceux qui pensent à juste titre 
que le confort est un droit.

• Verrouillage des portes, lève-glaces, 
rétroviseurs à réglage électrique

• Boîte automatique 4 rapports
• Moteur V6 de 3,1 litres 

à injection séquentielle
• Climatiseur

279$
mmrn m ml mois* 
Location 36 mois 
24498$ à l’achat***

SAFARI SLX®’
Malgré tous ses équipements, il lui 
reste encore beaucoup de place pour 
toute votre famille.

• Climatiseur
• Configuration 8 passagers
• Pont arrière autobloquant
• Volant inclinable, régulateur de vitesse

PONTIAC

169^
I m / mois' 

Location 36 mois

FI R E F LY 3 PORTES
La Firefly offre une excellente maniabilité, avec 
une consommation d’essence des plus modestes.

• Boîte manuelle à 5 rapports
• Sacs gonflables, côtés conducteur et passager
• Poutrelles latérales de sécurité
• Suspension indépendante aux 4 roues

PONTIAC

189L
Location 36 mois

T
SU N Fl RE 2 PORTES‘°*
Un des coupés sportifs les mieux 
équipés de sa catégorie.

• Siège arrière à dossier rabattable
• Freins antiblocage aux 4 roues
• Aileron amère
• Moteur 2,2 litres de 115 chevaux

À partir de

349^
# / mois' 

Location 24 mois

JIMMY SLT 4 X 4. 4 PORTES^^^
Le roi de la jungle urbaine à un prix démocratique.

• Freins antiblocage aux 4 roues
• Boîte automatique 4 rapports avec surmultipliée
• Sièges en cuir, volant gainé de cuir
• Rétroviseurs chauffants

PONTIAC199$
mm m ! mois' 

Location 36 mois

SUN Fl RE 4P0RTES“‘
Avec son look sportif, la Sunfire est de loin la 
4 portes la plus excitante de sa catégorie.

• Boîte automatique 4 rapports avec surmultipliée
• Traction asservie
• Radiocassette AM-FM stéréo
• Freins antiblocage aux 4 roues

PONTIAC

BUICK

L'Association marketing des concessionnaires Pontiac Buick GMC du Québec
Offrti d un# dur*# timil*# r*t#rv*#i «ui p*rticuli#r» t »ppliqu»nl <u< v*hicul#i n#u(* 199# #n »tock comporUnt 1 #nifmbl# d#i *quip#m#nlt décrit# ci-d#»iu» Photo# * titr# indicitit ##ul#m#nt 

I>a Carte G.vr " •p„#m#nt#m#n.u#l#b.#*##urunb.il.y#cy#r#.m#ntm.t,.t(ou*ch.ng#*qu,v.t#nt)d#A 3045$ B 357t$ C 2 945 $ 0 2 754$ E 3415$,F 987 $ G I 2139$ H 3 937 $ Tr.n#porl #t pr*p.r.tlon
mctu# Immitricutjtion «##ur<nc# #t t#x## (n #u# Aucun dépôt d» #*curit* #ur #pprob«tion d# GMAC Promiér# m#n#u»lit* #xij*# * t» liyr#i#on Sujot é t approbation du crédit Pr»i#d#12«du 

kitométr# «pré# 40 000 km pour tocation 34 moi# »t *0 000 km pour tocation 24 moi# "T»u« d# fin.ncamant d# 1 9 X di#ponibt# ju#qu é 48 moi# é t .ch.t #ur t. ptup.rt da# modéta# an inyantaira at ,u#qu’è 34 moi# é ta tocation #ur cartatn#

modéla# Exampta da (inancamant 15 000 $ incluant tranaport. préparation at taxa# 3éyar#amant# da 428 98 $ coût an intérêt# 443.29 $. coût total 15 443.28 $ 
•"A tachai préparation indu## tranaport (B F 895 $ D 785$ at E 870 $) at taxa# an au# L Aaaiatanca routiéra at la Garanti# GM TOTAL**'aoni offarta# #ur tou# la# 
yéhicula# naul# GM 1998 pour un# duré# da3 an# ou 40 000 km aalon la pramiéra éyantualil* ’Rabai# aux diplômé# laxabla at accord* aalon la# criléra# établi# par la 
manulacluriar *r**'’Marqua dépoaéa da Ganaral Motor# Corporation Banqua TO uaagar agréé Voyai yolra concaaaionnaira participant pour tou# la# détail#
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CAKKEFOUK-THÉÂTKE DE PETITE-VALLÉE

Cure de rajeunissement
Hknki Mu h.\i h

('(tll il h onit i O « .S'lté claie

l’KTlTK-VALLKK — Présenté à l’au­
tomne, le sixième Carrefour-Théâtre 
de I\*tite-V'allée subira une cure de ra-

nent de mettre la touehe finale à un 
pn»jet de refonte. «Nous souhaitons 
ainsi rt*lanc-er l’événement, affirme un 
des responsables, Allan Côté. Nous 
formerons une équipe qui aura pour 
mandat de créer un carrefour itiné-

jeunissement. Trois employées vieil- rant, de trouver le financement neces

saire et d’aupiienter sa visibilité. » Le 
travail commence déjà à porter fruits. 
Cet automne, .Nicole Leblanc a confir­
mé sa présence au Carrefour. Kn plus 
de participt*r à des ateliers offerts aux 
adultes, elle présentera son tout pre­
mier «One woman show». Trois rési­
dantes de l’endroit, Yvanne Brous- 
seau, Jasmine et Lynn Lebreux, ont 
re<,‘U le mandat de scruter les cinq car­
refours précédents. « .Nous avons ré­
alisé un sondage auprès des forma­

teurs, des participants et des intene- 
nants culturels. .Nous avons ainsi cible 
leurs attentes au chapitre de la mise 
en scène, du maquillage et des costu­
mes. » l'n plan médiatique et un iiulle- 
tin de liaison ont aussi été préparés. 
Créé en 19H2, le Carrefour-théâtre re­
groupe, chaque année, une centaine 
de participants. 1997 a toutefois été 
difficile. Les promoteurs ont dû re­
grouper les volets jeunesse et adultes, 
faute de temps et de participants.

PLACE LEBOURGNEUF LES GALERIES CHAGNON
5500 boul. Des Gradins (418) 628*5500 300 Côte du Passage (418) 835*5500

PLACE FLEUR DE LYS

394 boul. Des Saguenéens
(418) 698*3940

SAINTE-FOY
PLACE SAINTE-FOY

2450, boul. Laurier (418) 653*2450

CEtmiE COMMERCIAL LAFLFCHE BALERIES DE LA CAPITALE
625, boul Lafltth*. BAIE COMEAU 

(418) 589-5155

BULiHits Ut U» wo-1. ui ruiM ruLun ul v,. CENTRE RIWIÈRE-DU-LOUP PUCE DE VILLE CARREFOUR SAINT-GEORGES
5401 D« Galeries. QUÉBEC 552, boul Wilfnd Hamel, QUÉBEC 298, boul Thinaull RIVIÈRE DU LOUP 700, boul Laure, SEPT ILES 8585, boul Lacroix, St-Georges de Beauce 

(418) 622-0754 (418) 529 1740 (418)862 2269 (418)962 8688 (418)228-2425

tSu» ntétitt à pnx ré*ilw, SAC. Nt pain Nt mu* iiin»l** * •" ^ .
Ctftains nwaales m vtmt pamam Un dn déimnttrMtHrs aaéatfmtia htot. Lot w vtidt. Ctr^iw^iclt^^

-Owatil 15 iam% tanam racluM aux mimtf candiiwM iant la aiâma raftan, ckai «« aiarchand aalanté gw a la marchandiM an Hack. Dalaili an matatin.
AM AlAfASIAS.

Ü SAINT-ROMUALD
Travaux majeurs sur l’autoroute 20 Est

NATURE DES TRAVAUX:
• Reconstruction du pont enjambant la rivière Etchemin

INTERET

ELECTRDNiqUE
sur TOUT ACHAT de

300^ et PLUSLes meilleurs prix garantis

La méga vente

Pentium tl 266MMX
Certifié ISO-9002

imprimante 
COULEUR k BULLES 
D’ENCRE BlC-150Canon

MONITEUR 15'

COMMa
plus

HAUT-PARLEURS

laetMiio. «aw *• **'*• 
*!»*•*

a !»•* »!«<• i«" «*»••
CO-ROM canon
Ci«aMÎII««»ri.

A. un «r *r Srt»» •< * *«"**

V
( Processeur T Uernorre

ZiCMHz 32 Mo

Oim» r, Jie X CO ROM T Fai/irndein

Aaeàs rakai* P®*»»' *•

CAMESCOPE

PAYEZ ET EMPORTEZRESOLUTIONHandycam
TELEVISEUR 
COULEUR

• Zoom numérifje 32X
• Vistur couliur Solar
• Trtrage coultur muMingM
• • modes ë'elMs spéciaux • Teiecommdnde 

^ ‘ *181 canaux POUR SEULEMENT

! QTE 6 A LA
PLACE LEBOURGNEUF

Jusqu a epuisemani des slocks 
Peut eire un démonstrateur

CHAINE STEREO
PUISSANCE TOTALE • ai«iMd<320>iiMli * ClungturdteOCO

• RéceaMurA/VanlMiiIwnqut Dolby IVo-Lofic
• MafnétocMMttiàdtuipkitinM

• EiKMitMKOuntiquMSnoiM. Ipe/tOOwatts
• Jw fenceinlM ambiofihonique Protofc

MEUBLE VENDU SÉPARÉMENT.

NOTRE PLUS US PM JUSQU'A 
RUAfTHANT POUR ON 

MIKNÉTOSOOPE W-H STÉIIÉOI
MAGNETOSCOPE 
HI-FI STÉRÉO ^INÉ

MAISON

f rrinEErrED

Jusqu a 
epuisemeni 
des stocks 
Peut être un 

demonstrateui• Daytron 4 tetes Hi-Fi stereo
• Ttlecommande tele multimarques
• AAchaoe a I écran tnlmque

DURÉE:
• Pont fermé pendant 

12 semaines

GESTION DE 
LA CIRCULATION
En tout temps:
* 2 voies en direction est
* 1 voie en direction ouest

ITINÉRAIRE DE RECHANGE 
EN DIRECTION OUEST:
* Chemin des îles, route 132 et route 175

DÉBUT DES TRAVAUX:
* 13 juillet 1998

CAP-KOU(iK

Trop cher le 
recyclage 
de gazon

La municipalité 
espère un jour 

abandonner cette 
pratique

Makik C.Aoi kttf:
Le Soleil

QUÉBKC — À Cap-Houge, une ville 
pionnière du riK.‘yelage du gazon sur le 
territoire de la CUQ, on commence à 
trouver que le ramassage, le transport 
et le recyclage des résidus verts (ga­
zon et feuilles) coûtent pas mal cher.

Le contrat de compostage du gazon 
coûtait à lui seul, l’an dernier, à peine 
quelques ei'nts de moins (8,1,M2 $ la 
tonne) que les frais d utilisation de 
l’incinérateur régional ( 84S la tonne).

Le directeur-général de eette muni­
cipalité de banlieue ne cache pas, 
qu’outre le souci de ne pas endomma­
ger l’incinérateur, l’autre motivation 
importante qui poussait Cap-llouge à 
organiser la collecte du gazon coupé, 
il y a dix ans, en 1988, c’était que cela 
coûtait moins cher que de tout en­
voyer à l’incinerateur.

Les municipalités déboursaient envi­
ron 1 lüS la tonne à un moment donné, 
se souvient l’agent de communications 
de la CUQ, Benoit Jobidon. Les frais 
d’incinération étaient alors supérieurs 
au prix coûtant et ces revenus finan- 
«;aient d’autres activités de la CUQ.

Selon le directeur-général Louis 
Beaupré, le coût du recyclage est de­
venu non négligeable et « les écono­
mies ont disparu ».

La hausse de tarifs est telle, en fait, 
que eette municipalité, engagét' dans la 
rationalisation de .ses dépenses depuis 
plusieurs années, encourage mainte­
nant ses citoyens 
à lais.ser le gazon 
coupé en place 
sur leur terrain.
L’objectif est de 
pouvoir, un jour, 
interrompre cette 
collecte.

La position de 
Cap-Rouge rejoint, paradoxalement, 
celle de L’Ancienne-Lorette, considé­
rée comme le mouton noir de la CUQ 
par certains purs et durs du recyclage 
des résidus verts. Le maire Émile Lo- 
ranger dirige la seule des 13 munici­
palités de la CUQ qui n’a pas de collec­
te de gazon. S’il n’en tient qu’à lui, 
L’.^neienne-Lorette n’en aura jamais.

Le maire est excédé par la multiplica­
tion des collectes qui obligent les ci­
toyens à se transformer en éboueurs, 
papier par ci, gazon par là, déchets do­
mestiques en sus... Si le gazon endom­
mage l’incinérateur, ce dont il ne .sem­
ble pas vraiment convaincu, et que le 
gazon constitue un engrais, la solution 
la plus rai.sonnable, à ses yeux, est que 
chacun laisse son gazon c*oupé sur pla­
ce.

Selon lui, la solution du recyclage 
vert n’a en outre rien réglé puisque 
des tonnes de résidus verts recyclés 
ne trouvent pas preneurs. «Ça reste 
stocké, on ne sait pas quoi en faire. » 
Deux firmes détiennent les contrats 
de recyclage du gazon des 12 munici­
palités engagées dans ce programme. 
Selon le service des communication de 
la CUQ, elles fabriquent du compost 
qui est vendu en vrac à des horticul­
teurs.

L’été dernier, on a recyclé Iti 121 ton­
nes de gazon et de feuilles sur le terri­
toire de la CUQ. C’est plus de Ki fois ce 
qui avait été ramassé en 1988.

Les
économies 
reliées au 
recyclage 

ont disparu

,A6elaRive-.c

SAINT-ROMUALD

S.V.R

Ce chantier 
présente des 
entraves qui 

peuvent nuire au 
passage des 

véhicules hors 
normes en largeur

clearNET

Pendant les heures de pointe, soit entre 7 h et 9 h ainsi qu’entre 
17 h et 19 h, l’utilisation de la route 132 est fortement recommandée. 
Il est également possible d'emprunter la traverse Québec-Lévis.

fILMMf AUX A Mf%SAOt% LIQNC INFO TRAVAUX 
VARIARIIS •7i7i

I Gouvernement du Québec
Ministère 

I des Transport*

LICMf INFO TRAVAUX

0irftoFr(41t)64A^77M

«Mkvw mtq qouv qt <â

A LA TlL(
—-V wi 1*

«ut I
. r-* r- yiHM è Ai^
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URGINCf OlFANNAOl

’.iN («•fWfcUS—
■ Anwnhof lys'l» W ÜRSarvip «"
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Un bureau de tourisme à Beauport
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La vieille ville de Beauport se dote d’une équipe pour vanter ses attraits. Cette semaine, Jacques 
Langlois, maire, Raymond Koussy, un propriétaire de voitures anciennes, Paul Guillot, le coordonnateur de la 
corporation touristique de Beauport, Michel Guimond, député et Bernard Auger, président de la corporation 
touristique, étaient de la fête pour inaugurer le nouveau bureau d’information touristique, situé au J21, boul. 
Sainte-Anne. L.-J.P.

Nettoyage de conduits de ventilation
Offre pour la maison au complet valable 

une semaine seulement!

■ T-

$ maison au 
complet*

Appelez du lundi au samedi, entre 8 h et 18 h

842-3636
•Pour systèmes de chauffage simples. Frais additionnels pour 
serpentin de climatiseur et portes d'accès, s'il y a lieu Services 
résidentiels seulement, otfr* vtitbi* lutqu'w 1* juillet 1998.

Inclus : conduit principal, nombre illimité de
bouches.

Avantages :
• Le nettoyage de conduits contribue à 

soulager les symptômes d'allergie, 
l’asthme et les problèmes respiratoires 
en éliminant les irritants en suspension 
dans l’air, comme la saleté, la poussière, 
les fragments de poil ou de plumes et 
le pollen.

Méthode :
• Nos appareils industriels brevetés 

aspirent la poussière des conduits et 
des bouches d'aération et les nettoient 
à fond.

• Nous utilisons de puissants filtres 
HEPA qui empnsonnent des particules 
aussi minuscules que le 1/300“ d’un 
cheveu humain et filtrent à 99,97 % la 
poussière et la saleté.

SERVICES 
À DOMICILE

On prend snin 
de vos dons

Merci !
La Fondation Hôpital Laval remercie tous ses généreux 

donateurs ayant contribué aux activités du mois dernier 
telles que la randonnée cycliste, le tournoi de golf 

et la soirée-spectacle avec « Michel Sardou ».

Ces activités bénéfices ont permis de cumuler 
un montant de 75 000$.

Fnniiatfain liApMal l,aval

SERVICES 
À DOMICILE

OFFRE DE NETTOYAGE 
DE MEUBLES ET DE 
MOQUETTES!
UNE SEMAINE SEULEMENT!

Qualité, service et prix avantageux à la Baie

J

13^ par pièce
quand vous faites nettoyer 2 pièces 

à la vapeur, 
solde: 26 * Prix après solde ; 36 ‘

Vos moquettes resplendiront 
de fraîcheur et de propreté.

Valeur exceptionnelle! Rabais de 45 *

maison au complet*
*5 pièces, 13 marches et 1 vestibule 

nettoyés à la vapeur 
Prix après solde ; 119 ‘

Nous vous recommandons la MÉTHODE DE 
NETTOYAGE DE LUXE EN 2 ÉTAPES pour les 

moquettes qui n’ ont pas été nettoyées profession­
nellement depuis au moins 12 nx)is. 

Seulement tO $ de plus par pièce.

NETTOYAGE DE CANAPE

V
39 ^ pour un canapé

Prix après solde ; 49 ’
Nos méthodes de nettoyage sont adaptées à chaque 
tissu, pour de meilleurs résultats Frais additionnels pour 
le nettoyage à sec et pour les tissus en coton haïtien, les 
canapés modulaires et les coussins de dossier non attenants.

, '•^aic

APPELEZ DU LUNDI AU SAMEDI, ENTRE 8 H ET 18 H

842-3636
Traitwiwnt de protection des libres offert moyennaitl des frws addilioonels RensaigneJ-voos sur notre trousse 
de détachage Slainsotuéon"' Les pièces de plus de 200 pieds carrés comptent pour 2 pièces ou plus. Us 
offrM «xpirent 18 juillet 1996

DECOUVREZ

I

1 f -

NOUVELLES 
TENDANCES COULEURS

Nous vous offrons le meilleur rapport qualilé-prix. Nous le garantissons.

CUSSIQUE 
1215, boul. Charest O . 

Qirfbcc, 6810171

CONTEMPORAIN 
18, me Courcclette 
Québec 681 017!

lA GALERIE 
DU MEUBLE

DÉCORATION INTÉRIEURE
www.laRaleriednfiteuble.coiii 

I 800 461-2377

ROCHE BOBOIS
9 me Courcclette 
Québec, 681 4101

RIVE-SUD 
170, rtc Kennedy, 
Ijévic. 818-9982

KINSMEN
* iHilIrt leee

Mwisu Heures d'ouverturei Lundi au mertredi 9h è I 7li90. leudi et vendredi 9h à 3lli.
—■•**• Samedi 9h è I 7*i. Oimanthe terme jusqu'au îè juillei incluvivemeni

(ertsinv srdvtev prévenlé» vont en qutnHié limitée et peuvent différer d'un maaavin à l'autre.

http://www.laRaleriednfiteuble.coiii
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Assassin recherché
aNsassin de l'hilippt* l)t‘slM)is ei
s(»n eoiiiplifo courent toujours. 

i Jeudi soir, après avoir al)attu 
l'acitlvle des K(K‘k .Machine devant 
stui (ioiuieile du ;i740, rue Hlain à 
Neufehâtel, les deux criminels ont 
pris la fuite vers 19 h 15 à lM»rd d’une 
autoinohile neuve, d'une «couleur ro­
se inhabituelle», selon les informa­
tions qu’a rivueillies la police. Le 
meurtrier, d’allure athlétique, ptu tait 
un pantalon de jojîinntî noir, avec 
ravuri's blanches sur le côté. Celle 
année seulement, huit des homicides 
sunenus dans la réj^ion de Québw 
sont liés dii'wlement à la irueiTe des 
motards. L’incident de jeudi ajoute un 
8,5' nom sur lu liste des victimes de­
puis le début des affrontements au 
Québec. L.-J.P.

80 mois de prison

D
onavan (iaitlion de QucIks- a 
été (-«tndiunné hier à JH int)is di‘ 
pénitencier pour possession 
d’hénnne dans le but d’en faire le tra­

fic. l>«irs de s<in arrestation, le J1 mars, 
la tlendarmerie Kttyale du Canada 
a\ail aussi saisi de la oK'ame, deux ar­
mes à autorisation restreinte et 2.5(H)S 
provenant d’activités illéi(ales.

Retrouvés

L
JalkVhunte offre de L5(I()S de 

S.M. Sport pour rin-ueillir des in- 
à formations au sujet de deux vols 
survenus au majiHsin de Loivlteville 

entiv le 17 et le 25 juin a porté fruit, 
(îrâee à des délateurs, la police de la 
Hauti'-Saint-Charles a efftrtué quatre 
perquisitions à Québia* et à Charles- 
lM)Uifî, jeudi, retTOUvant deux véhicules

loul-li'irain, une portion des 8,5m>HS 
de materiel subtilisé, l'rois jeunes, 
j'mes de 11». 17 et 29 ans ont été m'réles. 
Lenquéle st‘ |)oursuil L.-.J.I’.

Tout se vole

D
es voleurs astucieux ont fau­
ché huit lampes au .sodium 
dans les .serres de l’université 
Laval dans la nuit de jeudi à hier. Au 

dire de la police de Sainti‘-Foy, ees 
lampes, d'une valeur de 1290$ chacu­
ne, sont utiles à la culture dt* la mari­
juana. Les malfaiteurs s’étaient intro­
duits la veille dans les mêmes ha-aux. 
Jeudi soir éj;alement, deux rôdeurs 
ont visité la cour d’i lydro-QuéluH*. au 
2925 boul. Lebourtïneuf à Québec, 
afin d’y pillei- des morceaux de cui­
vre. La maîlri‘-chien a retracé l’un 
des larrons, caché dans les bosquets. 
L’h(tmme avait déjà été appréhendé 
en mai pour le même délit. L.-J.1*.

Toute ruction 
en direct à (S

1 ¥
.f

k ■

8hS
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Grand Prix de 
k Grande Bretagne

Tl

e Ca 
relan
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THANSPOKT SCOLAIRE À LÉVIS

U SOlHl CltMon lHIBf»ULT

Pour tie rendre à iécole Saint-Dominique, Maxime et Alexandra Dionne devront 
emprunter la côte Bolduc. .4 cet endroit, la vuibilite de» automobili»te» e»! 
restreinte en raison de la courbe prononcée de la côte.

Parents outrés
1,2 km à pied dans une 

zone dangereuse
PlKKKK PKI.CM.VT

Le Soleil

■ I.ÉVIS — À la fin d’août, le petit Maxime Dionne âgé de six ans 
entrera en première année à l’éeole Saint-Dominique de Lévis. A la 
différence de l’an dernier, il devra se taper tout près de 1,2 kilomètre 
à pied dans une zone que l’on jugeait dangereuse, il y a quelques se­
maines encore. La raison: les compressions budgétaires dans le trans­
port scolaire.

Ses parents n’en reviennent pas de la 
décision de la commission scolaire des 
Navigateurs. «On met la sécurité de 
nos enfants en péril pour des ques­
tions de bugdel ». a déploré le père de 
.Maxime, Clément Dionne.

Pour eux, il ne fait aucun doute que 
c’est beaucoup trop demander à un 
enfant de six ans de se rendre à l’éco­
le seul dans ce secteur. Selon un rele­
vé effectué par un groupe de parents, 
99 accidents sont suivenus au sud de 
l’école dont 4J pendant les heures 
d’entrée et de sortie des classes.

Clément Dionne et Monique Bilodeau 
craignent particuliérement la côte 
Bolduc que Maxime devra emprunter.
La visibilité des automohi- _____
listes y est restreinte en rai­
son de l’importante courbe 
qui se trouve dans cette cô­
te déjà très abrupte. Kl il n’y 
a pas de trottoirs. De plus, le 
risque d’accident est aug­
menté du fait que les en­
fants auront tendance à 
marcher vers le centre de la 
rue compte tenu que plusieurs rési­
dants y stationnent de bon droit leur 
véhicule. .Autre facteur aggravant, le 
risque de dérapage y est élevé. L’hiver, 
la côte Bolduc fait i'objet d’un entre­
tien particulier à cause de sa « pente 
critique».

.Après avoir descendu ladite côte, on 
peut s’attendre à ce que les jeunes uti­
lisent un raccourci en passant par le 
stationnement d’un petit centre com­
mercial avec les risques d’accident 
que cela peut comporter.

.Maxime Dionne et sa soeur .Alexan­
dra. âgée de huit ans, ne sont pas les

Un comité 
des plaintes 

pourrait 
modifier la 

décision

seuls dans cette situation. 11 y a environ 
99 élèves de niveau primaire demeu­
rant sur le plateau autour de la rue 
('hampagnat qui devront apprendre à 
composer avec les risques de la circu­
lation automobile dans un secteur où 
(;a roule pas mal aux heures de pointe.

L’école est voisine de l’Hôtel-Dieu de 
Lévis qui compte plusieurs centaines 
d’employés. 11 y aussi tout le trafic cau­
sé par leva et vient au .Mouvement Des­
jardins. au cégep de Lévis-l.auzon, au 
collège de Lévis, pas loin eu.x non plus.

Les parents ne considèrent pas que 
l’empl(»i de plus de brigadiers scolai­
res par la Mille .soit une garantie suffi­
sante pour assurer la sécurité des en­

fants. Certaines intersec­
tions seront protégées mais 
pas le parcours, répliquent- 
ils à la commission scolai-

Du côté de la commission 
scolaire, on ne ferme pas 
complètement la porte à re­
voir la décision de couper le 
transport scolaire à ces élè­

ves. Un comité des plaintes vient 
d’être formé et pourrait modifier la dé­
cision au mois d’août. Les membres du 
nouveau comité pourraient se rendre 
sur les lieux et vérifier de visu le ni­
veau de dangerosité du secteur.

Pour l’heure, les parents continuent 
de fourbir leurs armes. La rentrée sco­
laire à l’école Saint-Dominique risque 
d’être mouvementée. 11 n’est pas que.s- 
tion pour les parents d’envoyer leurs 
jeunes enfants à pied à l’école dans 
des conditions qu’ils jugent dangereu­
ses. « Nos enfants, c’est ce qu’on a de 
plus précieux», a dit Clément Dionne.

Vous en avez assez de camoufler 
vos ongles d’orteil?
Des ongles d’orteil épais, ca.ssants et 
décolorés indiquent peut-être la présence 
d'une infection fongique.
Cette affection rebelle et difficile a traiter touche 
un trop grand nombre de Canadiens.
Ne désespérez pas! It existe un moyen de venir a 
bout de ce problème.
Parlez en à votre médecin ou à votre podia 
tre lors de votre prochaine visite, ou 
composez sans frais le 
1 800 561 0990
pour obtenir de plus amples renseignements.

N O V A R r I .S
'.AM 98 3944Bf

Vente d'ouverture
Boutique

. f/atelmf/ieauxf^èves

TOUTES 
TAXES 

INCLUSES
sur tous nos 

matelas*

‘DtTAILS EN MAGASIN

Avec tout achat de 500$ 
obtenez un ensemble 
de draps en Percale

MEUBLES

L|^^= CHRISTIAN GAUDET
HIEUBLEUn 820, bout. Charest Ouest, Québec 681-4200
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Il SOIEIL ClCMENT THlBiAUlT

Claude Fleury, un fonctionnaire de iS ans, présidera la 
commission scolaire de la Capitale.

COMMISSION SCOLAIRE 
DE LA CAPITALE

Un vent de 
changement à 
la présidence

Bkkiittk Bkkton
Le Soleil

QUÉBEC — Les coininissairE's de la eommission scolaire 
de la Capitale ont opté pour le ehanijement plutôt que l’ex­
périence en élisant Claude Fleury à la présidence du 
conseil scolaire. Lors d'un vote serré de 12 contre 9, M. 
Fleury a défait Lucien Flamand qui était à la tête de la 
CECQ depuis Iti ans.

À la vice-présidence, les commissaires ont aussi choisi, 
dans la même proportion, Normand 'l'hériault à Marfjuerite 
Horion, présidente de la commission scolaire de Charles- 
bourg. Le nouveau président ne cache pas qu’il faudra un 
grand défi commun pour rallier tout le monde. Ce défi est la 
mise en réseau des 70 écoles de la commission scolaire.

Quant à M. Flamand, il ne se considère pas dans l’oppo­
sition et n’a nullement l’intention de faire de l’obstruction. 
«J’aurais aimé faire la transition, mais je continuerai de 
prendre des décisions pour la bonne marche de la commis­
sion .scolaire. »

M. Fleury, un coordonnateur au développement internatio­
nal à la direction du multimédia et des services électroniques 
au ministère de ta Culture et des Communications, n’a qu’une 
expérieiKîe de quatre années comme commissaire à la com­
mission scolaire de la Jeunt'-liOrctte. 11 mise donc sur son ex- 
périenw de travail et de père de deux enfants de 13 et 10 ans 
pour diriger la nouvelle commission scolaire. Le président 
voit même comme un avantage sa mince ex'périence dans le 
réseau scolaire. «Je n’arrive pas avec une étiquette et une 
culture organisationnelle que j’essaierai d’implanter. Nous 
prendrons ce qu’il y a de mieux dans les différentes commis­
sions scolaires et écoles », a-t-il indiqué au SOLEIL. La com­
mission scolaire de la Capitale regroupe les commissions 
scolaires Jeune-Lorette, des Belles-Rivières, Charlesbourg 
et de la Commission des écoles catholiques de Québex*.

M. Fleury, qui habite Loretteville, se présente étalement 
comme un président qui connaît l’ensemble du territoire de 
la nouvelle commission .scolaire. «Je suis un itinérant géo­
graphique. Je suis né dans Saint-Malo, j’ai grandi à Duber- 
ger, j’ai vécu dans la HauU*-Ville et dans la Bassc^Ville de Qué­
bec et je passais l’été au lac Saint-.Joseph. »

Le président Fleury estime que l’école actuelle ne prépa­
re pas bien les jeunes diplômés de demain. Selon lui, la ré­
forme de l’éducation de la ministre Marois et la refonte du 
curriculum n’apportent pas de réponse à tout. 11 veut donc 
que sa commission scolaire tienne ses propres états géné­
raux de l’éducation pour définir des profils de compétence.

Four rallier t(»us les milieux, il souhaite également que 
toutes les écoles de la commission s(»ient mises en réseau. 
Il précise cependant que les nouvelles technologies sont un 
moyen et non une fin. Comment réussira-t-il son projet avec 
des budgets de plus en plus restreints’? Le nouvel élu mise 
sur la collaboration de la communauté. « Si nos écoles s’ou­
vrent davantage à la communauté et à l’entreprise privée, 
nos partenaires aideront davantage nos écoles», croit M. 
Fleury. Il souhaite d’ailleurs mettre sur i)ied une fondation 
pour aider les milieux plus démunis. « 11 faut éviter les éco­
les à deux vitesses. »

Le président invite aussi les parents à participer davan­
tage. Il promet d’ailleurs du soutien aux conseils d’établis­
sement qui seront formés à l’automne dans chaque école.

Dans les autres commi.ssions scolaires de l’iigglomération 
de Québec, les commissaires ont misé sur l’expérience et la 
(“ontinuité lors du choix de leur président. .Aux Découvreurs, 
Claude (îélinas a été élu à la présidenc'c. k la c'ommi.ssion .sco­
laire des l’remièrcs-St'igneuries, l’ancienne présidente de la 
commission salaire des Chutes-Montnutrcncy JeanniMl’Arc 
Marcoux a été élue. Le vote a cependant été serré avt>c son 
adversaire Jean-Marc Laflamine. Sur la Rive-Sud, le prési­
dent de la commission scolaire des Chutcs-dt'-la-('haudièrc, 
Anicet (iagné. assumera la même fonction à la nouvelle com­
mission scolaire des Navigateurs.

SAI.NT-ÜKOKGES

La campagne vient aux citadins
Li c t Dvi.i.aiki

CollalKtrdlion .spéciale

SALNT-dEORtiES — Ik'puis hier et 
jusqu’à dimanche, c’est le temps de 
faire provision de produits régionaux, 
au tirand Marché, à .Saint-tJeorges 

Une expérience champêtre permet 
de regrouper uiu* vingtaine de produc­
teurs, transformateurs et artisans de 
la Bi'auce (K)ur (tffrir aux citaditis, sur 
le lii'U des Fêtes du ôtV anniversaire de 
vie urbaine de .Saint-tiisu'ges, une fou­
le de produits « made in Beauce ».

À proximité du Balais des Sports, 
vous pourrez vous approvisionner de 
prctduits frais et de qualité, telles les 
fines herbes, les légumes, les fraises 
et framboises, le fromage, la charcu­
terie, les gaufres, les pâlisseri<‘s, la 
confiserie, la boulangt'rie, les |)ro- 
duits de l’érable, le miel et l’hydro­
mel, les fins cafés et maints produits 
capteront l’attention des plus cu­
rieux.

Le tirand Maifhé est une vitrine f<»rt 
intéressante pour g«»ûter les produits 
régionaux, mais c’est aussi l’ERrasion 
d’cH'hanger avec les artisans et les 
agriculteurs qui vous parleront, avec 
passion, de leur métier et de leur pro­
duction. « Un coin hortic'ole avw fleurs 
et plantes ornementales sera aména­
gé, un rest<t, un cE)in de détente, des 
démonstrations culinaires et des ani­
mateurs d’époque, tel cireur de chaus­
sures, vous attendent également», 
soulignent les organisateurs.

En matinée dimanche, une criée po­
pulaire sur le perron de l’église de 
l’Assomption aura lieu à 11 hoU.

La première du (îrand .Marché est 
rendue possible grâce au Conseil 
agroalimetitaire Beauce-.Appalaches, 
à l’Office de tourisme et c(tngrè.s de 
Beauce, au comité du .ô(C, au .\L\F.AQ, 
direction régionale de Chaudière-.Ap- 
palaches, à la Fédération de l’UF.A de 
la Beauce, aux .Serres Champagne, à 
OL Électrique et à Hydro-Québec.

I HOTEL
yiube^e

MONTRÉAL

T95 A pt‘rs. ^

ESISherbrooke Est, Montréal QC Bés. sans frais: 1-S00-5é7-C223

PERSONNE NE 
VEND MOINS 
CHER QUE 
TI-FRÈRE C'EST 
GARANTI!

GRANDE
VENTE
Sur une mte selection de marchandises 

dans tous les déparleinenis. Achetez 
un produit et obtenez le deiucième.
GRATUITEMENT!

mémes?Î''cHP10

S, vous 'l Li autre d'tfèref«
dans " à vents

L'UNIQUE MAXI CENTRE D'AI^INES EN DECORATION

■■RFRF
POUR

COUVRE-PLANCHERS
UNE IMMENSE SELECTION DE COUVRE-PLANCHERS
POUR TOUTES LES PIÈCES DE LA MAISON:
■ TAPIS SAXONY* ,.....À PARTIR DE 15’’* 2™'1

Choix de couleurs mode ^ . aqt rj ^
■ TAPIS COMMERCIAL*..À PARTIR DE 1 4vc
■ PRÉLART GOLD*...............................58?’^ 2^^^

Garantie 10 ans ^ rpqi
■ PRÉLART SANS CIRAGE* ..A PARTIR DE 1 5v. ’

D'excellente qualité 0 29$ O
■ CÉRAMIQUE À PLANCHERS*............J ne’

Beaux c hoix cie couleurs EN STOCK
•M.irt K.indtsf sc-ltilauiiMx- I vs dvaincf. tloivuiM iVrc tk' v.jlcur t’-ji.ilu nu inftfK-urc ù telles jtMées

QUALITE
SUPÉRIEURE

Achetez 30v,c

Payez pour 15 «
Achetez ôOv.c.

Payez pour 3()«,
Achetez lOOve

Payez pour 5i<,

STORES • CHOIX INCOMPARABLE
PORTE-PATIO* 75" X 84" ....À PARTIR DE 19’’^
STORES VERTICAUX* 
PVC ou ALUMINIUM,

ou ^ M2" Culs sur mrsurc 
(Tcnriiinl <|ue vous .iilcnricz

STORES
HORIZONTAUX*
FM VINYI F
r,, „hI , l„,i* ,1.'ülüniZ'-u,! ''PTOD

-J99$

TOUR

ejORFS*
HUMER DOUGLAS
EInri/nni.tiix, verlit <)ux. Ixiis 
Plissés, Duetlfs Silhnufties

jUSQU'A
k%DE

RABAIS
f DU nw

l)f UtTI IM 
MAM'IAtTUIHI

Achetez 1 store*
OBTENEZ-EN

1 GRATUITEMENT
Achetez 2 stores*
OBTENEZ-EN

2 GRATUITEMENT
Achetez 3 stores*
OBTENEZ-EN

3 GRATUITEMENT
|| LfN priKliJt’s (l<»nncs fkuvfnt t ire tk- v.ili*ur r jlf nu inlffieurt* à ct-ux m hclt-s 'Man li iimIisc M.'kt1tiK»ncc |1 ----------

ENSEMBLES DE DRAPS* EN PERCALE À PARTIR DE CÛ99$
Viiste choix de slyT» • et (ouieurv *-* J
Belle selection de T Q99$ | | p
DOUILLETTES* LAVABLES a partir de J 7
COUSSINS* DÉCORATIFS apartirde 1'}99$
Couleurs unies, 14" X 14‘et If) X16' •M.mh,in.ii,cs»'iiiiiiMiniv 1*.!

RIDEAUX* DE DOUCHEET accessoires* DE, SAtlE DE BAIN DISCONTINUÉS
lUSQU' A
eo"

DE RABAIS

À PARTIR DE Une sélections spéciale
DE PAPIER-PEINT* 
ET BORDURES*

s**kxln)nrHt

ACHETEZ
UN ROULEAU* 

OBTENEZ
UN AUTRE 

GRATUITEMENT

215,BOUL.HAMEL,VANIER 681-6023
lUSOI, MARDI, MERCREDI. OHOO A 18H00 |EUDI ET VENDREDI. OHOO À 21 HOC. SAMEDI: 9H00 A THOfl. DIMANCHE: 12H00 À FHOO.

événemenl
« On coupe les prix »

Chez votre concessionnaire Chevrolet Oldsmobile du Québec (voir p. D 10-11)

CHEVROLET

OLDSMOBILE



Plus c’est chaud,
MOINS c’est cher!

À partir de À partir de

Déflecteur de capot
Garüntie à vie - Mtxlèle ïbZl 53906 • Pour Dod^e Caravan 96-98

Déflecteur de pluie
Modèle 2627 92659 - Pour Ford Windstar 1995-1997

À partir de

14«$
Protecteur de marche d'embarquement 
Modèle 2627 88240 - Pour Toyota RAV4 4 portes

À partir de

Couvre-phares
Modèle 2627 37612 - Pour Cavalier 1995-1998

À partir de

64*$
Marchepied en aluminium
Modèle Ultima 2687 CFi225 - Pour Ford Pick-up 97 Série F 
(cabine courte) Phares auxiliaires 

Modèle 2654 3155 - Halocènes jumelés

À partir de

95
Système d’alarme pour auto 
Modèle 1503 APS 400

Support à vélo
Modèle 2670 9000 - À l'achat et l'installation d'une attache-remorque Reese 
Aussi disponible attelage 5e roue «Fifth wheel

À partir de

Système d'alarme pour motomanne 
Modèle 1 328 OS5200

Becquet arriéré 
ModHe 2626 2241 PP - Modèle original pour Néon 1995-1998

clearNETÀ partir de

Avec
tout achat de

200 $ et plus,
Marchepied moulé en ABS et aluminium 
Mtidèle 2602 462000BC - Pour Chevy Blazer/GMC Jimmy 1995-1998

ne payez rien 
avant janvier 

1999!
Réparation 
de pare'brkc

À partir de

59^'$

À partir de

129"®$

À partir de

149"®$

Seulement

149"®$
En prime : trousse de sécurité

Téléphone SCP
À l'achat d'un téléphone SCP entre le 15 juin et le 15 septembre 1998, 
obtenez une trousse de sécurité ptiur automobile Justin Case.
De plus, courez la chance de gagner la New Beetle avec Cleamet!

w Cette vente se termine le 19 juillet 1998.
Les prinluits illustrés peuvent différer et sont utilisés à titre indicatif seulement.

* Installation et taxes en sus. ** Installation, peinture et taxes en sus, t Taxes en sus.

Réparation de pare-hrise gratuite si assuré!m Leheau^
Voyez notre annonce dans l'annuaire
Pages JaunesMC sous la rubrique vitres d'autos. Vitres d'autos
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Nouvel observatoire au 
mont Mégantic

Ian BlSSIKKKS

PaiürMarcfl Sadeau, Yi'on Jacques et 
Roger Bourque, organisateurs des Fêtes 

du Centenaire de VaUêe-Jonction.

100 ans 
ça se fête!

Luck Dai-i.aikh 

( 'ft II II hit ru t i (tu sitéf i a I c

VALLÉH-JONCTION — Le c-oour des 
Fêles du centenaire de Vallée-.l<mcti<m 
bat son plein en Beauee, et ce pour tou­
te la fin de semaine encore.

« Un des moments culminants des fes­
tivités, confie le président Koffer Bour­
que, sera la journée des retrouvailles 
sous la tente, aujourd’hui. » Quelque 
700 personnes ont déjà confirmé leur 
participation, et il n’en tient qu’aux 
Beaucerons éloi|fnés depuis lonjftemps 
de se joindre aux festivités.

De plus, les ex-pensionnaires et exter­
nes de rEnfant-.Jésus pourront se remt'- 
morer de bons souvenirs passés en 
compapiie des soeurs de St-François 
d’AssLse.

Pour clore les activités du week-end, 
un défilé «mémorable», est prévu de­
main. Selon le président du comité, M. 
Yvon Jacques, ce défilé rcf^-oupera ‘JO 
chars allégoriques, 50 voitures anti­
ques, 20 tracteurs antiques, environ 40 
voitures à cheval et pour I’cK'casion, un 
boeuf sera de la partie.

Une centaine de bénévoles et 20 or­
ganismes de V’allée-Jonction s’asso­
cient à l’événement. Cette localité 
centenaire regroupe une population 
d’environ 2100 personnes, mais pour 
le centenaire les organisateurs pré­
voient recevoir de 25 000 à 30 000 vi­
siteurs.

À même la tournée historique de 
Vallée-Jonction, le Musée ferroviai­
re, qui relate les débuts de la cons­
truction des voies ferrées reliant Lé­
vis à Sherbrooke, en 1870, a sorti ses 
plus beaux atours. La Maison J.-H.- 
A. Chabot a été transformée en gale­
rie d’art populaire et en boutique de 
souvenirs. 11 y a aussi une exposition 
art et culture, mettant en valeur les 
créations des artistes, des artisans 
et des membres du Cercle des fermiè­
res tandis que des objets religieux 
sont exposés à l’église.
Tiré à 1000 exemplaires et écrit par 

M. Paul-Marcel Nadeau, Un train... 
une (fare... un relate les origi­
nes, la localisation du village et l’in­
fluence du Quebec Central. Un chapi­
tre va au chemin de fer, aux services, 
aux faits saillants et aux individus, 
tels les artistes et artisans, ayant mar­
qué l’hlsloire.

De plus, le comité organisateur a 
prévu un feu de joie avec chanson­
niers, de la musique disco, un 5 à 7 
des entreprises, une soirée rock 
commerciale, une messe à l’ancien­
ne, un brunch, une soirée bavaroise 
et plusieurs autres manifestations.

Cülluboriilion sftériate

N(yrRK-D.\MF:-DFS-B01S — 1^ mont 
Mégantic a du neuf à offrir à ses visi­
teurs lors de son 15*' Festival d’astntno- 
mie p<»pulairt‘qui st'dénmle jusqu’à di*- 
main puisqu’un obsi*rvatoirt‘ p«>pulaire 
txmstruit au de plus d’un demi-mil- 
IkinSest maintenant instjdléà lOO-ôiiu*- 
tres d’altitude, tout près de l’obsei-va- 
toire astronomique de ivnommée inter­
nationale.

Cet observatoire muni d’un télescope 
de (iOem de diamètre peut accueillir 45 
pcrs«»nnes et il représente lu tntisième 
et dernière composante du etmtre d’in­
terprétation de i’Astrolab du mont Mé­
gantic, inauguré il y a quelques ann(*t*s.

Érigé 21) ans après l’ouverture de 
l’ob-seiTatoire géré conjointement par 
l’université Imval et PUniversité de 
.Montréal, l’observatoire populaire don­
ne acx'ès à des équipements profession­
nels à la fine pointe de la tec-hnologie.

Ix' Festiv al d’astronomie populaire si*- 
ra donc encore plus « populaire » celte 
annét* avec ce nouvel iHiuipement, sans 
oublier que les visiteurs pourront éga­
lement à litre exceptionnel visiter 
l’obsen atoire astronomique en journw 
durant l*)ute la durée de l’événement.

De plus, diverses activités et des ali*- 
liers de vulgarisatM)n sur des sujets al­
lant du système solaire aux quasars 
sont offerts au public ce week-end à 
l’Astrolab et aux deux obsen atoires. 
Les ateliers seront animés par des ex­
perts, d(»nt .\nne l’ellerin, Dany Dion­
ne et Isabelle Bégin du département 
de physique de l’université Laval.

Les pt'rsonnes intéressées à partici­
per àct‘ 15'‘ Festival d’astronomie popu­
laire peuvent d’ailleurs obtenir davan­
tage d’informatûui en téléphonant au 
(819)8HH-‘2941. UAstrolab et l’Observa­
toire populaire demeurent cependant 
ouverts au public tous les jours de 10 h 
àl8he h à 23 h jusqu’au début du
mois de septembre.

HUMÎHL'.M!

La coopérative est à 
Plaza Laval

«

La ciKtptuative de servict*s d’été 
e.xploitée par une quinzaine de 
jeunes âgés entre 13 et 17 ans 
qui offre de peindre murs et plafonds, 

tondre le gazon, nettoyer les piscines, 
faire le ménage et animer les fêtes 
d’enfants à la pt>pulation de Sillery et 
Sainte-Foy est située à 1‘laza Laval. 
27.50 chemin Sti'-Foy, Im-al 2.58. (Tél.; 
I>.51-I>4l5ou2l)l-O7t«))

Tournoi de golf 
frères et soeurs

Le dut) di‘ golf de .Monlmagny 
présentera, le samedi 1" août, 
son traditionnel tournoi frèrt‘8 et 
.soeurs, formule adoptét» est le con­

tinuous mulligan par équipe de deux 
joueurs, soit frère et sotmr, deux frères 
ou deux sot'urs. Iai date limite d’ins 
cription est le dimanche 26 juillet. lX*s 
prix de préstmiv et de participation 
sen>nt offerts. On s’informe au 248- 
1872 ou sans frais au 1-888-290-1872.

fEnvtronn^mtnl Canadt
Environmanl Canada

QUÉBEC HUJOURD'HUI
Maximum 
aujourd hui. 20

w DumMmimi la nuit piocname :
Nuageux avec éclaircies et
70% de probabilité d averses
Vents du NE de 15 à 30 km/h

11

DEMAIN
Maximum
le jour : 24
Minimum _
la nuit; 12

Dégagement le matin 
Vents NO de 15 à 30 km/h.

LUNDI
Nuageux avec 
éclaircies
Max: 24 Min: 14

^---------------

ADOLESCENTtEl*
AOUUTES

Vamwknite

•MtoonVâncoov*f

^ O

4 ^ Ouabec

rThSSn-Wv i Mon»»»'

Le Soleil est à la recherche de 
personnes responsables et 
enthousiastes pour faire partie 
de sa dynamique équipe de 
3000 camelots.

RIVE-SUD
St'Lambert
St-Jean-Chrysostome
Breakeyville
St'Malachie
Ste-Justine
St-Magloire

LIMOILOU
Ste-Odile
St-Albert-le-Grand
St'Pascal
St-Pie-X

686-3344 
1 800 463-2362

FJincisco

>r'
Los/SÔ^

';g!irr.l..Clt, ■ ■ J

Front froid Front stationnaire Front chaud

Miamt

Creux

Vinl>^

Atlantic City 
Boston 
CapeCod 
Daytona Bch 
Hampton Bch 
Miami 
Myrtle Bch 
Ocaan City 
OW Oichanl 
Orlando 
Plattsburg 
Virginia Bch 
Wells 
Wildwood

Basse pression ® Haute Pression

PRÉVISIONS RÉGIONALES

Prévisions maritimes

Donnacona â Tadoussac 
Vents NE 15 à 25
noeuds. Visibilité 
bonne à passable.

I
Baie-Comeau

SepMIes
Pluie 
15/10

Havre St-Pierre
Nuageux 
14/n

Pluie15/11

La Tuque
Pluie
20/10

Trois-Rivières
Pluie 
23/10

Pps/Averse
22/13

Chicoutimi
Pluie 
20/9

I Pluie 
17/1?

Rimouski
Piu.e 
17/11

Québec
Averses 
20/11

Plui6Rivière-du-Loupi7/ii

Tbetford
Pluie 
23/10

Sherbrooke
Pljie
20/9

Indice de danger des feux de forêt
Réserve laun 
des Laur.
Beauee 
Portneuf 
Charlevoix 
Saguenay 
Forestvilfe

Baie-Comeau bas
bas Sept-lles bas
bas Bas St-Lau. bas
bas Matapédia bas
bas Matane bas
bas Baie-des-Ch. bas
bas Gaspé bas

ALMANACH QUOTIDIEN

sbi-ËiL

Maximum hier: 16
Minimum hier 14
Normale le jour: 24
Normale la nuit: 12

Record max pour auj 32 
Record min. pour auj.: 7

Pluie (jusqu'à 13hOQ hier) 
Cemois-ci: 71,7mm
L'an dernier: 51.4 mm
Celété. 234,7 mm
Été dernier: 213,8 mm

1943
1968

05h02 Durée du 
jour: I 

15h39

20h40

Indice UV6:6.8
Coup de eoleil 
fen minutes) 60

Modéré
30 15

3#€0
16juil. 23 lull. 31 |uil. 08 août 
Lune: lever:21 h55 coucher;07h14

MARDI
Nuageux avec 
éclaircies
Max; 28

AU SOLEIL
AUJÔURO'HUI

Soleil 28/18 
Soleil 24/15 
Soleil 2a'16 
Orages 33/25 
Soleil 24/12 
Orages 33/25 
Soleil 30/23 
Soleil 2ai8 
Soleil 24/12 
Orages 33/25 
Soleil 26/12 
Soleil 30/19 
Soleil 24/12 
Soleil 24/12

AU CANADA

Yellowknife
Whitehorse
Vancouver
Edmonton
Calgary
Saskatoon
Regina
Winnipeg
Thunder Bay
Toronto
Ottawa
Fredericton
Charlotte
Saint-Jean

AUJOURD'HUI

Averse 25/16 
Averse 16/8 
Nua 20/14 
Averse 24/11 
Van. 25/11 
Soleil 31/14 
Soleil 32/16 
Soleil 32/19 
Van 30/19 
Soleil 26/15 
Soleil 25/15 
Pluie 20/13 
Averse 19/13 
Nua 13/6

DANS LE MONDE

Amsterdam
Beijing
Berlin
Buenos Aires
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico
Moscou
New Delhi
New York
Pans
Rome
Washington

AUJOURD'HUI

Soleil 19/14 
Van 28/21 
Nua 22/10 
Soleil 17/5 
Nua 21/16 
Soleil 25/20 
Soleil 36/15 
Nua 25/14 
Averse 25/15 
Pluie 31/23 
Soleil 27/17 
Nua 19/15 
Soleil 28/18 
Soleil 27/15

LES MARÉES
S0pt*Il0S Rifflouski

03h30H31m 03h55 H 4 3m
lOhOOeOSm 10h25B0 5m
16ti00H2 4m l6h25H3 5m
21h45B03m 22h15B0 7m

D0maifl Oamain
04h10H31m 04h35 H 4 4m
10ti40B0 2lIl 11h05B0 5m
16M0H2 4m 17h10H36m

Québec Grondines
031130 B 0 3ni 06h3ÛB1 1m
08h20HS6m 10h50H36m
16ti15B0.3m 19ti20 611m
20h50 H 4 7m 23h20 H 3.2m

O0inain Demain
04h05 B 0 3m 07h10B1 1m
09h00H55m 11h30H3 7m
16h50B0 3m 20t»00 B 1 2m

État des routes — Info-travaux, 648-7766

Ce soir

CC
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Garantie Saturn 
de remboursement
30 jours

Nous VOULONS QUE VOTRE SATISFACTION SOIT TOTALE. 

Si, pour quelque raison que ce soit, votre Saturn 

1998 ne vous donne pas pleine et entière satisfac­

tion, vous pouvez l’échanger contre une autre 

Saturn ou obtenir le remboursement Intégral du 

prix d'achat. Il suffit de rapporter votre Saturn 

avant 30 jours ou 2500 kilomètres, selon la pre­

mière éventualité.

rjSATinN

Personne d’autre ne vous fait cette offre. 
Vous êtes-vous demandé pourquoi?

Pour faire tout autrement 5ATLRN.

Pour offrir une garantie de remboursement de 30 jours ou 2500 kilomètres sur tous ses véhicules, il faut avoir une confiance totale en ceux-ci. 
Nous l’avons. La garantie exclusive de remboursement de 30 jours ou 2500 kilomètres, c’est la façon Saturn de faire les choses autrement.

164 $/mois*
Bail de 36 mois.

2000 $ comptant ou 14 643 $+
(transport et préparation à la route inclus)

Vos paiements Votre versement initial
mensuels’*' ou échange équivalent

164 S 2000 $
194 $ 1000 $

0 $
Climatiseur 20 $ de plus par mois

185 $/mois^=‘
Bail de 36 mois.

2000 $ comptant ou 16 873 $t
(transport et préparation à la route inclus)

Vos paiements Votre versement initial
mensuels* ou échange équivalent

185 $ 2000 $
215 $ 1000 $
245 $ 0 $

Climatiseur 20 $ de plus par mois
Transmission automatique 

16 $ de plus par mois

*C€S mensualités sont calculées sur un hail de LocationPlus de 36 mois et comprennent le transport (453 $) et la préparation à la route. Par contre, l immatriculation, 
l'assurance et les taxes ne sont pas incluses. A b sip,nature du contrat, un premier versement plus taxes vous sera demandé. Par ailleurs, le versement initbl à payer sera 
selon l’option choisie. Pendant b durée du hail, le kilométraf^e qui vous est alloué est de 60 000 km et chaque kilomètre supplémentaire ne vous coûtera que 12 cents 
(hasé sur un programme de has kilométrage). V(yyez votre détaillant Saturn pour un plan de location qui tient compte d un versement initbl et de mensualités convenant 
à votre budget, f PDSF. Les détailbnts peuvent fixer un prix ou des mensualités moindres. Pour tous les détails, communiquez avec le détaillant Saturn le plus près ou 
composez le 1 888 4SATURN.

Saturn Saab Isuzu Rive-Sud 
4585, bout de la Rive-Sud 
I.évis 
835-1888

Saturn Saab Isuzu de Québec
765, rue Marais
(Québec
681-5777

Saturn Saab Isuzu de Sainte-Foy
333.0, rue Watt
Sainte-Foy
653-1312

Saturn Isuzu du Saguenay 
1330, boul. du Royaume 
Chicoutimi 
549-3320
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Les infirmières crientsecours
Le nombre de suicide augmente

parmi elles

■ rr 1^”. 1 
I m \ \

■ QUÉBEC — «Au secours [...] Une autre de mes collègues vient 
de se suicider... » La lettre, signée par une infirmière, a été reçue 
comme un S.O.S. à nos bureaux. Signal de détresse.

Les tâches 
des chefs 
de service 
ont doublé 
et triplé

n drame isolé? Non.
« Il y en a beaucoup, 
beaucoup », constate 
Colette Gendron, 
professeure titulaire 
à la Faculté des 

sciences infirmières de l’université 
Laval et coauteure d’un essai impor­
tant intitulé La mort, condition de 
la vie. De là à établir un lien avec les 
changements en cascade qui boule­
versent le réseau de la santé depuis 
trois ans, il n’y a qu’un pas que cer­
tains n’hésitent pas à franchir.

C’est le cas de la correspondante du 
SOLEIL, qui a 
requis l’anony­
mat. S’adressant 
au ministre de la 
Santé et des Ser­
vices sociaux, 
Jean Rochon, elle 
écrit: «Votre ré­
forme met en pé­

ril non seulement la vie des malades, 
mais aussi celle de vos employés.» Au 
téléphone, elle a peur. « Je tiens à ma 
job.» Mais les faits sont là. C’est arri­
vé au pavillon Roy-Rousseau. Une de 
ses compagnes de travail s’est enlevé 
la vie. Et ça arrive ailleurs.

TÉMOIGNAGE-CHOC
Au congrès de l’Association cana­

dienne française pour l’avancement 
des sciences (Acfas), en mai, le témoi­
gnage-choc d’une infirmière, « elle-mê­
me profondément en détresse», a mar­
qué l’assistance. D’autant plus qu’on 
rendait publics, à ce moment précis, les 
résultats d'une étude sur la santé des 
infirmières de l’ag^omération de Qué­
bec, dans un contexte de transforma­
tion du système de santé. Grand cons­
tat: le niveau de détresse psychologi­
que est élevé (41 %). Il est en 
hausse, par rapport à une 
population comparable d’in­
firmières, sondée en 1994 
(28%) et en 199.5 (.32 %).

Quelqu’un se lève dans la 
salle et dit, sans préambu­
le: «Moi, deux de mes 
con.soeurs se sont suicidées.» Chantal 
Viens, une des chercheures, infirmiè­
re elle-même, spécialisée en santé 
mentale, était présente. « On n’est ja­
mais préparées à ça», avoue-t-elle. 
Plus tard, elle a appris qu’une des mal­

Anne-Marie
Voisard

AMViisanK^lenDleii ctm

La loi du 
silence 
règne 

partout

heureuses en était 
à sa troisième dé­
pression et à sa 
deuxième journée 
de retour au poste. 
Soit. Mais pourquoi 
a-t-elle posé le ges­
te fatal? Quel fut 
l’élément déclen­
cheur? On ne le 
saura sans doute 
jamais, comme il 
n’a pas été possible 
non plus de savoir 
dans quel hôpital 
elle travaillait.

Là-dessus, Chantal Viens, est intrai­
table. Renée Bourbonnais, la cher- 
cheure responsable, qui est attachée 
au Centre de santé publique de Qué­
bec, agit pareil. Les 1.3 établissements 
de Québec qui ont participé à la re­
cherche (on en avait ciblé 16) ne sont 
même pas nommés dans le rapport de 
synthèse. C’est par déduction, parce 
qu’on connaît leur vocation spécifi­
que, qu’on apprend que le centre hos­
pitalier Robert-Giffard et le centre de 
réadaptation François-Charron fu­
rent exclus. « L’organisation des soins 
n’est pas la même», explique M"" 
Bourbonnais.

LA LOI DU SILENCE
Chose certaine, ce n’est pas que le 

personnel, là comme ailleurs, soit à 
l’abri des bouleversements. Ni que ça 
ne l’affecte pas. Il y a l’exemple de Roy- 
Rousseau, pavillon rattaché depuis 
deux ans à Robert-Giffard. À ce dernier 
endroit, circule en coulisses l’histoire 
d’un coordonnateur de nuit qui est pas­
sé à l’acte, il y a un an. Les cadres éco­
pent eux aussi. « Les gestionnaires de 
premier niveau (chefs de service) .sont 

les plus touchés. Leur tâche a 
doublé et même triplé. Cent 
employés sous leurs ordres, 
directs», c’est le tableau 
brossé par Marie-,Iosée Robi- 
taille, adjointe à la direction 
de l’Association de santé et 
sécurité au travail, secteur 

des affaires sociales.
« Oui, on en a eu des cas », répond à 

son tour Roch .Mathieu, vice-président 
du syndicat des infirmières et infir­
miers de Robert-Giffard (différent de 
celui de Roy-Rousseau). «Deux

m:-:

LE SOLEIL JEAN-MARIE VILLENEUVE

Le rUi'eau de détresse psychologique est élevé (41 %). Il est en hausse, par rapport à une population comparable d'infirmiè­
res, sondée en 1994 (28 %) et en 1995 (32 %).

connus, officiels, dit-il. Mais ce n’est 
pas dévoilé.» Donc absence de statis­
tiques, hier comme aujourd’hui. La loi 
du silence règne partout dans le mi­
lieu. Au CHUL, où les ouï-dire ren­
voient l’écho de trois infirmières qui

auraient décidé d’en finir avec la vie, 
la présidente du syndicat, Claire Si- 
rois, refuse de parler. « Je ne veux pas 
m’embarquer là-dedans, par respect 
pour mes consoeurs. [...] Nous som­
mes concernées personnellement [...]

Ça arrive à tous les jours dans tous les 
milieux. [...) On ne peut relier ça uni­
quement au travail.»

Voir INFIRMIÈRES en A 18 ►

Payable 
dans 

un an*

Manufacturier certifié ISO 9001
Pentium 233 
Technologie MMX
Moni’tcur 14 po
•32 Mo SDRAM 
•ChipMt TX 
■SI2 Ko cochf

GARANTIE 2 ANS, PIÈCES tt MAIN-D'OEUVRE

. , >2.1 Go 10 Mt
•Cort* viMo 64 bits 

30 2 Mo MPtG
• Houl-poritua dt 

10 «fotts amplifiés
•Monittur 14 po coultw 
•CD ROM 24X
• Cloviw fr Win 9S
• foph • Souris

Corté dé son 16 bits comp.
Soundlbistor
Boiliéf Midtour

IMBAHAILE

Pentium II 300 
Technologie MMX
Moniteur 14 po c« n'Mt pat
•64 Me SDIAM un Celeron !
•Chips«tU(AGr«SI2Koaxf)t
•Di^ee rifMe de 4,3 Âe 10 Mi
•Corté «idéo 64 bits 30 4 Mo AGf 
•Hout poriturs dé 80 watts omplifiés 
•CD ROM 32X
•Clovitr fr. Win 9S • Toprs • Souris 
•Cortt dé son 16 bits comp. Soundllostor 
•Fai-modém S6K voité 
•loWét Midtour

JjgWgaii

• Formation gratuite 
Soutien technique GRATUIT 

7 jours sur 7 
Livraison et installation

600, Qelvédère 888 687-4545
Place de la Cité (porte no 5) » 

658-4535 I
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LES INFIRMIERES
Mauvaise recette

Suite de la paj;e A 17

Sana doute. Notre eorrespondaiite 
anonyme, forte d’une expérienee de 
211 ans en santé mentale, est du même 
a\ is. « C’est pas dû juste au viraffe am- 
Imlatoire [... j On ne s’en va pas en di­
sant: “ Bonjour, là, j’ai fini mon ehif- 
fre.” T’arrives ensuite à la maison. Le 
mari, les enfants. C’est tendu. Le re­
pas à préparer. Et tu viens d’assister 
un mourant.» Autant d’éléments qui 
ajoutent à la tension. Les infirmières 
sont fatifjuées. Elles subissent «un 
stress énorme». Comme le note Mi- 
eliel Villeneuve, iqjent svmdieal au pa­
villon Saint-Fran<,-ois-d’Assise: «-

•Avant, c’étaient les problèmes de dos. 
•Aujourd’hui, le mental lâehe avant.»

Cela dit, il n’est pas possible de « ti­
rer une lipie », sehrn l’expression de 
Liliane .Allard, diriK'triee du Centre de 
préventiim du suieide, ou 
de eonelure que la réforme 
RtK'hon est eause de tous 
ees drames. .Mais il est eer- 
tain, par ailleurs, que le 
ehanffement est trop rapi­
de; «Le temps n’est pas 
donné.» IVoù « démobili.sa- 
tion, épuisement, démoti­
vation, incertitude», qui 
sont autant d’ingrédients 
d’une mauvaise recette. Lorsqu’en 
plus on les mélange à des situations

Les Nifimiières 
sont

fatiguées, 
elles subissent 

un «stress 
énorme »

personnelles ou familiales 
diffieiles, il ne faut pas se 
surprendre si des signaux 
de détresse sont envoyés et 
si parfois on les re^'oit trop 
tard. Sans compter, estime 
•M* .Allard, qui est tra­
vailleuse s<K‘iale de forma- 
ti(»n, que les profession­
nels de la santé n’ont pas 
appris à demander de l’ai­
de. C’est plutôt l’inverse.

On essaie d’y 
remédier, de 
faire en sorte 
de ne pas être 
«le cordonnier 
trop mal chaus­
sé».

D’ici là, on ne 
manque pas 
d’études pour 
démontrer la lour­

deur de la lâche et l’impression que 
les changements sont imposés d’en

t

haut, sans que

Î chacun puisse 
« s’exprimer, 
comprendre, ré­
agir et résoudre 
les pr(»blèmes » 
qui s’ensuivent. 
Ce sont là quel­
ques-uns des ré­
sultats d’une ré­
cente enquête de 
l’Association de 
santé et sécurité au 
travail dans le sec­
teur des affaires so­
ciales.

l.a re-
^ cher-

c h e 
pilo- 

^ t é e 
pur 

Renée 
B «* U r b O n n a i s , 

I pluào instantanée de la situation »,

le sens
des affaires

\ N

Chez nous, les affaires ont un sens : celui de l'efficacité. On n'y va pas par quatre chemins. 

Le sens des affaires, vous l'avez. Nous l'avons. Parce que nous sommes ensemble, en affaires. 

Flairer. Conseiller. Orienter. Guider. Gérer. S'impliquer. Voilà notre façon bien personnelle de 

traiter nos dossiers, petits et grands. Notre équipe d'avocats est à l oeuvre pour veiller à votre succès. 

Parce que le droit des affaires, c'est notre spécialité!

À QUÉBEC
2960, boulevard Laurier, bureau 500, Sainte-Foy (Québec) GIV 4SI 
Téléphone ; (418) 651-1900 Télécopieur ; (418) 651-7410 
Courriel : jofomo@total.net

MAINTENANT À MONTREAL
19, Cours le Royer, bureau 103, Montréal (Québec) H2Y 1W4 
Téléphone ; (514) 849-9900 Télécopieur : (514) 849-9902 
Courriel : fournier@qc.aira.com

Morisset Gingras*

AVOCATS 

MAITRES EN AFFAIRES

*Jolin Fournier Morisset est devenu Morisset Gingras

Avant c’étaient 
des

probièmes 
de dos 

aujourd’hui 
c’est le mental

et seule de son 
espèce au Qué­
bec, est encore 
plus éloquente 
Car la détresse 
psychologique, 
certains travaux 
le démontrent, 
n’est pas sans 
rapport avec les 
pensées suicidai­

res. Les chercheures n’avaient pas de 
question spécifique sur ce point. M” 
Bourbonnais n’en reconnaît pas 
moins qu’un niveau élevé de détresse 
peut être «l’indice» d’un problème 
plus gi'ave.» Et si elle n ose pas, scru­
pule de chercheure, établir un lien de 
causalité avec la transformati<»n du 
réseau de santé, on ne perd rien pour 
attendre. La recherche continue. On 
interroge présentement les infirmiè­
res sur leur taux d’absences et les rai­
sons qui les motivent. En l’an 2000, on 
saura tout. A.-M. V
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RONA

ERRATUM
Une erreur s'est gKssée à lo poge 6 

de notre cirrujoire en vigueur 
jusqu'au 19 juillet 1998:

Pistolet d'arrosage 6 fonctions 

RONA
2009202

On aurait dû lire:

Veuillez nous excuser de tout inconvénient 
que celo aurait pu causer à notre clientèle. 

Boucherville le 9 juillet 1998.

RONi^ Q1

iwmtfS ou
^ ile xiOOOOa

rai

FAITES VITE! ENCORE QUELQUES
1

SPECIAL 29 995’

Courant; 37 440*

• Air climatisé
• Vitres et portes 

à commande 
électrique

• Régulateur de 
vitesse

• Radiocassette 
AM/FM

* Rabais inclus * TeANseoeT et taxes en sus

• Pneus tout terrain
• Freins 

antiblocage
• Select trac
• Roues mag
• Système d’alarme
• Vitres teintées

IVIAISONNEUVE
-AUTOMOBILES

IIIRISIFH Vlymoutfi Jeep
138. rue Maisonneuve 

47. boul René-Lévesque. Québec 
KW (à côte du Grand Théâtre)

529-8135

A court 
d’idées pour 
une sortie 
reste?

Cliquez à la bonne adresse

www.lesoleil.com
et prenez contact 
avec des

sur mesure

Des travaux 
trop gros pour 
vos talents 
de bricoleur?

Cliquez à la bonne adresse

www.lesoleil.com
et prenez contact 
avec des

sur mesure

mailto:jofomo@total.net
mailto:fournier@qc.aira.com
http://www.lesoleil.com
http://www.lesoleil.com
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OPINIONS
LE QUOTIDIEN DE LA CAPITALE

i*réitiUent üu cuHn^tl d'admimêtratiuH PIKHHK DPS MAHAIS II 

PrfMidrnt ri EdtUur GILHKKT tACASSK 

Hrdacteur f9i chi'/ (WLUKKT LAVOIE 

Ihrecteur dr l'edttorml J.*JAt‘QL‘ES SAMSON 

Ihrertfur de t'tnformattuH MIC HEL SAMSON

(3^

Donald
Charette

lX'harette(!‘>lesuleil corn

Des groupes 
de pression 
préparent la 

voie de la 
privatisation

La santé à 
deux vitesses

L
e ministère de la Santé va mettre sur pied un {jroupe 
de travail pour évaluer la place du secteur privé dans 
tes services de santé au Québec. La formation de ce 
comité avait été évoquée en janvier mais les événe­
ments des dernières semaines ont forcé le ministre 
Jean Rochon à bouger.

Le traitement donné par les médias au projet d’un mégacen­
tre de la médecine à Sainte-.Iulie, près de Montréal, fait crain­
dre l’émei’gence d’une nouvelle business contrôlée par des in­
térêts privés. Le président de la Fl'Q, Clément (Jodbout, est 
monté aux barricades devant cette menace craignant l’appa­
rition d’une médecine à deux vitesses, rapide pour les nantis, 

et lente pour les autres.
Le débat n’est pas tout à fait nou­

veau mais il prend une grande acui­
té. Claude Castonguay, le père du sys­
tème public actuel, l’a lancé dans nos 
pages d’opinion en se faisant l’apôtre 
d’un régime mixte laissant plus d’es­
pace aux entreprises dans les soins 
hospitaliers. M. Castonguay estime 
que les contribuables ne peuvent plus 
soutenir un régime aussi vorace en 
terme de finances publiques et qu’il 
faut considérer des solutions de 
rechange.

Le projet de Sainte-Julie n’est pas anodin car les promo­
teurs, dont un ancien sous-ministre de la Santé, veulent im­
planter un réseau de 11 centres, des franchisés de la santé 
en quelque sorte. À Montréal l’idée d’un hôpital privé, réser­
vé à une riche clientèle étrangère, circule toujours.

Au ministère de la Santé on minimise la portée de ces ini­
tiatives en soulignant qu’il n’existe aucun projet concret. 
Quant au mégacentre de Saint-Julie on aurait tort, fait-on 
valoir, de la décrire comme un hôpital puisqu’il s’agit plu­
tôt d’une gi'osse clinique médicale offrant des services de 
physiothérapie, traitement de l’obésité et soins esthéti­
ques, des services qui ne sont pas couverts par l’assuran- 
ce-maladie.

Curieusement, on ignore quel est le partage exact privé- 
public au Québec mais on l’évalue généralement à 30%. Les 
dépenses dans ce secteur excèdent les 17 milliards $ au to­
tal et le secteur privé a occupé une bonne partie du terrain 
des services non « médicalement nécessaires ».
• Au cours des derniers mois notre système de santé public 
a été durement pris à partie. Le virage ambulatoire, combi­
né à des coupes profondes et aux fermetures d'hôpitaux, a 
modifié le réseau et provoqué des remous. Cette opération 
n’est faite brutalement mais personne ne nie qu’elle était né­
cessaire. On ne dit pas suffisamment par contre que nous 
bénéficions de l’un des meilleurs régimes au monde et que 
dans plusieurs régions le virage hospitalier est une réussi­
te.

Les dénonciations répétées des gens 
qui travaillent dans les hôpitaux qui ont 
trouvé des échos quotidiens à l’Assem­
blée nationale ont semé le doute dans 
i’esprit des gens. Au SOLEIL nous rece­
vons régulièrement des lettres de pa­
tients tout surpris d’avoir été bien traités 
dans tel hôpital. À force de tirer sur l’ambulance pour défen­
dre des intérêts particuliers certains groupes de pression 
nuisent à leur entreprise et préparent la voie de la privati­
sation.

Récemment Claude Boivin, président de la Croix-Bleue, 
mettait des bémols à cette thèse du régime à deux vitesses. 
La capacité de payer des Québécois (à peine 8% des familles 
ont des revenus de plus de 100 000$) va freiner cet élan 
disait-il.

Oui à un maillage avec le privé mais on aurait tort de jeter 
le bébé, somme toute assez rougeaud, avec l’eau du bain.
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Un salaire minimum 
décent, c’est plus que 
capital, c’est vital !
l.,a hausse annoncée du salaire minimum 
pour le 1" octobre prochain est nette­
ment insuffisante car avec un taux aussi 
bas, même les personnes travaillant à 
plein temps restent pauvres et ne 
parviennent pas à subvenir à leurs be­
soins de base.
En effet, à ce taux de 6,90 $ l’heure, une 
personne seule devra travailler 49 
heures par semaine pour atteindre le 
seuil de la pauv reté. Une femme mono­
parentale avec deux enfants devra pour 
sa part travailler 77 heures pour attein­
dre te seuil de pauvreté établi pour une 
famille de trois personnes.
Dans cette situation, travail rime avec 
pauvreté pour des milliers de tra­
vailleurs. Une augmentation sub- 
stantieile du saiaire minimum telle que 
réclamée par le Front de défense des 
non-s.\Tidiqué(e)s ne réglerait pas, bien 
sûr, l’ensemble des problèmes de pau­
vreté au Québec, mais contribuerait cer­
tainement à améliorer le sort de ces per­
sonnes qui ont droit à une réelle recon­
naissance de leur travail et à une plus 
grande dignité.
De plus, une telle hausse tendrait à 
diminuer l’écart salarial entre les 
femmes et les hommes, augmenterait le 
pouvoir d’achat des bas salariés et 
créerait ainsi un meilleur roulement de 
l’économie qui profiterait à l’ensemble de 
la population québécoise ; la productivité 
et la motivation serait accrue et la stabi­
lité en emploi dans l’entreprise aug­
menterait.
Dans le contexte de croissance 
économique que connaît le Québec, une 
augmentation substantielle du salaire 
minimum aurait été un moyen efficace 
d’obliger les entreprises à redistribuer 
plus équitablement les fruits de cette 
croissance auprès des travailieurs. 
Rappelons que la réglementation sur le 
salaire minimum existe d’abord et avant 
tout parce que les non-s,\Tidiqués n’ont 
aucun rapport de force pour négocier 
leur salaire. Le premier objectif du 
salaire minimum est de protéger les bas 
salariés et non les marges de profits des 
entreprises.
Andrée Desrosiers
Pour le Front de défense des non-syndi4}ué( e)s 
Trois-Rivières

Récupérez, messieurs 
les Anglais !
Les « Canadians », deuxième peuple fon­
dateur, si vraiment il y en a deux, sont 
des champions récupérateurs de s.vTnbo- 
les : notre nom « Canadiens », drapé du 
castor et de la feuille d’érable, l’hymne 
national, composé en 1880 par deux 
Québécois, dont les anglos croient que le 
texte français est une traduction du texte 
anglais (faut le faire !) et même ie 
dernier symbole qui nous reste, notre 
drapeau, dont ils se sont servis lors de 
leur grande déclaration d’amour à Mont­
réal, la veille du référendum de 1995... Le 
fédéral l’a même utilisé dans sa propa­
gande du 1" juillet. On ne pouvait en effet 
en ignorer l’exemplaire unique, ressor­
tant d’un océan de rouge et blanc. 
iMais les « Canadians » ont des 
prédécesseurs et pas les moindres. Les 
Britanniques, très britanniques. L’archi­
tecture ancienne de leurs grandes cathé­
drales est un amalgame des différents 
styles européens. Le lion britannique est 
en fait normand. La musique de leur 
hymne national a été composée par le 
musicien français Jean-Baptiste Lully, en 
l’honneur du roi Louis XIV et importée en 
An^eterre par le musicien allemand 
Handel, devenu citoyen britannique. Ah ! 
n’eut été Jeanne d’.\rc, y aurait-il la 
Grande-Bretagne ou du moins l’An­
gleterre ?
La cerise sur le gâteau, je viens de l’ap­
prendre d’un responsable du protocole 
québécois qu’on ne peut sûrement pas 
taxer de séparatiste puisqu’il était en 
poste bien avant la naissance du I^rti 
québécois. Figurez-vous donc que la tu­
nique rouge et le bonnet à poils de l’uni­
forme d’apparat du « Royal 22'
Régiment » (qu’on devTait appeler en 
français le «22' Régiment royal », de la 
garde d’honneur à Ottawa et de la très 
réputée garde de sa .Majesté très britan­
nique ne .sont autres que l'uniforme très 
français des Grenadiers de Napoléon. En 
1812, ce dernier a accordé aux Anglais la 
permission de l’utiliser. La différence en­
tre Français et Anglais tient à la disposi­
tion des boutons et la présence, au cen­
tre avant du bonnet, d’un emblème, ab­
sent chez les Anglais. J’ai remarqué que 
le 22' porte l’uniforme à la française. Tor­
dant, non ?
Ah oui ! J’oubliais. Québec est un nom 
qui n’a été récupéré ni par les Améri­
cains ni par le Canada. Enfin quelque

chose pour marquer notre «caractère 
unique ». En passant, un drapeau hissé 
cul par-dessus tête est signe de reddi­
tion.
Francine Vachon
Québec

« J’me marie cet été» : 
gaspillage d’argent
(Lettre à ta Société Radio-('amuUi) 
Quelle ne fut pas ma surprise de décou- 
vTir en couverture du télé-horaire du 
SOLEIL l’annonce d’une nouvelle émis­
sion estivale avec Francis Reddy, dont le 
sujet traité me laisse perplexe. Mes 
craintes étaient fondées et concluantes 
lorsque je me suis installé devant mon 
téléviseur pour me faire une opinion à 
propos, malheureusement, de cette stu­
pide demi-heure présentée sur les ondes 
de notre télévision d’État.
Est-il vraiment possible d’imaginer que 
des gens bien pensés de Radio-Canada 
puissent mettre en ondes ce genre 
d’émission et qui de plus est produite par 
cette Société.
Je me demande à partir de quel critère 
principal, la décision de rendre à terme 
un projet de la sorte a été prise. A voir 
J’me marie cet été on peut se demander 
si seulement il y a des critères sérieux ou 
du moins, sont-ils vraiment respectés à 
chaque demande de projet ?
11 n’en demeure pas moins que cette 
émission est d’un ridicule et d’aucun in­
térêt raisonnable. Et même si la saison 
estivale permet d’avoir des émissions 
plus légères, il y a quand même des 
paramètres à respecter. De plus, avec les 
coupes budgétaires dont Radio-Canada a 
dû subir les effets, il me semble encore 
plus précieux de garder cet argent, 
gaspillé par J’w/* marie cet été pour des 
émissions futures de meilleure qualité 
d’idées.
On m’a déjà mentionné, par des gens de 
Radio-Canada, qu’un nombre apprécia­
ble de projets était soumis chaque année 
et des choix devaient être faits malgré de 
bons scénarios suggérés. En regardant 
J'me marie eet été, il serait plus profi­
table aux auteurs et concepteurs moins 
connus de présenter des sujets d’émis­
sions simplistes et de goût douteux. Ain­
si, ils auraient sûrement une meilleure 
chance de voir apparaître à l’antenne 
leurs concepts.
Michel Marceau 
Stoneham

Brisons le mur du silence
Claire, Lorraine, Lise, Martine, Hélène, 
Lucie, (ienerièie, Claire Sylvie, Michèle, 
Hélène, Louise 
Heaujmrl

: (À toi, ma soeur, mon amie, qui 
•souffre (te bleus au coeur ou au 
rorps)
' Aujourd’hui, nous venetns partager 
avec toi notre expérience afin de se­
mer chez toi un gïTine d’espérance. La 
violence sous toutes ses formes nous 
a, nous aussi, atteintes. Nous avons, 
aujourd’hui, réussi à nous en libv'rer.

Ncais sommes douze femmes à avoir 
participé à une démarche où nous 
av»tns cheminé (M'udant plusieurs se­
maines. Ensemble, n«)Us avons grandi, 
nous avons repris confiance dans nos 
forces, noscapjU'ités. Mais auparavant.

nous avions dû d’abord nous ouvrir, 
parler, malgré notre honte et notre peur.

Ma soeur, mon amie, demande de 
l’aide. IMur une fois, sois bonne envers 
loi-même. Nous savons que tu es fati­
guée, épuisée, parfois désespérée. 
.Mais, par expérience, nous savons 
aussi qu’il y a des 
gens autour de toi 
qui n’attendent - 
qu'un signe de ta 
part pour t'éc«»uter, 
te c«)nsoler, te prot(‘- 
gcr.

Nous, nous avons choisi de nous libé­
rer. Nous avons pris la responsabilité 
de notre destinée. Nous avons retrouvé 
le pouvoir de vivre notre vie sans vio­
lence. t'(*ei ne s’est pas fait facilement 
mais aujourd'hui, la vie est bi'lle. N’cni-

Rien de pire
que risoiement, qui 

empêche de voir

blie jamais que tu as le droit à la digni­
té, à l’autonomie, au respect. Tu as le 
droit de t’aimer et d’être aimée. Tu as 
le droit d’être libre et de vivre sans vio­
lence. .Aver* de l’aide, tu peux y arriver. 
Fais-toi crtnfiance ! À chaque pas en 
avant, crie victoire et félicite-toi.

Savais-tu qu’au Ca­
nada, une femme 

- sur quatre a été vic­
time de violence 
physique au cours 
de sa vie ? Battre sa 
femme est un gi'ste 

criminel. La v iolence sous toutes ses 
formes est inacceptable. La violence 
psychologique et verbale est tout aus­
si destructrice que la violence physi­
que. Elles laissent des marques qui 
■sont longues à guérir. IVrsrmne ne mé­

rite d’être humilié, dévalorisé, abu.sé 
ou battu. Tu as le pouvoir de refuser 
d’être maltraitée. Tu peux demander 
d’être accompagnée pour y arriver, 
pour toi d’abord et aussi pour tes en­
fants.

Cherche quelqu’un qui va t’écouter 
sans te jugi*r ni te bousculer, quelqu’un 
qui va te rt'spwter et te soutenir. Nous 
avons toutes eu besoin d’aide pour 
nous sortir du cycle de la violence 
conjugale. A force d’être toujours 
contrôlées, critiquées, comparées, mé­
prisées, apeurées, bouseulées. frap­
pées... nous avions pt'rdu c*onfiance en 
nous. Nous avions fini par nous croire 
folles, coupables. lAirfois. nous avons 
même eu peur de perdre notre vie... 
Nous c«)mprenons ton sentiment d’im­
puissance car nous nous rappelons...

Quand tu auras partagé ton .secret, tu 
auras fait le premier pas...

Rien de pire pour toi que l’isolement. 
Il t’empêche de voir, de croire... Brise- 
le, va vers les autres, tu pourras ensui­
te connaître la paix à laquelle tu aspi­
res depuis si longtemps. La solidarité, 
ça marche ! Nous l’avons expérimen­
tée. En demandant, nous avons été 
protégées malgré les menaces. Avec 
de l’aide, nous avons réussi à apaiser 
la peur qui nous envahissait. Toi aus­
si, tu peux y arriver. Appelle au CLSC 
de ton quartier, les policiers (911), les 
maison d’hébergement, à Violence In­
fo (667-8770) ou à SOS Violence conju­
gale (1-888-36,3-9010). Parle à 
quelqu’un...

Ensemble, brisogs le mur du silen- 
•c*e !
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LE QUEBEC-CANADA
Les junkies meurent en masse en C.-B.

Une héroïne de mauvaise qualité fait des ravages
VANCOUVER (PC) — La vive concurrence entre 
les revendeurs de drogue en Colombie-Britanni­
que les incite à vendre de l’héroine de moindre 
qualité, causant ainsi une hausse de 37% des dé­
cès pour surdose au cours des six premiers mois 
de l’année dans la province.

On a recensé 201 cas de décès pour surdose 
d’héroïne en Colombie-Britannique depuis le dé­
but de l’année, dont 116 à Vancouver. Dans cette 
seule ville, cela représente une augmentation de 
78 décès par rapport à la période correspondan­
te de l’année dernière.

he quartier de V'ancouver Est est notamment 
réputé pour avoir un des taux de contamination 
au VIH les plus élevés dans le monde industria­
lisé, ce qui .serait imputable à la forte consomma­
tion de drogues intraveineuses, particulière­
ment l’héroïne et la cot*aïne.

Le gouvernement prov incial consacre déjà des 
millions de dollars à la lutte contre la toxicoma­
nie, dont 13 millions $ annuellement par l’en­
tremise du ministère de la hïimille, mais le direc­
teur médical du conseil de la santé de \'ancouver- 
Kichmond demande des fonds supplémentaires

afin de régler «une lacune majeure» dans les 
programmes existants.

«V’ous avez besoin de traitements et de icv.- 
sources afin que les gens qui souhaitent s»»rtii di 
la dépendance à la drogue aient l’opportunité de 
le faire», a déclaré le D .John Blatheiwick.

DÉCRIMINALISATION
Bud Osborne, un ex-toxicomane qui siè^L 

maintenant au sein du conseil régional de la .san­
té, a pour sa part prôné la décriminalisation des 
drogues de même que le contrôle de la qualité de

l’héroïne vendue dans la rue, afin de s’assurer 
qu’elle ne met pas en danger la vie de ceux qui 
eii conscMiiment.

À son avis, les toxicomanes ne se soucient guè­
re des mises en garde seivies par les autorités 
médicales, parce qu’ils scmt tout simplement en 
amour avvH,* leurs drogues.

« Un toxicomane ne pense jamais aux risques 
11 vu en consommer de toute fa<,‘on », affirme pour 
sa part Richard Alexander, un e<tn.sommateur 
d’héroïne de 46 ans rencontré dans un centre 
pour toxicomanes.

Les monstres sur 
roues envahissent 

la province
Québec lève son moratoire sur 

les trains routiers

ml

Ci..Al'DK Côté

Le Quotidien

■ AI.,MA — Le ministre des Transports du Québec, Jacques Bras­
sard, a confirmé, hier, sa décision de lever le moratoire sur les camions 
trains doubles de type B qui, à compter du L'^janvier 1999, pourront 
sillonner les routes des régions du Saguenay-Lac-Saint-Jean, de l’Abi- 
tibi-Témiscamingue et de la Mauricie comme celles du reste du Qué­
bec où ce genre de véhicule était déjà autorisé.
Cette décision, le ministre Brassard noncé la création d’un groupe de tra­

vail qui, réunissant les expéditeurs 
des grandes filières industrielles, les 
as.sociations de transport routier et 
ferroviaire et les représentants des 
travailleurs, devTait être en place dès 
cet automne.

11 aura pour mandat de trouver des 
moyens de favoriser une meilleure in­
tégration des modes ferroviaire et rou­
tier, au bénéfice des expéditeurs et des 
transporteurs, en tenant compte des 
trois priorités suivantes; la sécurité 
routière, la protection des réseaux et 
le développement économique.

De plus, Jacques Brassard 
entend dévoiler, dès cet au­
tomne, les orientations et la 
politique que le ministère 
des Transports du Québec 
compte mettre en place afin 
d’assurer le maintien des 
infrastructures ferroviai­
res et la revitalisation de ce 

mode de transport au Québec.

l’a prise après tout un processus de 
consultation, qu’il a révélé lors d’une 
conférence de presse à Alma.

Ansi, à compter de 1999, les ca­
mions trains doubles de type B seront 
autorisés à circuler sur toutes les rou­
tes du Québec (sauf sur les ponts sous 
restriction de charges) avec une char­
ge qui ne devTa pas dépasser 62 500 ki­
logrammes, ce qui correspond à 3500 
kilos de plus que par le passé.

Il est important de se rappeler, selon 
le ministre, que le moratoire portait 
uniquement sur la charge (le poids) et 
non pas sur la dimension (la 
longueur) des camions 
trains doubles de type B.

RASSURANT
Le ministère des Trans­

ports continuera d’exiger 
des permis spéciaux pour 
les routes considérées com­
me problématiques ou présentant des 
difficultés particulières. Et, en dépit 
du fait que les conducteurs de ce type 
de camion soient très expérimentés, le 
ministre des Transports tient à rassu­
rer les usagers de la route en mainte­
nant l’obligation d’obtenir un permis 
spécial prévoyant des conditions addi­
tionnelles de sécurité sur ces routes à 
problèmes.

Les estimations les plus optimistes 
des gens du ministère indiquent que la 
flotte de camions trains doubles de ty­
pe B pourrait atteindre un maximum 
de 3000 véhicules pour l’ensemble de 
l’industrie, où l’on en retrouve actuel­
lement environ 1200.

GROUPE DE TRAVAIL
Le ministre Brassard a en outre an-
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On
continuera 

d’exiger des

SECURITE ET ECONOMIE
D’autre part, le ministre Brassard a 

précisé que sa décision reposait sur 
deux paramètres bien précis : la sécu­
rité routière et la question économique.

Représentant moins de 2% de l’en­
semble des véhicules lourds immatri­
culés au Québec, le camion train dou­
ble de type B se révèle, parmi les nom­
breuses configurations de véhicules 
autorisées, comme l’un des véhicules 
les moins dommageables pour la 
chaussée.

À ce sujet, on souhaite au ministère 
des Transports que les camions semi- 
remorques à essieu relevable dispa­
raissent, parce qu’ils sont très dom­
mageables pour la chaussée.

LE SOLEIL PATRICE LAROCHE

Les constables spéciaux travaillent surtout dans les palais de justice (photo) et à VAssemblée nationale.

Perturbations en vue
Les agents menacent de troubler la 

paix des 17 palais de justice
Pi K K R K Al'R II,

lE SOLEIL JEAN VALLiERES

Un train routier de I2I pieds qui pourra circuler partout au Québec.

Fre.s.se canadienne

■ QUÉflEC (PC) — Depuis 1990, les agents de la 
paix du gouvernement du Québec attendent d’être 
justement reconnus et ils sont sur le point de perdre 
patience, de passer à l’action et « un bon matin de 
perturber sérieusement les activités des 17 palais 
de justice du Québec».
Hier, au cours d’une entrevue, le président provincial du 
Syndicat des constables spéciaux du gouvernement du 
Québec (SCS(iQ), tülles Tremblay, a netté que ses membres 
en ont ras-le-bol, qu’ils s’attendent à un minimum de res­
pect de leur employeur qui va ju.squ’à ignorer les décisions 
arbitrales qui leur sont favorables.

Le SestiQ représente 242 agents dont 
170 travaillent dans les palais de justice 
et 45 assurent la sécurité dans l’édifice 
abritant les bureaux du premier minis­
tre à Québec (le bunker) et à l’.Assemblée 
nationale.

Au début des années 1970, on en comp­
tait ,500. ,À partir de 1976 et jusqu’en 
1989, le gEtuvernement a cessé l’embauche d’agents de la 
paix, sinon un petit nombre d’agents à temps partiel.

«Cette décroissance de l’effectif, le comportement du 
gouvernement à notre endroit, soutient M. Tremblay, les re­
virements de situation, démontrent qu’on est en train d’or­
chestrer notre disparition.

«Je pense qu’on nous méprise», ajoute-t-il. Il y a huit ans, 
le syndicat s’est soumis à un arbitrage et il a eu de gain de 
cause. Le Conseil du rré.sor n’en a même pas tenu compte. 
Une intervention favorable du ministre de la Sécurité pu­
blique Claude Ryan a été ignorée par le Conseil du 'Trésor. 
Les constables spéciaux sont toujours moins bien considé­
rés que les agents de la faune ou les contrôleurs routiers 
des 'Transports.

Après huit ans de discussions 
inutiles, on commence

à peine à parler
de moyens de pression

.\1. Tremblay n’est pas dupe. Il a l’impression de lire cor­
rectement le plan du ministère de la Sécurité publique.

Déjà, la Sûreté du Québec dirige la sécurité à l’Assemblée 
nationale. Le président du SCSCQ sait aussi que la SQ veut 
mettre la main sur la direction de la sécurité des bureaux 
du pi V iiiier ministre.

Et pui.sque aujourd’hui on parle beaucoup de contrôle des 
dépen.s^M. 'Tremblay n’hésite pas à souligner qu’un po- 
liciei de ia SQ au sommet de l’échelle salariale gagne an­
nuellement .540008, sans compter les bénéfices et le temps 
supplémentaire.

Le salaire d’un agent de la faune ou d’un contrôleur rou­
tier atteint un maximum 428768. Un agent de la paix ga­
gne actuellement 368!)08.

« Tout ce qu’on demande, explique M. Tremblay, c’est dû 
respect. On veut qu’on nous entende et qu’on nous accor­

de au plus le salaire des agents de la fau­
ne ou des contrôleurs routiers. »

Après huit ans de discussions inutiles. 
M. 'Tremblay commence à peine à parler 
de moyens de pression. «Contrairement 
aux contrôleurs routiers, aux agents de 
la faune qui se sont ri'cemment enten­
dus avec le gouvernement, précise-t-il, 
nous, on n’a pas vraiment de moyens de

pression. »

MANIFESTATIONS
-M. i 1 emblay annonce, dès .septembre, des manifestations 

organi.sées devant les bureaux du premier ministre, le mer­
credi, j«iur de la réunion du Conseil des ministres.

Il pré'.oit faire circuler des messages et des communi­
qués. Li;.s juges et les procureurs travaillant dans les pà- 
lais de justice seront aussi régulièrement sensibilisés.

« Un bon matin, a-t-il finalement ajouté, il ne faudrait pas 
.se surprendre qu’on bloque le palais d('justiee de Montréal. 
Je vous le dis. on est capable d’adopter des moyens de pres­
sion lourds. On pourrait peut-être bloquer tous les palais 
di' justice en même temps. »

Harris parlera de l’hépatite C 
à la conférence des PM iff.-

TORO.N'TO (FN.’) — Le premier minis­
tre de l’Ontario, .Mike Harris, a décla­
ré avant-hier que le dossier controver­
sé de la compensation des victimes de 
l’hépatite C sera abordé lors de la 
conférence des premiers ministres, 
qui se tiendra le mois prm'hain.

.M. Harris a dit qu’il insisterait pour 
que ce sujet soit inscrit à Tordre du 
jour de la rencontre prévue à Saska­
toon, entre les 5 et 7 août. Il tentera de 
profiter de l’occasion pour conclure 
une entente en vue de compenser les 
victimes de cette maladie qui ne sont 
pas visées par l’offre globale présen­
tée le printemps ÿrnier. M

itrW« .Nous ferons tfWt ce qui est en notrV l’opposition en (Chambre à Ottawa,

pouvoir pour impliquer toutes les pro­
vinces dans ce dossi(*r. Nous ne pou­
vons pas attendre», a dit le premier 
ministre ontaritm.

Le gouvernement fédéral et les gou­
vernements provinciaux se sont en­
tendus en mars dernier pour offrir, 
globalement, la sE»mme de 1,1 mil­
liard $ aux victimes de l’hépatite C qui 
ont contracté la maladie à la suite 
d’une trEinsfusi(»n sanguine entre 1986 
et 1996, alors que la technobigie ser­
vant à idE'ntifier le sang contaminé 
était dispftnihie mais non utilisée.

Depuis lors, les gn>upes se* portant à 
la défense des victimes de l’hépatite^,

Québec E‘t l’Ontario ont commencé à 
faire des pressions pour que les per­
sonnes infectées avant 1986 ou après 
1990 obtiennent elles aussi le même 
type de compensation financière que 
les autres victimes

FAIRE PRESSION
.Mais jusqu’à maintenant, le premier 

ministre Jean ( hrétien a tEtujours re­
fusé de leur donner rai.son.

Dans un premier temps, Mike Harris 
veut d»»n<' convaincTe ses hoimthtgiies 
prEtvinciaux d(' la justesse de sa reven­
dication, |M»urensuitE', fort du consen­
sus ainsi obtenu, faire pression sur 
premiET ministre du pays.

,A
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Mike Harris, au centre, et U maire de Thronto, Met Isutman, ont accueilli Joey 
Hache, 15 ans, une rictime de I'henatite C, Le Jeune Joey trarerm le Canada à réh 
pour sensibiliser la population. Il était à Québec le mois dernier'
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Simple, mais touchante
Dernière révérence de Jacques Normand

Lia Lkvksui k
Hr es se eumidieune

■ MONTRÉAL (I*C) — C’est une cérémonie simple, mais touchante, 
à laquelle a eu droit hier l’animateur, chanteur et fantaisiste .Jacques 
Normand.

Sormand Chouinard a interprété Belafonte pour son oncle.

La (iTéiiioiiif luiquf a permis à plu­
sieurs membres de la e«)mmunaulé ar­
tistique devenir livrer un dernier mes- 
saue à eelui qui leur a ouvert une por­
te dans le métier, eelui qui les a fjuidés, 
eelui qui les a inspirés ou simplement 
fait rire.

Le viee-premier ministre Bernard 
Landry s’était déplaeé, au nom du 
fjouvernement du Québ(‘e. Kt le ehan- 
teur Charles .\znavour avait 
fait pan enir quelques mots 
par téléj*ramme.

L'humoriste Clémenee 
Desroehers, qui lui a rendu 
publiquement hommaÿ^e, a 
raeonté que e'est .Jaeques 
.Normand qui l'a «mise au 
monde», qui lui a fait 
eonfianee pour se laneer 
dans le métier, sans même l’avoir fait 
auditionner. Pendant deux mois, elle 
a travaillé à ses côtés, en coulisse. 
« Sa fayon de faire m’a inspirée toute 
ma vie. »

Son neveu .Normand Chouinard, a 
interprété Harry Belafonte à la gui­
tare, puis a relaté ses souvenirs d’en-

Aznavour a 
envoyé son 
hommage 

par
télégramme

fanee, quand ses parents le lais­
saient eeouter les (’(ntehe-Tard en 
pyjama. Son oncle venait rae«)nter 
ses voyapcs et faisait connaître à 
tous la chanson fran(,‘aise et les ex­
pressions fninyaises.

Parmi les moments les plus émou­
vants : un quatuor de trompettes, sous 
la dire<-tion di- \ ie X'ojïel, qui a inter­
prété./’«/'//o' tes nuits (te .(lonfréai.

Presi-nt à la cérémonie, le 
poéti' ( ülles \'iffjieault a ra­
conte que e’est .laeques 
.Normand qui lui avait fait 
connaitre son épouse. «Il 
m'appelait beau-frère pour 
rire.» Ce qu’il retient de 
.laïques .Normand est «sa 
manière de rire de soi-mê­
me », quelque chose d’extrê­

mement priH-ieux, de nos jours, dit-il.
Le chanteur .Michel Louvain, qui a 

participé à des emissions de télévision 
avec lui quand il a commencé sa car­
rière. retient surtout « son humour et 
sa joie de vivre».

Un humour jamais vulfïaire et une 
pTande culture, « un être extraordinai­

re », soulijniait pour sa part la comé­
dienne ,\ndrée lAU-hapelle.

L’animateur Henri Ber^jeron, lui aus­
si un pionnier de la télévision, voit en 
lui «un des premiers ifrands anima­
teurs» de la télévision francophone, il 
s’est remémoré aussi son travail pour 
faire connaitre ici la chanson françai­
se et sa carrière au cabaret. « 11 appor­
tait au cabaret une certaine di^niité. »

Le vice-premier ministre Bernard 
Landry a rappelé que Jaeques .Nor­
mand avait déjà orijanist* les fêtes de la 
Saint-Jean-Baptiste, éfîalement. 
« Quand j’étais étudiant à l’Cniversité 
de -Montréal, il venait nous faire des 
spt*ctaeles fïratuits», soulifînait le mi­
nistre des Finances, qui a lui aussi re­
levé son apport à la chanson française.

Parmi les autres personnalités pré­
sentes, notons les Jean Kafa, Jen Ro- 
ger, Paul Ber\al, .Marie-Josée Lonfj- 
champs, Jacques Lan^fuirand, .André 
Lejeune, Frenchie Jarraud, Jean La- 
pointe, Juliette Huot, Serjïe Laprade 
et Janine Sutto.

Jacques .Normand est dé(‘édé mardi à 
l’â^îi* de 7() ans, des suites d’un cancer.

Chrétien doit partir

A
près cinq ans au pouvoir, le 
premier ministre Jean Chré 
tien jouit toujours d’un fort 
appui populaire, mais une majorité de 

Canadiens estiment qu’il devrait quit­
ter la politique avant le prochain 
scrutin, indique un sondage Angus 
Reid effectué pour le compte du quo­
tidien The Globe and Mail. Selon 
l-enquête, r)8% des répondants ont dit 
croire que M. Chrétien devrait laisser 
sa place à quelqu’un d’autre après 
l’an 2000. Seulement J8% ont dit sou­
haiter qu’il reste à la tête du Parti li­
béral pour les prochaines élections. Il 
n’y a que parmi les électeurs d’allé­
geance libérale que l’on retrouve une 
majorité de répondants désireux de 
voir Jean Chrétien entreprendre une 
autre campagne électorale, et encore 
ne sont-ils que .'il % à le vouloir, alors 
que 46% s’y opposent. Le sondage ré- 
\^le aussi que 65% des répondants 
approuvent la performance du pre­
mier ministre et 49% appuient le l’ar- 
ti libéral. Cette enquête a été menée 
fin juin auprès de i.504 électeurs. Sa 
marge d’erreur est de 2,5%, 19 fois 
sur 20. (PC)

Paquette quitte 
laCSN

P
ierre l’àquette, le secrétaire gé­
néral de la eSN, a annoncé hier 
qu’il démissionnait de son poste 
pour entreprendre une période de ré­

flexion. Dans un (“ommuniqué émis pai‘ 
la eSN, ,M. l’àquette, qui est âgé de 4J 
ans, indique qu’il veut laisser le champ 
libre à l’exécutif pour préparer les 
grandes orientations du prochain 
congrès de la centrale, au printemps 
1999. Sa décision de partir fait suite au 
dernier conseil confédéral tenu en juin, 
qui a décidé que la CSN se retirait de 
l’àrtenaires pour la souveraineté, i’èn- 
dant les 16 annét's qu’il a passées à la 
CSN, I*ierre l’àquette a été reconnu 
pour ses préocfupations swiales, mais 
aussi pour son attachement à la ques­
tion nationale. (K,')

MONTREAL

Arrestation musclée

L
y arrestation d’un paumé au cen­

tre-ville de Montréal, mercredi 
i soir, choque des témoins de cet­
te* scène, qui y voient un nouveau cas 

de brutalité policière, l’our réussir à 
passer les menottes à un homme qui 
résistait à son arrestation, une poli­
cière lui aurait donné deux coups de 
pied au visagi* pendant que son collè­
gue le maintenait étendu face contre 
terre. Le SI’CUM a ouvert une enquê­
te interne. (KD

.:LaFTQ investirait 
i dans Peerless

Le président de la l’IX), Clément 
(iodlKmt. est prêt à engager le 
hônds de .solidarité de la FDXJ 
dans la rminstruction de l’usine de ta­

pis i^H'rless, ravagtH' par un inct*ndie 
le 29 juin, a-t-il fait savoir, cette 
semaine, aux 1.50 travailleurs en chiV 
magi* de l’usine. Iai dinn-tion de l’en­
treprise n’a pas encore annoncé si elle 
ira de l’avant avi'c la rtHimstruclion. 
Une décision est attendue dans quel­
ques semaines mais, pour Clément 
(lodlN)ut. la seule n'ponse acci'ptable 
de la com|)agnie doit êln* la r(*cons- 
thjction de l'usine. Selon lui, les gou­
vernements SI* doivent d’investir dans 
la n'construction, étant donné que les 
travailleurs ont payé des im|K)ts de|)uis 
plus de 60 ans. (K )

PLAN VÉHICULES D'DCCASIUN CERTIFIÉS
VÈHtCiHÆS

D'<X:CAStOH

Désormais, avec le plan Véhicules d'occasion Chrysler certifiés, chaqué véhicule d'occasion 

certifié vendu chez nos concessionnaires est soumis à une rigoureuse inspection en 110 points, 

en plus d’étre garanti par Chrysler Canada Si, apres l’achat du véhicule, vous remettez 

en question votre choix, vous profitez de notre politique d'échange de 3 jours ou de 500 km. Vous pouvez vous offrir 

un véhicule de qualité à prix très avantageux. Et garanti. C'est ça avoir l’esprit tranquille.

1 Garantie sans frais du fabricant

2 Inspection en 110 points

3 Assistance routiire 24 heures sur 24 pendant i an

4 Poiltii|ue d'tehange de 3 jours ou de 500 km

âir CHRYSLER ô CANADA
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CORNWALL

Le clergé 
dans un 

réseau de 
pédophiles

COKNWALl^ (IV) — Après des aimées d'enquête et de ter- 
iâversations, la l\>liee provineiale de l’Ontario a finalement 
mis au jour un réseau de pédophilie, impliquant des mem­
bres du eler^é, qui aurait sévi à Cornwall dans les années 
1950 et 1900.

St'pt individus bien en vue dans la eommunauté à eette épo­
que, dont deux aneiens prêtres et un aneien coroner en chef, 
ont été arrêtés, hier matin, lis font face à une vint,'taine d’ae- 
eusations d’ain't‘«'<i<>n sexuelle et de jtrossiêre indéeenoe.

Les faits reprochés se seraient déroulés entre 1954 et 
1967. Les victimes sont des jjarqons qui étaient âgés entre 
12 et 18 ans à l’époque.

« Les accusés se connaissent tous. Nous croyons qu’ils for­
maient un petit réseau puisque certaines victimes ont été 
agressées par plusieurs d’entre eux. La communauté est se­
couée. Des rumeurs circulaient depuis longtemps et ces ar­
restations permettront de tirer certaines choses au clair », 
a déclaré le surintendant Carson Fougère, de la PI’O.

Les anciens prêtres inculpés hier sont Paul Lapierre, 69 
ans, qui habite aujourd’hui Westmount, et Kenneth Martin, 
67 ans, qui réside à Pointe-Claire. Un troisième religieux 
de Cornwall, Lionel Cai i'ière, 77 ans, alias frère (ieorge Ed­
mond, a aussi été appréhendé.

«Ce sont des gens qui occupaient des fonctions importan­
tes dans la communauté, ce qui rend cette affaire encore 
plus sordide», a commenté le surintendant Fougère.

Au cours de son enquête, baptisée Projet Vérité, la PR) a 
rencontré plus de 400 personnes. Plusieurs allégations res­
tent encore à vérifier et d’autres arrestations sont à pré­
voir au cours des prochains mois.

« Nous avons nommé notre enquête Projet Vérité parce 
que nous voulons que toute la vérité sorte. .Notre enquête 
n’est pas terminée, nous avons encore quatre suspects 
dans notre mire ». a fait savoir Carson Fougère.

UNE ÉGLISE PAS TRÈS CATHOLIQUE

■À Cornwall, l’arrestation des sept présumés pédophiles 
a suscité de vives réactions. «Ce n’est pas une surprise. 
.Nous savons depuis très longtemps que notre église catho­
lique n’est pas très catholique », a lancé .Albert Morin, qui 
fut conseiller scolaire pendant plus de 20 ans.

«J’avais commencé à entendre parler de ces histoires 
quand j’étais jeune, dans les années ,50. Le clergé a caché 
beaucoup de choses pendant des années, mais tout le mon­
de le savait. .Aujourd’hui, plusieurs personnes à Cornwall 
n’ont plus confiance dans l’Église. Certains ne veulent mê­
me pas que leurs enfants servent dans le choeur », a ajou­
té .\i. .Morin.

De son côté, le maire Brian Sylvester souhaite que les 
événements d’hier permettent enfin à ses concitoyens de 
tourner la page sur un chapitre sombre de l’histoire de 
Cornwall.

LA FORMATION CONTINUE. 
POUR OÉFIER L’AVENIR!

LE SUCCÈS,
UNE QUESTION DE CHOIX...

Maintenant disponible 
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de l'Université LavaÉ 
au Cégep de Lévis-Lauzon 
et à Saint-Romuald.

• INSCRIPTION IMMÉDIATE 
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Institut québécois de
planification financière
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RENSEIGNEMENTS

I ■ UNIVUCSITÉ
IfflIAVAL

Lf S«V0IR DU MONDE 
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Etude sur l’impact du 
verglas sur les suicides

Cl..M UKT I'K S.A.MSO.N

Le Soleil

■ QUÉBEC— [)t*ux coroners psychiatres 
étudieront l’impact de la crise du veiglas 
sur le taux de suicide des populations qui 
ont eu à faire face à ce eataelysnie, l’hiver 
dernier.
I.<‘s D Pierre ('agré, de Sherbrooke, spécialiste 
du suieide ehez les jeunes, et Dominique Bour­
get, d’Ottawa, espèrent publier les résultats de 
leur étude au début de l’année prtK'haine.

Ils compareront les régions de la .Montérégie, 
de rOutaouais, des Bois-Francs et de Montréal, 
touchées par le verglas, à celles de Québec, de 
Uhieoutimi, du Bas-Saint-Laurent et de la Côte- 
.Nord.

Dans un premier temps, ils compareront l’inei-

denee du suieide de ees régions avt*e elles-mê­
mes pour la période de l’année allant du 6 au 31 
janvier avec la même période des cinq dernières 
années.
l’ar la suite, les ehereheurs feront la même 

comparaison pour la période de trois mois ayant 
suivi immédiatement la fin de la crise (retour de 
l’élwtrieité).

Les coroners étudieront aussi les statistiques 
compilées par les centres de prévention du sui­
eide pendant les mêmes périodes.

L’objectif de eette reeherehe est de vérifier s’il 
existe un lien entre le suieide et une situation de 
stress majeur telle la tempête de verglas. Les co­
roners essaieront d’établir quelles sont les po­
pulations à risque, et les recommandations qui 
pourraient éventuellement être formulées. Cel- 
les-ei pourraient viser notamment le ministère 
de la Sécurité publique, les centres hospitaliers 
et les centres d’aide.

!

Jean Chrétien a inauguré dans sa circonscription une exposition sur la crise du verglas.

Une exposition sur la 
tempête des tempêtes

SH.AWI.NIGAN (FC) — Six mois jour pour jour 
après le début de la tempête de pluie vergiaçan- 
te, le premier ministre Jean Chrétien a procédé 
à la traditionnelle coupe de ruban qui marquait 
l’ouverture officielle de l’exposition sur la tem­
pête des tempêtes à la Cité de l’énergie, à Shawi- 
nigan, en Maurieie.

Rappelant la solidarité qui s’est manifestée 
lors de la tempête dévastatrice en janvier der­
nier, .M. Chrétien a expliqué que l’exposition pré­
sentée à la Cité de l’éner^e constituait un excel­
lent moyen de se souvenir de eet événement « qui 
a fait sortir ce qu’il y avait de meilleur en nous ».

L’exposition intitulée/,c.v autoroutes de t’étee- 
trieité et Vbiver (leglaee se veut en effet un rap­
pel des événements qui ont en­
touré la crise du verglas de jan- gjté jjg i^énergie a obtenu la 
Vier dernier, qui a paralyse --------------- --------- =-------------- ------
tout le sud-ouest du Québec collaboration d’Hydro-Québec
pendant plusieurs .semaine.s. ----- . , ----------  .

Le premier ministre a félicité Ot dCS lOfCeS armeOS 
l’initiative de la Cité de l’éner­
gie, qui permet ainsi aux visiteurs de se rappe­
ler de l’ampleur de la tempête, de ses effets sur 
la nature, mais aussi sur la eommunauté.

Selon .M. Roland Desaulniers, président du 
conseil d’administration du complexe thémati­
que shawiniganais, le fait d’avoir eon(,‘u celte ex­
position relève de l’exploit. «Nous devions faire 
face à des délais très courts et nous avions des 
moyens limités. Cela nous a obligés à faire preu­
ve d’imagination et d’efficacité», a-t-il indiqué.

L’unanimité a rapidement été créée autour du 
fait qu’il n’y avait probablement pas de meilleur

endroit pour parler de la tempête de pluie vergla- 
çante que la Cité de l’énergie.

L’exposition a été réalisée au coût de 85 000 Set 
n’a pas bénéficié de subvention spécifique. La Ci­
té de l’énergie a toutefois obtenu des subven­
tions indirectes favorisant l’embauehe de per­
sonnel additionnel pour élaborer et mettre en 
place l’exposition sur le verglas. La eollaboru- 
lion d’Hydro-Québt'c et des Forces armées cana­
diennes pour ce qui est des éléments visuels et 
de la cueillette d’information a été obtenue d’em­
blée par les dirigeants du eomplexe.

Niehée dans la Rotonde, un bâtiment qui a au­
trefois .seiTi de centre de contrôle pour la Shawi- 
nigan Water and Power, l’exposition redonne vie 

à eette étape de la visite à la 
(’ité de l’énergie. L'an dernier, 
la Rotonde constituait une 
étape de fin de parcours sou­
vent négligée par les visiteurs. 
Cette année, cependant, les di­
rigeants de la Cité de l’énergie 

s’attendent à ce que la popularité du sujet et le 
fait que plusieurs centaines de milliers de per­
sonnes ont été touchées par l’événement, créent 
un engouement certain pour eette exposition 
temporaire.

Le porte-parole d’Ilydro-Québee, Gilles La­
fontaine, a mentionné en terminant que l’expo­
sition avait aussi pour but de rendre hommage 
à tous les «héros obscurs» de eette bataille 
contre la glace, le froid et, bien sûr, l’absence 
d’éleetrieité.

Uexposilion est présentée jusqu’au 30 octobre.
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La référence en chlrUi^ie par laser à Québec
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Ne manquez pas l-’émission «Le saviez*vous»
Institut de laser / le samedi 11 juillet à 8h30, à TQS

Tumulte 
militaire à 

Borden
(/ITAWA (IV) — L’unité des enquêtes 
spéciales du ministère de la Défense a 
porté de nouvelles accusations crimi­
nelles, hier, contre des militaires de la 
base de Horden, en Ontario.

Quatre accusations d’agression 
sexuelle ont été portées hier contré 
deux militaires de la base.

Deux jours plus tôt, les Forces ai­
mées avaient annoncé qu’un eaporal- 
ehef de l’École du seiviee de santé de 
la base de Borden, dont le nom n’a pas 
été révélé, avait été accusé de tentati­
ve de meurtre relativement à une au­
tre affaire survenue le 5 juillet dans le 
quartiei résidentiel de la base. Ce ca­
poral-chef a été accusé en vertu du Co­
de criminel ; il comparaîtra devant la 
cour de l’Ontario le 5 août prochain.

Hier, l’adjudant-maître Roy Young, 
âgé de 46 ans, a été accusé d’agression 
sexuelle en rapport avec une série 
d’incidents sun enus entre avril et juin 
et impliquant une secrétaire civile.

Un porte-parole de l’armée à Ottawa, 
le capitaine .Alain Bissonnette, a refu­
sé de révéler si la victime travaillait 
sous les ordres de Young, ni si ce der­
nier avait une secrétaire. Young doit 
comparaître à Barrie le 12 août.

L’autre affaire concerne un jeune ca­
det et trois cadettes. Lejeune homme, 
dont on ne peut révéler l’identité en 
vertu de la l.oi sur les jeunes contreve­
nants, a été inculpé sous trois chefs 
d’aeeusation d’agression sexuelle re­
lativement à un incident survenu il y a 
une semaine au Centre de formation 
de cadets de la base de Borden. L’aeeu- 
sé doit comparaître le 12 août à Barrie.

Le capitaine Bissonnette a indiqué 
qu’il n’y avait aucun lien entre ces af­
faires survenues à la base de Borden.

Agressé 
par des 
skins

TROIS-RIVIERKS (PC) — Le juge Re­
né Croehetière fera savoir mardi s’il 
entend donner suite à la suggestion 
des avocats d’imposer une sentence 
de deux mois de prison à deux jeunes 
.skim, Jes.se Bolduc, 20 ans, de Saint- 
Louis-de-Franee, et Samuel Larouehe, 
18 ans, de Cap-de-la-Madeleine, qui 
s’en .sont pris sauvagement à un jeune 
homme de 18 ans pour la simple rai­
son qu’il n’aimait pas son habillement.

L’affaire est suivenue mercredi soir, 
à rrois-Rivières. La victime circulait 
calmement sur la rue lorsqu’elle s’est 
fait tabasser très violemment, les 
agresseurs ne se privant pas pour ruer 
la victime de coups de pied dans les 
parties génitales. La victime a égalo- 
ment reçu une volée de coups de poing.

l.a preuve étant accablante, l^arou- 
ehe et Bolduc ont suivi les conseils de 
leur avocat, M' Louis R. Lupien, en 
plaidant coupables aux accusations 
portées. Les procureurs s’étaient en­
tendus pour suggérer une sentence de 
deux mois de prison mais le juge Cro- 
chetière a préféré attendre quelques 
jours avant de rendre sa décision, le 
temps d’apprécier véritablement ces 
gestes de violence gratuite commis 
par les jeunes gens.

Deux ans 
pour des 

fraudeurs
MO.NTRF.AL (IH ) — C’est deux ans de 
pénitencier que le juge Louis Legaiilt 
a imposés à deux inforinatieiens qui 
avaient obtenu frauduleusement 
75()()()$ du ministère de l’Éducation et 
112000$ de l’assuranei-emploi.

HoushangShabitai, 37 ans, et Neis- 
san l’oubian, 45 ans, avaient mis au 
point un système qui leur permettait 
de toucher facilement des sommes de 
l’assiiranee-emploi et du ministère de 
l’Fdueation. D’origine iranienne, ils 
utilisaient les noms de compatriotes 
venus étudier ici et qui étaient déjà re­
tournés en Iran.

Fropriélaires de la firme informati-. 
que Imagination IFC, ils émettaient de 
faux relevés d’emplois aux noms de 
leurs compatriotes et obtenaient ain­
si des chèques de l’assuranee-emplot •

D’autre part, à l’aide de fausses car-* 
li>s d’étudiants de l’I'niversité du Qqé-. 
bec à Montréal (UQ.AM) élahlies anx 
noms de leurs eompalriotes, ils ohtu- 
naii'iU des prêts et des bourses du ml-* 
nistére de l’Fdiieation.
(’’est en tentant de traverser la froii-, 

tièn* eanado-amérleaine que h- |)ot aux 
roH«*N a été diVouverl quand Dmhiah 
ne parvenait jiIuh h se retrouver dans 
la multiludi* de ses (Vi les d'identité

mailto:cpfp@dgfc.ulaval.ca


Lt SAM K 1)1 11 Jl ll.l.K.T 1998 LE SOLEIL A 23

LE MONDE
ULSTER

Course contre la montre
■ BELFAST (d’après AF'P) — I^es différents responsables politiques 
ont engagé hier une véritable eourse contre la montre pour tenter de 
désamorc*t*r la crise intercommunautaire en Ulster, à la veille d’un des 
wet'k-ends les plus critiques de l’annét» du fait de la multiplication des 
défilés protestants.

Scion le gouvernement britannique, 
des négwiations «indirectes» de­
vaient eommeneer tôt ee matin, « dans 
un endroit secret de la province», 
pour tenter de trouver une solution 
durable.

Des troubles ont frappé la province 
depuis l’interdiction signifiée di­
manche aux participants à l’une de 
ces marches organisée par l’ordre 
d’Orange, la plus importante confrérie 
protestante d’Irlande du Nord, qui n’a 
pas été autorisée à traverser un quar­
ter catholique de Portadown (centre 
de rUlster). Les oran0stes ont depuis 
lors monté un siège pour obtenir gain 
de cause.

La police a tiré hier soir des balles en 
caoutchouc contre un petit groupe de 
protestants qui tentaient de franchir 
un barrage de fil de fer barbelé devant 
les empêcher de défiler dans le quarti­
er catholique de Portadown.

Les manifestants s’étaient à nou­
veau rassemblés près de l’église de 
Drumeree mais en nombre plus limité 
que les nuits précédentes.

20000 PERSONNES

Selon les forces de l’ordre, la foule 
qui campe à Portadown est passée de 
quelques centaines de personnes, di­
manche, à environ 20 (ioo jeudi, lors­
qu’une bombe artisanale lancée con­

tre les forces de l’ordre avait griève­
ment blessé quatre policiers.

IX'puis le début de la confrontation 
dans le quartier de Drumeree, du 
nom du temple où les marcheurs de 
l’ordre d’Orange s’arrêtent pour 
prier durant leur défilé annuel, les 
forces de sécurité, renforcées par 
quelque 2500 parachutistes britan­
niques, ont érigé des barricades en 
aeier, creusé des fossés et installé du 
fil de fer barbelé pour empêcher le 
traditonnel défilé.

NÉCiOS INDIRECTES

Mais hier soir, les orangistes ont ac­
cepté une offre du gouvernement bri­
tannique de tenir des « négociations 
immédiates et indireetes» avec les 
résidents eatholiques de PortadoMTi.

Lobjectif de ees éventuelles négoci­
ations serait de trouver une solution- 
au conflit provoqué par l’interdiction 
de la marche protestante.

Selon le bureau du premier ministre

VIOLENCE EN IRLANDE OU NORD

Église anglicane 
Me Drumeree
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'l'ony Blair, qui a lui-même lancé un ap­
pel au calme, le principe des négocia­
tions a été accepté par les deux par­
ties.

Attentat é\1té de 
justesse à Londres

Une opi'ration de police irlan- 
do-britannique a alniuti à l’ar­
restation hier de neuf person­
nes et a permis de déjouer au c<H‘ur 

de Londres la première tentative d’at­
tentat hors d’Irlande du Nrrrd 
attribuée à un groupe dissident de 
r.\rmée républieaine irlandaise 
(ltL\). Les personnes arrêtées sont 
soupij'onnées d’appartenir à une dis­
sidence de rilLA, qui s’est donnée en 
mai 199S le nom d’«nLA véritable. 
Selon S<*otland Yard, trois de ces per­
sonnes s’apprêtaient à utiliser des 
dispositifs explosifs, dont le type n’a 
pas été précisé, «dans les minutes 
suivantes». «L’IILA véritable» a 
revendiqué, un attentat au mortier 
pour la première fois le 10 mai 1998. 
Elle fait partie des groupuseules 
extrémistes déterminés à détruire 
l’accord de paix d’avTil 1998 et toutes 
tes institutions qui en découlent. Le 
gi’oupe avait opéré anonymement 
depuis octobre 1997 dans la mou­
vance du Comité des 32 (pour les 32 
eomtés d’Irlande), scission du Sinn 
Fein emmenée par la soeur du 
gréviste de la faim Bobby Sands. 
(AFP)

CHINE

Dissidents arrêtés

Cinq dissidents chinois, dont un 
dirigeant du ITintemps de Pé­
kin, ont été arrêtés hier à 
Hangzhou (Est de la Chine), a annon­

cé le Centre d’information pour les 
droits de l’Homme et le mouvement 
démocratique, basé à Hong Kong. 
Parmi ces dissidents figurent Wang 
Youcai, l’un des leaders des manifes­
tations de la place Tiananmen répri­
mées par l’armée chinoise le 4 juin 
1989, a précisé cette organisation de 
défense des droits de l’Homme. Sa 
maison a été fouillée par la police, 
tout comme celles de Wang Donghai, 
Wang Pcijian, Cheng Fan et Hu 
(rtuixin, quatre autres dissidents qui 
ont eux aussi été arrêtés, selon la 
même source. La famille d’un autre 
di.ssident, Chen Zengxiang, habitant 
Qingdao (Est), avait annoncé plus tôt 
hier que celui-ci avait été arrêté offi­
ciellement le 2 juillet, après avoir été 
détenu secrètement pendant plus 
d’un mois. Il avait été interpellé le 23 
mai dans le cadre du coup de filet an­
nuel des autorités dans les milieux 
démocrates, à l’approche de l’anni­
versaire de la répression des mani­
festations de Tiananmen. Chen Zeng­
xiang s’était signalé par le passé en 
raison de sa participation aux mouve­
ments du Mur de la Démocratie, en 
1978-79, puis du ITintemps de Pékin 
10.ans plus tard. M. Chen avait a- 
dhéré ces derniers mois au l^rti de la 
Démocratie et de la Justice en Chine, 
une organisation dont le siège a été 
installé aux É.-U. à la suite de l’inter- 
diution décrétée par les autorités chi­
noises. (AFP)

DALLAS

Pédophilie coûteuse 
pour le diocèse

Le diocèse de Dallas, au Texas, 
a accepté de payer 23,4 mil­
lions S en dommages et inté­
rêts dans une affaire de pédophilie 

impliquant l’un de ses prêtres. 
Rudolph Kos, 52 ans, rwonnu cou­
pable d’agressions sexuelles et d’at­
tentats à la pudeur sur quatre jeunes 
garqons dont il avait la chargt', avait 
été condamné à la prison à perpétuité 
dans cette affaire, mais trois autres 
gar<,'ons avaient aussi porté plainte. 
Ce sont ces dernières plaintes que 
l’Église catholique de Dallas a accep­
té de régler en payant 7,25 millions $ 
aux victimes présumées, tandis que 
les assurances souscrites par l'Élglise 
régleront pour leur part la somme de 
H),15 millions$. «Aux victimes et à 
leurs familles, je voudrai une fois de 
plus présenter nos excuses au nom 
du diwèse», a déclaré dans un com­
muniqué l’évèque Charles (îrahmann. 
Le dicK’èse de Dallas avait suspendu 
le prêtre en 1993, 14 mois après le dé-

Répétition générale à Moscou
pôl de la première plainte à son en­
contre, mais l’Église avait été accusée 
d’avoir voulu étouffer l’affaire. Un ju­
ry populaire avait initialement con­
damné au civil M. Kos et son di(K‘èse 
à payer 117 millions S en dommages 
et intérêts aux victimes, mais l’Église 
avait affirmé n’avoir pas les moyens 
de payer cette somme. (AFP)

TIERS-MONDE

Évêques anglicans 
contre la dette

Plus de 800 évêques de rÉ]glise 
anglicane originaires de 164 
pays devraient demander l’an­
nulation de la dette du tiers-monde 

lors d’un congrès débutant la se-mai- 
ne prochaine, a déclaré hier l’arche­
vêque de Canterbury et primat de 
l’Église d’Angleterre. George Carey, 
chef de l’Église anglicane dans le 
monde, a dit que la dette serait le thè­
me prioritaire durant les trois semai­
nes que doit durer la conférence de 
Lambeth, qui a eu lieu .seulement une 
fois par décennie. Interrogé sur le de­
gré d’influence d’une telle déclaration 
sur les gouvernements et les ban­
ques, l’archevêque a répondu que le 
ministre britannique des Finances 
Gordon Brown ainsi que le président 
de la Banque mondiale James Wolfen- 
•sohn assisteraient à la conférence qui 
se tiendra à Canterbury. La confé­
rence SC déroulera du 18 juillet au 9 
août, avec pour la première fois la 
présence d’évêques femmes. Elle évo­
quera aussi l’attitude de l’Église an­
glicane sur des thèmes tels que l’ho­
mosexualité, l’environnement, la 
technologie et le fondamentalisme re­
ligieux. Les églises anglicanes comp­
tent plus de 70 millions de fidèles à 
travers le monde. (AFP)

RUSSIE

L’épouse du général 
Rokhline inculpée

L
9 épouse du général Lev Rokh- 

llne, Tamara, a été Inculpé 
1 pour l’assassinat de son 
mari, un farouche opposant au 

régime de Boris Eltsine, a annEincé 
hier un enquêteur du Parquet 
général, Vladimir Soloviev à l’a­
gence Itar-Tass. Cette inculpation a 
été notifiée à l’accusée qui avait 
dès la découverte du meurtre 
avoué son acte. Tamara Rokhline 
(49 ans) risque de six à 15 ans de 
prison ferme, selon le code pénal 
russe, a Indiqué M. Soloviev. Le 
général Rokhline (51 ans), a été 
tué par balles dans la nuit du 2 au 
.l Juillet dans sa datcha aux envi­
rons de Moscou. Malgré les aveux 
de sa femme, la presse et plusieurs 
députés ont émis l’hypothèse d’un 
meurtre politique. (AFP)
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Des soldats russes procédaient hier, devant la forteresse de Saint-Pierre et Saint-Paul, à une répéti­
tion générale des cérémonies d’inhumation, la semaine prochaine, du tsar Nicolas II et de sa familles, massacrés 
il y a 80 ans, pendant la révolution ___________________

Missionnaire de Beauport 
kidnappée au Rwanda

Lai UA-Ji'i.iK Pkrrkai i.t
Le Soleil

QUÉBEC— Une missionnaire origi­
naire de Saint-Étienne-de-Lauzon, 
soeur Gisèle Allard, a été enlevée par 
un groupe armé dans le village de 
Bungwe, au Rwanda, avec deux con­
soeurs africaines dans la nuit de mar­
di à mercredi.

Des sources ont rapporté qu’un 
groupe de 40 personnes a pris d’as­
saut le village où se trouvaient les 
trois religieuses, y dérobant des 
médicaments et de l’argent avant de 
les kidnapper. D’autres témoins au­
raient vu M"” .\llard et ses ravisseurs 
se dirigeant vers l’Ouganda, une 
république voisine du Rwanda.

Le directeur-général d’Oxfam-Qué- 
bec, Pierre Véronneau. expliquait au 
SOLEIL, lors d’une entrevue télé­
phonique. que les informations per­
mettant de retracer la missionnaire et 
ses acolydes sont encore minces.

Dans le cadre d’un programme d’Ox- 
fam-Québec. la religieu.se de la Con- 
jgrégation des soeurs de Sainte-Chré­
tienne de Beauport gère un centre 
communautaire d’éducation à environ 
60 km de Kigali, la capitale.

M. Véronneau s'explique mal ce rapt, 
le premier d’une telle gravité pour les 
coopérants-volontaires d’Oxfam-Qué-

bec.
.Mais, tant que les kidnappeurs ne 

seront pas entrés en contact avec les 
autorités canadiennes, les respon­
sables de l’organisme de charité re­
fusent de pointer du doigt un groupe 
en particulier.

l’our retrouver M™ .Allard, le minis­
tère canadien des Affaires étrangères 
et l’organisme non gouvernemental 
travaillent de concert avec les auto­
rités rwandaises et ougandaises.

28 ANS EN AFRIQUE

Soeur Allard, 59 ans, connaît bien 
la région des Grands Lacs où elle oeu­
vre depuis 1970.

Elle parle couramment le kinyiar- 
wanda et était présente lors des plus 
brutaux affrontements entre Tutsis et 
Hutus.

« La raison pour laquelle elle est re­
tournée après les troubles, c’était 
pour aider ce peuple qu’elle aime tant 
à se remettre debout, à rebâtir son 
pays ». confiait soeur Colette Chabot, 
rejointe à la Maison-Mère de la Con­
grégation beauportoise.

«C’est une personne très enjouée, 
très d>'namique, qui n’a peur de rien. 
Elle veut faire le bien en faisant con­
naître le Christ », continue-t-elle, con­
sternée par la disparition de sa cou- 
ragt'use amie.
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Castré par son épouse 
jalouse, il lui pardonne 
et veut revivre avec elle

Système D en Chine

I.IMA (AF'P) — Un chauffeur de taxi, victime en 
mai d'une section du pénis par son épouse ja­
louse, a annoncé publiquement jeudi soir sur une 
télévision de Lima, lui pardonner totalement et 
vouloir mener campagne pour la libérer de pri­
son et reprendre la vie commune.

« .Après une nuit de travail, j’ai eu une forte dis­
pute avec ma femme. Puis je suis allé me cou­
cher. Pris d’une forte envie d’uriner, je me 
suis réveillé inondé de sang», a déclaré le mari, 
38 ans, qui s’est retrouvé avec un sexe coupé de 
cinq centimètres, sans comprendre ce qui lui ar­
rivait.

Émule de Lorena Bobbit, la célèbre Américaine 
castratrice de son mari volage, l’épouse a recon­
nu les faits. Elle admet avoir eu un moment de 
« folle jalousie », selon son mari, qui affirme com­
prendre vraiment les raisons de son geste ex­
trême.

Elle ne se souvient plus où se trouve le morceau 
de sexe, coupé avec un couteau de cuisine et qui 
n’a jamais été récupéré. Le mari n’a donc pu 
bénéficier d’une greffe, mais les chirurgiens lui 
ont rétabli toutes ses fonctions physiologiques et 
sexuelles, assure-t-il.

Reconnaissant avoir été « très volage », le mari 
déclare donc avoir recouvré toute sa virilité. 11

souhaite que ses deux enfants, un gardon de 17 
ans et une fillette de deux ans, retrouvent enfin 
leur mère. Son avocat, Roberto Miranda, mène 
campagne avec lui pour sa libération.

Accusée de « blessures aggravées », la femme 
est en prison depuis le 21 mai et le juge attend de 
se prononcer sur une éventuelle libération con­
ditionnelle après avoir lu une expertise psychia­
trique. Pouvant bénéficier de circonstances at­
ténuantes, elle risque un total de quatre à cinq 
ans de prison ferme.

Sorti la semaine dernière de l’hôpital, le mari 
affirme être définitivement guéri de ses infidé­
lités chroniques. « J’ai décidé de changer et je de­
mande pardon à ma femme. J’ai subi un châti­
ment de Dieu et il ne peut se répéter », a-t-il ré­
pondu jeudi soir à l’émission en direct du jour­
naliste Cesar Hildebrandt, le programme le plus 
populaire de la télévision péruvienne.

Selon l’avocat, sa femme, habituellement «très 
soumise », a accumulé trop d’humiliations, dues 
aux infidélités de son mari. Elle s’est « révoltée 
brusquement » en voulant supprimer l’objet de 
sa honte. Le présentateur de l’émission s’est 
déclaré «stupéfait et perplexe» par tant de 
générosité du mari, avant de conclure, en lui 
souhaitant « bonne chance ».
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Ce cycliste chinois n’aime visiblement pas rouler pour rien, bien qu’il semble très 
allègrement supporter le poids de ces pare-chocs de voiture en plastique sur son modeste 
véhicule. C’est peut-être un voyage de paresseux qu’il accomplit, mais il ne faut quand même 
pas avoir les deux pieds dans la même bottine pour s’y adonner.

O.J. Simpson en appel

L
es avocats d’O.J. Simpson ont 
fait appel contre le jugement 
civil condamnant l’ex-sportif à 
verser 33,5 millions $ de dommages et 

intérêts pour la mort de son ex-fem 
me et d’un de ses amis. Selon le Los 
Angeles Daily Journal, les avocats 
estiment dans un document remis à 
une cour d’appel que le juge a commis 
plusieurs erreurs en déclarant rece­
vables certains éléments de preuve 
qui auraient dû être, selon eux. ex­
clus du procès civil. Ils ajoutent que le 
montant des dommages et intérêts 
auxquels a été condamné O.J. Simp­
son est excessif et résulte de « la pas­
sion et des préjugés» éprouvés par le 
jury. O.J. Simpson, qui a toujours cla­
mé son innocence, avait été inculpé 
de l’assassinat, le 12 juin 1994, de son 
ex-épouse, Nicole Brown, et d’un ser­
veur de restaurant. Ronald Goldman. 
Il avait été acquitté en octobre 1995 
par un jury criminel mais un jury ci­
vil, après un nouveau procès, l’avait 
déclaré en févTier 1997 responsable 
de leurs morts. Selon le père de Ro­
nald Goldman, Fred Goldman. O.J. 
Simpson n’a jusqu’à présent rien 
payé des dommages et intérêts qu’il a 
été condamné à verser aux familles 
des victimes. L’ancien joueur de foot­
ball vit actuellement sur une pension 
de retraite d’un montant mensuel de 
25000 dollars qui ne peut être saisie 
par ses créanciers. (AfP)

MONACO

Le prince Albert 
réchappe belle

L
e prince Albert de Monaco a é- 
chappé hier à un accident d’hé­
licoptère, l’appareil qui venait 
de le déposer à l’aéroport de Nice s’é­

tant abîmé en mer en revenant vers la 
principauté, a-t-on appris de sources 
sûres. L’accident n’a pas fait de victi­
me. Aucune source n’a précisé la des­
tination de l’avion à bord duquel avait 
pris place le prince à l’aéroport de Ni­
ce. L’hélicoptère, un Agusta A-109 de 
la compagnie .Monac-Air, a fait un 
amerrissage forcé vers 10h30 à envi­
ron 2 milles de Beaulieu-sur-mer, à la 
suite, semble-t-il, d’une panne d’un 
des deux moteurs. Le pilote et un pas­
sager, dont les identités n’ont pas été 
révélées, ont été secourus par un ba­
teau de plaisance et sont sortis in­
demnes de l’accident. (Ah’P)

INDE

Trop Ivre, sa 
promise prend
un autre mari

A
 trop se noyer dans les vapeurs 
de l’alcool, on en perd sa fu­
ture femme. Un homme, en 

passe de convoler en justes noces, é- 
tait tellement ivre avant son mariage 
que sa fiancée a très vite épousé un 
autre homme, après avoir appelé la 
police. Le futur marié, qui criait des 
insultes lors de la cérémonie, a été ra­
pidement emmené au poste de Hapur, 
près de New Delhi, selon The Hin­
dustan Times. Une fois le mariage 
annulé par la fiancée, un voisin s’est 
proposé dans le rôle du conjoint, ce 
qui a été aussitôt accepté par la jeune 
femme, ajoute le quotidien. Ils se sont 
dit «oui» la même nuit. Et l’ex-futur 
marié éconduit, relâché un peu plus 
tard, est rentré seul chez lui. (AP)

V

Dodge Caravan/Plymouth Voyager 1998
L'ensemble 26T + G KD comprend : * Aioteur V6 de 3 litres, 150 ch • Transmission 
automatique à 4 rapports • Climatiseur • Deux portes coulissantes • Sièges pour sept passagers 
• Sièges à roulettes Easy Out"^ • Radio AM/FM stéréo • Porte-bagages au toit • Essuie-glace 
de lunette arrière • Verrous à l'épreuve des enfants

245$PAR MOIS

Location, terme de 36 mois. Comptant initiai de 3 335 $. 
Avec 0 $ de comptant initial, 345 S par mois.
TAXE SUR LE CLIMATiSEUR. TRANSPORT ET PREPARATION INCLUS.

20149
TAXE SUR LE CLIMATISEUR INCLUSE.

LA VENTE

Dodge/Plymouth Neon 1998
L’ensemble 22D comprend : • Moteur 2 litres, 16 soupapes, 132 ch • Transmission 
automatique • Climatiseur • Poutres de renfort dans les portes • Radio AM/FM 
stéréo • Banquette arrière à dossier séparé rabattable • Volant inclinable

155$H PAR MOIS .. 1'.:

Location, terme de 36 mois.
Comptant Initial de 2 861 $. Aucun dépôt de sécurité. 
Avec 0 $ de comptant initial, 246 $ par mois.
TAXE SUR LE CLIMATISEUR. TRANSPORT ET PREPARATION INCLUS.

14 450* ••

TAXE SUR LE CLIMATISEUR INCLUSE.

Seulement chez uotre concessionnaire Chrysler.
CHRYSLER CHRYSLER
Dodgm
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